
TABLE GENERALE ANALYTIQUE

DES CINQ VOLUMES

Aß.-\QUE ou TAII.I.OIR. —— Table qui termine Ic chapi—

ICRU.

ABAQITE, du chapiteau de Golgos, t. II, p. 42,

83. '

—— Ecrase les pétales de la fleur du lotus‚

t. III, p. 39.

ABOU—ISHAK, dit EL ISTHAKHRI, géographe persan

du Xe siécle, Cité par Yaqout. Trad.

Barbier de Meynard.

— Son histoire de Gour ou Djour, t. IV,

p. 64, 65; pz1rle d’un camel condui—

sant les eaux au sommet de I’Atech-

ga de Djour, p. 81; ses erreurs his—

toriques, p. 82.

ABOUT. Extrémité du chevron, 1. II, p. 40.
— Des chevrons transformé par les Grecs

en denticulcs7 puis en 1riglyphes,

t. II, p. 67.

ACANTHE. Feuilles ä Hatra, t. V, p. 18; feuilles

du Iinteau de la grande porte, &

Hatra, p. 20; des chapiteaux de

\Varka, époque parthe, p. 27, 28;

ä Machita, p. 92, 93.

1.‘ART ANTIQUE DE LA [’ERSE.

ACHLEMFCN1DE. Dynastie qui régne en Ferse, de—

puis Cyrus jusqu‘i1 Darius Godo—

man, t. I, p. 1, 3; généalogie des

deux branches achéme'nides, les ins«

criptions cunéiformes d’accord avec

les faits observés, p. 56, 57.

ACHEMENIES, premier roi du Fars, t. I, p. 26.

ACROPOLE d’Athénes. Dissymétrie du plan, t. I,

p. 46.

Arm—8011. Riviére de I’Azerbc'idjan, t. II, p. 6.

AERATION. Firouz—Abäd, t. IV, p. 32, 33.

AGRIGENTE. Voy. The'ron.

AILES emblématiques de Cyrus, t. I, p. 34, 35.

AINAKIl-KHANIL‚ lis. Ainayé-Khant': (palais des
Miroirs), ä Ispahan. Plan, t. II,

p. 21; p. 24; t. III, p. 15.

AIRE des palais pcrsépolitains, t. III, p. 12.

V — 23
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ALA1NS, peuplade scythe. Guerres contre les

Parthes, t. V, p. 3.

ALEXANDRE, roi de Macédoine (356-323 av.

J.-C.), t. I, p. 2; passe ä Pasargadé,
p. 2, 3.

—— importe aux Indes les éle'mcnts de

I’architecture gréco—perse, t. IV,

p. 51; passe ä Gour et barre le

le cours du Kounna'ifigan, p. 65.

—— Ses guerres contre les Getes (peuplades

scythes), t. V, p. 3; fonde de nom—

breuses colonies grecques dans Ic

nord de la Perse, p. 3, 6.

ALP ARSELAN, chef mongol de la tribu des Sel—

djoucides, envahit la Perse, t. V,p. 3.

ALTEN-KUPRI, pont sassanide, t. V, p. 60;

p. 109.

ALV1£OLES rectangulaires du tombeau de Cam-

byse et de la tombe provisoire de

Nakhché—Roustern, t. I, p. 16.

—- décoratives de I‘architecture musul—

mane. Leur origine perse, t. V,

p. 153, 173.

AMINTOY. Denticules de son tombeau, t. I,

p. 42.

ANACHARSIS, roi parthe, tué par son peuple, ä
son retour de Gräce, t. V, p. 3, 6.

ANAITIS, temple parthe de Kingavar, t. V,

p. 7, 11.

ANAXYRIS, pantalon caractéristique de la nation

perse, t. III, p. 89.

ANDER0UN, appartement réservé aux femmes

perses, t. I, p. 48; t. II, p. 26.

—— de Sarvistan et de Firouz-Abäd, t. IV,

p. 57.

— du palais parthe de Babylone, t. V,

p. 24.

ANDRAGORAS, dernier gouverneur de la Parthie,

pour les rois de Syrie, tué dans une

révolte, t. V, p. 4.

ANDROCJL‘PHALES. Taureaux du portique de Ta—
khté Djemchid, I. II, p. 19, 20.

— Ornement parthe, t. V, p. 17, 18,

19, 27, 31; son origine, p. 21, 22.

Ornernents des chapiteaux sassa-

nides, p. 97, 100.

Kosroäs.ANIMAUX (ailés). Tröne de Voy.

Träne.

ANOUCHIRVAN, roi sassanide, t. V, p. 2.

ANSAN ou ANZAN, district montagneux du

royaume d’Elam, t. I, p. 22', échoit

& Cyrus, p. 58.

ANSE DE PANIER. — Courbe ovale formée par la réu—

nion de plusieurs arcs de cercles tangents au point de

contact.

ANSE DE PANIER. Firouz—Abäd, t. IV7 p. 20;

tracé de la coupole, p. 40.

ANTE. — Pilastre d’angle.

ANTE. Voy. Pilastre.

ANTHEM1ON. — Ornement en forme dc tleuron—nmrguerite.

ANTHÜMION, ornement employé par les Chal—

déens, t. III, p. 23; des tombeaux

de Nakhchö—Roustem, p. 70 ', de ]‘E—

rechthéion, p. 71 ; connu des Egyp-

tiens, p. 71 , des Grecs archa‘1'qucs

et des Assyriens, p. 71 ; de Mycénes,

p. 72, brodé sur un dais achémé—

nide, p. 86; de la couronne du tau-

reau aile', p. 92.

ANTIOCHUS faillit pe'rir prés d’Ecbatane, t. II,
p. 8.

ANTIOCHUS LE GRAND, roi de Syrie, condth la

paix avec les Parthes, t. V, p. 4;
s’empare d’Ecbatane, p. (>.

ANTIOCHUS Tnéos, roi de Syrie; sous son

régne la Bact1‘iane et la Perse con—

quiérent leur indépcndance, t. V,

p. 2; perd les provinces parthes, p. 4.



TABLE GENERALE ANALY’I‘IQUE

ANTIPHELLUS. Analogie de sa tombe avec celies

deMeehhed-Mourgabetde Nakhché—

Roustem, t. I, p. 55.

AOURAMAZDA, dien supréme des Aryens de I’l—

ran. Invoqué par Darius, t. I, p. 36.

—— sculpté sur les parois‘des hypogées de

Nakhché-Roustem, t. III, p. 4; bas—

relief rupestre de Persépolis et de

Nakhché-Roustem, p. 87.
—— Reprc'sentation sassanide, t. V, p. 14,

15.

APADANA (saile du tröne), t. II, p. 22, 23, 26,

p. 30; ses portes sans fermetures

rigides, p. 30; son éciairage, p. 38;

colonnade couverte en bois, p. 70.

— aux cent eolonnes. Formule de la di—

mension des baies, t. II, p. 35.

— Restitution, 1. III, p. 17.

—} Sarvistan et Firouz-Abäd, t. IV,

p. 57, 59.

—— Hana, t. V, p. 22, 23; Tagé Késra,

P— 74-

A1>01.1.0N1U5 DE TYANE. Sa vie, par Philostrate,

t. V, p. 24.

x\PPAREIL. — Disposition des matériaux dans une con-

struction.

APPAREIL, t. I, p. 7, 8, 15; du tombeau provi-
soire de Nakhché-Roustem, p. 17;

différence de I’appareii de la tour

funéraire de Nakhché—Roustem et

du tombeau de Mechhed—Mourgab,

p. 27.

__ Persépoiis, t.
p. 16.

— alterné assyrien, t. I, p. 9, 10; sassa—

II, p. 15; péiagique,

nide d’Awaz, t. I, p. 10; du paiais de

Sarvistan, t. IV, p. 13; égypticn du

Ramesseum, t. IV, p. 21; de Ma—

chita, t. V, p. 90; romain de Rab—

bat—Ammon, p. 102.

APPAREILLAGE romain des archivoites du palais

de Hatra, t. V, p. 17

AQU1—toocs. Voy. Canot.
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ARABES, cavaliers auxiiiaires des Sassanides,

t. V, p. 140; envahissent la Ferse,

p. 152; s“approprient les arts per—

ses, p. 153, 154; portent les arts

perses en Egypte, en Sicile, en Es—

pagne et en Gaule, p. 160, 161.

ARAK—EL—EMIR. Voy. Hyrcan, Palais.

ARARAT, montagne d’Arménie, ne d0nne nais—

sance a aueun cours d’eau t. II,

p. 6.

AnAsé. — Se dit des magonneries; éqhivaut ä re'gle‚
termine'.

ARAS1«E, t. I, p. 8, 20.

ARAXE, flcuvc de Médie, t. II, p. 3.

AREALETRIERS. — Pieces inclinées qui formcnt les deux
cötés égaux du triangle isoc‘ele constitué par touie

ferme.

ARBALÜTRIERS, des eharpentes modernes, 1. II,

p. 53 ; des charpentes antiques, p. 56;

dans la charpente grecque iis por—

tent sur l’entrait, p. 56.

Aue [arme] sassanide, t. V, p. 139.

Am]. Tracé elliptique, t. IV, p. 2. Distinction

des parties activesét mortes des a1cs,

p. 18. Hauteur:trois quarts de

I’ouverture, p. 19. Origine de l’arc

perse, p. 19, 20. Rectification égyp—

ticnne, p. 23. Grands arcs exte'rieurs

de Sarvistan, p. 27. Ouverture de
I’are pris comme module en Ferse,

p. 27; grand are plein eintrc de Fi—

rouz-Abäd, p. 32; du vaisseau cen—

tral de Firouz-Abäd, p. 35; outre—

passé de Firouz-Abäd, p. 36, 37.

—« sur pilastres et coionnes, a Hatra,

t. V, p. 17, 18; de Kosroés au Tage

Késra (palais sassanide sur le Ti—

gre), p. 61; ogivai de Rabbat-Am—

mon, p. 99, 100, 102; outrepassé,

p. 102; sassanide, p. 103; outre-

passé d’origine perse, p. 153.
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ARCATURE. —— Suite d’arcs employés comme motifs de

décoration. '

ARCATURE sur colonne ou pilastre. Pyrée de

Nakhché-Roustem, 1. III, p. 5.

—— Autelassyrien, t. IV, p. 47; de Fi—

rouz—Abäd, p. 44, 45.

-— sur colonne de Tage Kiesra, t. V,

p. 64, 65; sur pilastre, Rabbat-

Ammon, analogue ä celle de Tage

Késra, p. 101; outrepassée de Rab-

bat—Ammon, p.

byzantine d’origine perse, p. 150;

romane d’origine perse, p. 157;
musulmane, id., p. 153; gothique,

id.,p. 166, 172.

102; sur colonne

ARC-BOUTANT gothique, t. V, p. 167; tombeau

de Chah Khoda Bendé, p. 172,173.

ARc DIAGONAL (ou OGIVE dans l’arch. goth.).——Arc bandé
au—dessous des interscctions des votites qui entrent
dans la coupole d‘arétes surhaussée (V. Coup. d’ar.

sur/1.) forme, avec les arcs—doubleaux et formerets, le

squelettc des voütes nervées.

ARCS DIAGONAUX gothiques, t. V, p. 167, 168.

ARCS-DOUBLEAUX. — Nervures saillantes au—dessous des

voütes, construites dans des plans pcrpendiculaires

a Faxe du vaisseau.

AI(C;DOUBLEAU des petites coupoles de Sarvis—

tan, t. IV, p. IO.

—— de Tag E'1'van, t. V, p. 80, 81, 82, du

Khan—Ortma, p. 81; du temple

de Nimes, des arénes d’Arles, du

pont de Narni. De style oriental,

p. 155; id. de Saint-Philibert de

Tournus, p. 163; gothiques, p. 167;

de Chagga, p. 170; copie' des arcs—

doubleaux perses, p. 171.

ARCS FOR.\IERET$. —- Arcs en décharge places au-dessus
d’une baie.

Anc FORMERET gothique, t. V, p. 167; copié des

arcs perses, p. 80,81, 82, 171.

ARCHE. Pont de Dizfoul, t. V, p. 105, 106; du

pont de Chouster, p. 109; du pont

d‘Alten—Kupri, elliptiquc, p. 109,

110.

Ana-113115 parthes, t. V, p. 51, 52, 55, 56; sassa—

nides, p. 140.

ARCHITECTURE, funéraire des Lyciens prend

naissance dans les pays riches en

bois, t. I, p. 55; primitive des Per—

ses, p. 59, 60.

—— Fonction directe des matériaux de char

que pays, du climat et des condi—

tions d“existence, 1. II, p. 9; ac1uellc

de I’Iran, ses formes dérivent dc

I’emploi de la brique, p. 10 et 11;

origine commune de I‘architecture
prive’e des antiques monarchies asia-

tiques, p. 13; royale achéme'nide,

d’origine égyptienne, grecque, io-

nienne, p. 33; persépolitaine étran—

gére a I’Iran et aux pays voisins. De

l’invention de la colonne date la dis—

tinction entre les architectures chai-

déennes et n1éditerranéennes, p.46;

les deux formes essentielles en Gréce

se Ii'sent sur les tombeaux chiens,

p. 74; trois points saillants mis en

évidence par I‘étude des architec—

tures grecques et iranicnnes, p. 76;

achéve son évolution asiatique a

l’avénement de Cyrus, p. 78; dispo—

sition particuliére des chapiteaux de

Persépoiis, p. 80; in1p055ibilité

d’une architecture Iigneuse en Mé—

die, p. 87; architecture de Persé-

polis differe de celle de Mechhed-

Mourgab par I’adjonction de motifs

e'gyptiens, p. 88; admirable exécu—

tion des monuments de Takhté

Djemchid, p. 90.
—— Architecture de 1’Atech-ga de Nakhché—

Roustem ne rappelle en rien ceIle

des édifices de la plaine du Polvar,

t. III,p. 8; de I’Iran type de Parchi-

tecture 'en brique, p. 22; e'gyp—

tienne d’abord comme par des re-
présentations de'formées ou aplaties

apporte'es par les Sé1nites, p. 42;
phénicienne adopte le chapiteau Io—

tiforme, p. 43; inscrit I‘ornement

en ronde bosse egypticnne dans I’é—

pannelage du chapeau phénicien,
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p. 43; perse de 1’époque des Aché—

ménides. Conclusion, p. 79; aché—

ménide, p. 101 et suiv.
ARCHITLCCTURE ancienne de l’Inde, t.IV, p.51;date

des plus anciens monuments, p. 52;

gréco—bouddhique, p. 51, 52; gréco—

égyptienne des portes de Firouz—
Abäd, p. 54; sassanide sans analo-

gie avec l’architecture des palais

voüte's du Fars, p. 59; byzantine,

ses origines,p. 69, 70; romaine sans

influence sur l’architecture voütée

de Firouz-Abäd,p. 70; engendre

les ouvrages d*art sassanide, p. 70;

caractéres distinctifs de l‘architec-

ture royale et nationale de la Perse,

p. 78.

—— parthe. Sa définition, t. V, chap. 111,

p. 32 ä 34;

— sassanide revient aux pures traditions

perses, p. 142; des travaux d’art

d’origine romaine, p. 142. Conclu—

sion, p. 141, 142, 143;

ogivale, filiation, p. 145 et seq;

musulrriane. Son
p. 153, 154.

gothique s’affranchit des formes ro-

maines, p. 166, 169, et reproduit les

types perses, p. 170 ä 176. R04

mane, action indirecte des arts by-

santins sur Part roman, p. 174.

origine perse ,

ARCHITRAVE.—Plate—bande ou poutre de pierre jetée au—

dessus des colonnes. Forme le membre infe'rieur de

l‘entablement canonique.

ARCHITRAVE. Palais de Mechhed—Mourgab, t. I,

p. 33.
— La colonne de pierre appelle Parchi-

trave, 1. II, p. 63; origine des for—

mes et de l’ornementen Gréce, p. 71;

du portique des Arréphores imite

une construction en charpente,

P- 73;
— des monuments funéraires de Nakh—

ché—Roustem, I. III, p. 5.

—— de Hatra, style persépolitain, t. V,

p. 20.
Voy. Entablement‚ Poitrail, Sabliére.

ARCHIVOLTE. — Moulure concentriquc 51 um are.

ARCHIVOLTE des portes dc Firouz-Abäd, 1. IV,

p. 54, 55; sassanide du Tage Bos-

tan, p. 62.

— appareillée a la romaine du palais dc

Hatra, t. V, p.

p. 18, 19; de Machita, p. 92; de

17; de'coration,

Tage Bostan en forme decouronnc,

p. 96.

ARDAQTANA ATHANGAINA (salle hypostylc cn

' pierre), 1. II, p. -2, 23.

— Firouz-Abäd,t. IV, p. 56, 57.

ARD1éCHIR, petit-fils de Sassan, fondateur de la

dynastie des Sassanidcs, desséche la

plaine de Gour et y rebéuit une Ville.

1. IV, p. 65, 66, 67; construit un

atech-ga a Gour sur l"emplacemcnt

d’un lac desse'ché, p. 81. '

ARDECHIR-BABFZGAN, premier roi sassanidc, t. V,

p. 59.

ARGEN'I‘, revéternent des palais parthes, d”Ec—

batane, t. V, p. 6; de Ctésiphon.

P- 771 7

AR1ARAMN1‘ES. Sa ge’ne'alogie et ses descendants.

t. I, p. 57; régne ä Pisiyakada

(Pasargade), p. 59.

ARISTOBULE accompagnc Alexandre et décrit le

tombeau de Cyrus, t. I, p. 21.

—— témoigne des chaleurs de la Susianc.

1. II, p. 12.

ARMéN1E. Défilés parcourus par une inonclauion

quaternaire, 1. II, p. 3.

ARMES des guerriers perses achéménides, 1. III,

p. 90.

— Défensives et offensives,

sassanides, t. V, p. 139, 140; de'fen-

sives du cheval, p. 139.

bas-rclicfs

ARMURE parthe. Voy. Cataphractaire.
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ARRE'IPHORES. Voy. Erechthe'ion.

ARRIEN, historien grec du 116 siécle aprés J.—C.,
auteur de l’expédition d’Alexandre,

décrit le tombeau de Cyrus, t. I,

p.21.

Aussen ordonne de combler les aqueducs d’Ec—

batane, t. II, p. 8.

Ans.u:n I°“ dirige la révolte des Parthes contre

Antiochus Thebs et monte sur le

tröne, tue' dans “une révolte, t. V,

p.4. Son portrait frappe’ sur le revers

de la majorité des monnaies parthes,

p. 38.

ARSAMf—13, I‘Ol de Ferse, ses a11cétres et ses des—

cendants, t. I, p. 57.

ART de la plaine du Polvar, ses affinités avec

celui de I’Ionie, t. I, p. 54.

ART bouddhique de l’Inde, subit l’influence
re'flexe de la Gröce, t. II, p. 79. Voy.

Ass_yrie, C/mlde'e, Egypte, Ferse,

Phönicz'e, Rome, etc.

ARTABAN, roiparthe, deuxiéme successeur d’Ar—

sace, t. V,p. 4.

AR'I'ABAN V, vaincu par Arcle'chir-Babégan, t. V,
p. 59.

ARTAXERXES OCHL'S restaure I’Athaganäm, pa-

lais de pierre de Darius, t. II, p. 23.

.\11YEN. Origine de Cyrus, t. I, p. 56.

—, du Nord et du Sud, unis ä l’époque
de l’av‘enement de Darius, t. II,

p. 1. Leur entre'e en Ferse, p. 7; bä-

tissent en briques, p. 9; ne sont

pas les inventeurs de la colonnc,

p. 41.

-« T. V, p. 2.

ASIANIS. Peuplade scythe, guerres contre les

Parthes, t. V, p. 3.

Ass1sn, t. I, p. 7, 8; en retraite les unes au—

dessus des autres, p. 9, 1' ; se pe'né—

trant les unes les autres, p. 27.

Assoum—zmumim, dernier roi de Ninive, ren—

Versé par Cyaxare, Téispés et Na—

boubeloussour, t. I, p. 58.

Assou1m.tznmmu éléve les premiéres colon—

nades sur les ruines du Tigre,t. III,

p. 34.

Assounmzmmn Comparaison entre les statues

chaldéennes et assyriennes, t. III,

p. 24.

ASSYRIE. Mur de souténement, t. I, p. 8 et 9,

habitations primitives, p. 13 et 14.

— Fait entrer la pierre comme revéte-

ment des murs de terre, t. II, p. 13.

— étrangére a la formation des ordres

de colonne, t. II, p. 40, et t. III,

p. 23 et 24; génie solaire ailé, p. 4‘,

emploie de préfe're11ce la faience

bleue, p. 19; substitue des revéte-

ments d’albätre aux revéteme11ts de

fa'ience, p. 27 a 29; bas—reliefs, lion

paraple'gique, p. 27; statue de Sal-

manazar, p. 28; stylobate, p. 31;

va chercher dans le Liban le bois de

charpente, p. 34, note 1; affirmc

son indépendance sous le régne de

1 Touklat Adar I”, p. 34, note 2;

ivoires de style égyptien, p. 50 a

53; chapiteaux assyriens de style io—

nique, p. 54, 55; chapiteaux de co-

lonnettes, p. 54, 55, 56, 57; chapi—

teaux et bases des grands ordres7

p, 58; frises fleüronne'es et méan—

dres de style égyptien, p. 60 et 62,

note 1. L’influence de I’Assyrie sur

la genése des ornements grecs est ä

peu prés nulle, p. 61, 62, 63 et

notes. Son influence sur les orne—

ments perses, p. 69 et 70, 78, 79

et 80. Son influence surla sculpture

artistique: Gröce, p. 62 et 63, note 2;

Gröce et Perse, p. 81 a 86; Perse,

p. 87, 90, 91, 92. Son influence sur
la glyptique perse, p. 93. Subi’t Pin—
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fluence de Part ornemental de I’E—

gyptc, p. 33, 34, 42, 43, 51 a 58, a

la suite des grandes guerres de I‘As—

syrie et de I’Egypte, p. 42, 43,

note 2, etp. 62, 63 et 64, note 1.

Assvmß. Aqueducs voütés par tranche, section

ogivale, t. IV, p. 14; section ellip—

so'idale, p. 15;V11e d’un village assy-

rien, p. 43; colonnes engagées et

pilastres, p. 46, 47, 48; contre—

forts, id.

—— dévastée par des tribus scythes, t. V,

p. 3; son influence sur les peintures

de Warka, p. 29, sur les demi-co—

lonnes de'coratives, p. 29. Cre'neaux

et merlons, p. 47, 49 et 50; Ziggou-

rat, p. 48, 80, 81, 84; grande porte,

P- 49-

Asn'11usou1: lunaire ct solaire repre'senté surles

derniéres monnaies sassanides, t. V,

p. 132 ä 135.

ASTRAGALE. — Légére n1oulure en forme de baguette, 21

la base du chapiteau.

Asr1uc„xm sassanide, t. V, p. 96, 97, 98.

ASTYAGE, roi des Mädes (595 avant J.—C.),
pére de Mandane mére de Cyrus.

Sa défaite par Cyrus, d’aprés le

cylindre de Nabouhanid et la version

de Nicolas de Damas, t. I, p. 22,

23, 24. Voy. Cyrus.

A'l‘liCH—GA, autel du feu monolithique de

Nakhché—Roustem, t. I, p. 19, 20,

21. Sur le bas—relief des hypoge'es

royaux de Nakh ché-Roustem, p. 49;

de Nakhché-Roustem se rattachant

au passé fabulcux des Aryens, 1. III,

p. 4; de Nakhché—Roustem sont les

plus anciens monumcnts découvcrts

cn Perse,p. 8. Modification de forme

sous Darius, p. 8. Scs 1rans't'orma-

tions successives, p. 9.

de Gour t. IV, p. 66, chap. V1; bäti

cn moellons, p. 80; sa hauteur,p. 80;

construit par Arde'chir—Babégan,

p. 81, 82; compare' avec les ziggow

rats de Ninive et la tour de la mos-

que'e de Touloun, p. 80, 81, 82.
83, 84.

ATECH—GA sur les revers des monnaies sassani—

des, 1. V, p. 127 ; se déforme, p. 131,

135; modéle des premiers minarets.
p. 153.

ATHAGANÄM. Ensemble du palais de pierre dc
Darius, restauré

Ochus, 1. II, p. 23.
par Artaxcrxés

ATHENES. Chapiteaux ioniques archa'1'qucs .

1. III, p. 77.

ATRIDES. Les colonnes de leurs monuments

sont liées comme d’antiques sup—

ports ioniques, 1. II, p. 50, 61.

Voy. Myce‘nes.

ATR0PAT‘ENE. Son aridité, privée de sources na—

turelles, pas de pays plus sec et plus

pauvre en bois, 1. II, p. 87.

AT'I‘ILA, chef de tribus apparentées aux Scythcs

et aux Mongols, 1. V, p. 3.

ATTITUDE respectueuse des seigneurs sassanides

devant le roi, t. V, p. 116, 119, 120.

AUDIENCE achéménide, t. V, p. 75, 76; sassa-

nide,p. 74, 76. '

AUTE1. assyrien, t.

Atec/z-ga.
IV, p. 47; du feu, voy.

A1'VENT, 1. II, p. 46.

AVANT-BEC. —— Saillie des piles d'un pont dirigée contre
le courant.

AVANT-BEC. Pont de Dizfoul, t. V, p. 105, 106.

Amar-111111. — En fortificat1on le premier rempart op-
posc‘ 51 Pennemi. Le second est généralement connu
sous le 110111 de muraillc.

AVANT-MUR de l’cnceintc de Hatra, t. V, p. 13.

AVIDIUS C.1ssms brüle Cte'siphon, t. V, p. 61.
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AWAS. Village sur le Karoun, constructions
sassanides, t. I, p. 10; canaux d’ir-

rigation p. 11.

—— Digue sassanide, t. V, p. 111, 112.

AYADANÄ, traduit en assyrien par Maison des

Dieux, t. II, p. 24; lieu consacré au

culte par les anciens Perses, p. 24.

AZERBEIDJAN. AnciennéAtropaténe, t. II, p. 3;

deux rivi'eres, p. 6.

BABYLONE. Ancienne capitale de la Chalde'e, sur
I’Euphrate, t. I, p. 1;construction

religieuse, p. 20.

— Maison de briques type primitif de

I‘ancienne habitation orientale, t. II,

p. 10, 12, 13.

— Palais décrit par Philostrate, t. V,

p. 24; pont, t. V, p. 106.

Ihm-11.111. V0y. Mitre.

BACTRIANE. Ancienne satrapie 1101d-est de la

Ferse, colonisée par les Grees aprés

'I’expe'dition d’Alexandre. Son in—

fluence artistique sur les Indes,

t. IV, p 52. Se déclareJndépen—

dante 256 av. J.-C. Conquise par les

Parthes, t. V, p. 4.

BAD_GUIR (Prend vent); cheminée d’aération 51

Firouz—Abäd, t. IV, p. 33.

BAGL‘ETTE persépolitaine emprunte'e aux éeoles

gréco—ioniennes, t. II, p. 33.

— 6gyptienne, formée d’un faisceau de

verges Iiées; adoptée et modifiéc

par les Perses, t. II, p. 32.

“BAHARAM décore I’atech—ga d’un ornement ru-

bané, t. III, p. 9.

BAIES (Fausses) du tombeau de Cambyse et du

tombeau provisoire de Nakhché—

Roustem. t. I, p. 15, 16.

— Leur diagramme sous les deux dynas-
ties achéménides, 1. II, p. 35; leur

description, chap. v.

BANDEAU du Gabre Madéré Soleiman, t. I, p. 39.

BARILLET de Nakhché—Roustem et de Sélinonte,

t. II], p. 68.

BARRAGE. Voy. Digue.

BASE ou soubassement du Takhté Madéré So-

Ieirnan, élevée par Cyrus, t. I, p. 13;

de colonne du palais de Mechhed-

Mourgab, p. 30, 31; du Gabre Ma—

de'ré Sole'iman, p. 43; du temple de

Samos, 44; de la Victoire Aptére et

de I’Erechthéion,p. 45; des colonnes

de Madéré Sole'1'man rappelle celles

de I’Ionie, p. 53.

— de la colonne de la porte de Myeénes,

de Cappadoce. t. II, p. 43; de la co—

Ionne en bois égyptienne disparait

quand la colonne est construite en

pierré, p. 50; supprimée par les He].

lénes, p. 51 ; des colonnes de Takhté

Djemchid distinete du fin, p. 80;

des colonnes intérieures dc I’Apa—

däna de Xerxés, p. 82. Elérnents

constitutifsdes bases persépolitaiues.
p. 83. Iutérieure de I'Apadäna aux

cent colonnes, p. 85; de I“Apadäna

de Suse, p. 85; persépolitaine em-

pruntée aux monurnents pharaoni—

ques, p. 86; analogues ä celles de
Takhté Djemchid, du palais aux

cent colonnes, p. 86. Des grands

ordres assyriens, t. III, p. 58; des-

petits ordres de Kouioundjik, p. 54;

des ordres susiens, particularite' de

leur décoration, p. 78.

— du temple parthe de Kingavar, t. V,

p. 9 et 10.

BAS11.1QUE byzantine, t. IV, p. 4.
— Voy. Eglz'se.
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BAS-RELIEF représentant un guerrier dit de Ma-

rathon, inférieur comme art aux

bas-reliefs de Persépolis, t. I., p. 34.

— de 111 porte de Myeénes, ‘1. II, p. 43.

—- en albätre remplace en Assyrie les

parements émaillés, 1. III, p. 27. Du

lion paraple'gique, p. 27. Etude in-

suffisante de la nature humaine,

p. 28.

— rupcstre de Gotarzés, t. V, p. 37.

BASSIN ä Persépolis, ä Firouz-Abäd, 1. IV,

p. 30.

BATANA. Ecbatanc, t. V, p. 7 et 8.

BELAW'AT. T. II, p. 40.

BELSAROUSSOUR, vaincu par

P-99°

Cyrus, 1. III,

BEND. Voy. Digue.

BENDER ABBAS. Ville du Fars. Route de Chiraz

ä Bender Abbas, 1. IV, p. 1.

BENI-HASSAN. Hypogées, 1. II, p. 48.

BERCEAU. —— Voüte cylindrique continue.

BERCEAUX élevés par les Ache'me'nides, prin-

cipes et tracés 11tilisés dans les cons-

tructions sassanides, byzantines et

1nusulmanes, 1. II, p. 9, 11.

— Berceau de Sarvistan, en briques,

1. IV, p. 2; voüte cylindrique ellip-

tique de Sarvistan, p. 13; ogival et

elliptique assyrien, p. 14, 15", de

Sarvistan, p. 12, 13. Leur construc-

tion par tranche, sans cintre, p. 15

ct seq.; en rouleaux inde'pendants,

p. 18. Poussée destructive, p. 18; du

Ramesseum, semblable an berceau

de Sarvistan, p. 21; du Tagc‘: K‘esra,

p. 22, 23; de Sarvistan, p. 24; cen—

tral de Firouz-Abäd, p. 35.
—— cylindrique du palais de Hatra, 1. V,

p. 1 5°, elliptique du Tage Kiesra, p. 63,

64. Sa construction, p. 70, 71; du

L’ART ANTIQUE DE LA PERSE.

pont d’Alten-Kupri, sa construction

par tranchées, p. 110.

B1’:THESDA. Voy. Piscz'ne.

Bé'r0N. —Composé de gravier, de sable et de chaux:
ces deux derniers corps 1‘éunis au préalable pour for-
mer le mortier.

BET0N employé pour soutenir le dallage des

palais de Perse'polis, t. III, p. 12.

—— romain des ponts sassanides, t. V,

p. 107, 108.

Buoux déposés dans le tombeau de Cyrus, t. I,

p. 21.

— importés par les Phe'niciens en Hel-

lade et en Asie Mineure‚ copiés sur

des moddes originaires d’Egyp1e,

1. [II, p. 35.

— parthes, t. V, p. 57; sassanides, p. 103;

138.

BIROUN, maison extérieure occupée le jour par

les hommes, 1. II, p. 26.

—- de Sarvistan et de Firouz-Abäd, 1. IV,

p. 57.

—— de Hatra, t. V, p. 23;du palais parthe
de Babylone, p. 24; du Tag Eivan,

p. 85.

BlRS-NIMROUD. T. I, p. 52.

—— Ses habitations,t.ll, p. 12.

BISOUTOUN, rochers situés prés dc Kermencha,

sur lesquels est gravée, en carac-

téres cunéiformes, une longue ins—

cription trilingue relatant la généa—

logie de Darius et ses exploits, t. I,

p. 11; marques d’ouvriers, p. 11. .

—— sculptures rupestres sassanides, t. V,

p. 113.

BISTACES, princes vassaux des Parthes, t. V, p. 4.

BIT, mom assyrien de maison, Hadish en perse,

t. II, p. 23.

8015 dans les entablements primitifs 1ravaillent
comme les plates-bandes en pierrc

de l‘architravedes temples, 1. II,

_p. 76. Voy. Charpente.

V -—— 24
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BOSSAGES.— Saillies ménagées dans les pierres de taillc
sur le nu ou paren1ent des maconneries.

BOSSAGE. Monuments de Mechhed—Mourgab,

1. 1, p.53, 56.

BOUCHARDE.—Outll en forme de masse, garni de pointcs
sur une de ses faces et servant ä donner a la picrre

un aspect grenu.

BOUCHARDE. T. I, p. 5, 6, 8.

Bouc1.1nn ache'rnénide, t. III, p. 90.

B0UDD.1H, architecture gréco-bouddhique, 1. IV,

p. 51; représcntation du Bouddah,
analogies avec I‘Apollon grcc, p. 51.

BOULINS. — Solives servant d’appui aux planches d‘un

échaf‘audage et, ä cet effet, engagées dans des trous
ménagés dans les magonneries.

BOUL1N (Trou de) dans la nef centrale de Fi-

rouz—Abäd, t. IV, p. 35.

BOURGOGNE. Colonie d‘artistes perses, byzan-

tins, t. V, p. 159, 160, 163.

Bour1sse. — Pierre placée dans un mur suivant sa lon-

gueur.

BOUTISSE, en Perse, t. I. p. 8; en Assyrie, p. 9;

au tombeau de Cambyse et a Nakh-

chö-Roustem, p. 15; en délit, p. 53.

BOIJ'I‘ON de la tunique de Cyrus, dessin assy-

rien, t. I, p. 34.

BRIQLZES. Leurs dimensions relatives et leur

forme a Suse, Babylone, Téhéran,

Ispahan, 1. II, p. 9, 10 et 11.

— crues ou cuites, des Elamites et des

Chalde'ens se prétent mal aux encor-

bellements, a la sculpture ornemen-

tale, aux colonnades, 1. III, p. 22;

a l’emploi des corniches, p. 31.

—— Forment l’0rnement denticulé en

Perse, aux Indes, a Byzance, t. IV7

p. 51, 52.

— reve‘1ues d’or et d’argent des palais

parthesd’Ecbatane, t. V, p. 6; Tagé

Késra, chap. VI; dans les voütes,

p. 70; de Machita, p. 90.

BRODERIES. Voy. Tapz'sserz'e.

— de la robe et de la tiare de Mé—

rodachwadinakhi, t. III, p. 23;

babyloniednes et assyriennes rap-

pellent les dispositions des pare-

ments de briques7 p. 23; dais royal

achéménide, p. 86.

—— des tentures parthes du palais de Ba-
bylone, t. V, p. 24, 25; ornements

sassanides, p. 100, 104.

BUCRAN11. —— Ornernent; téte de boeufdécharnée.

BUCRANE, ornement égyptien, t. III, p. 61.

Voy. Chapiteau bice'phale.

'BYZANCE. Ville de la Thrace, sur la Propontide,

ä l’entrée du Bosphore de Thrace.

Analogie de l”architeclure de Ma-

chita et de l’architecture byzantine,

p. 93; caractére de la sculpture dé—

corative, 93.

— Peintures murales imitées des pein—

tures parthes, t. V, p. 29; mosa'iques

des palais parthes, p. 33; les arts

de Byzance et de Ctésiphon se pré—

tent un appui réciproqué, p. 72;

influence sur Machita, p. 89; empe-

reurs byzantins repre'sente's de face,

comme Kosroés I“, p. 120, 126;

filiation parthe, de l’architecture

byzantine, p. 150; subit l‘influence

de la Perse dés sa fondation,p. 152;

exil des artistes perses byzantins,

p. 159.

CADRE en charpente des„tombeaux lyciens, t. I,
p. 42.

— des baies persépolitaines, emprunté

aux édifices de Mechhed—Mourgab,

t. II, p. 33; des fenétres plus sim—

ple que celu_i des portes, p.37; ses

formes, p. 37. '
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CAMBYSE I“, pére de Cyrus, son tombeau, t. I,

p. 1 5; trouve la mort dansla plaine

de Madéré Sole'1'man, t. I, p. 22,

23, 24, 25; sa généalogie et sa des—

cendance, p. 57.

CAMBYSE II, roi de Perse (530-522 av. J.-C.),

succéde ä son pére, Cyrus, con-

quiert I’Egypte (525), et meurt d’une

blessure.

— Monuments de Madéré Sole'1'man aban-

donnés sous son régne agité, 1. I,

p. 13; peu probable qu’on ait rap—

porté le corps de Cambyse en Perse,

p. 22; se fait initier aux mystéres

d’Osiris,p, 36; sa géne'alogie, p. 57.

— conquiert I’Egypte, t. III, p. 99; en—

voie des tailleurs de pierre égyp—

tiens et grecs en Ferse, p. 100, 101.

CANNELURE des colonnes intérieures de I’Apa-

däna de Xerxés, t. II, p. 82 et 83.

Des colonnes perses copiée des can—

nelures grecques antiques, t. III,

p. 78.

CANOT (aqueduc souterrain), & Ecbatane, 1. II,

p. 8, 87.

CAPPADOCE. Voy. Base de colonne.

CARACALLA rencontre Armban IV 51 Cte'siphon,

t. V, p. 62.

CARQUOIS achéménide, t. III, p. 90.

— sassanide, t. V, p. 103, 117,120, 139.

CARREAUX. Pierre de taille cngagée en pare—
n1ents dans les magonneries. T. I,

p. 8; taillés en formc d‘équerre au

tombeau de Cambyse et 21 Nakhché—

Roustem, p. 15.

CARTE de la Ferse, t. I, pl. 1 ; de la vallée du

Polvar, pl. 11; de la vallée des

grandes capitales, 1. II, p. 2; de

la vallée de Firouz—Abäd, 1. IV,

p. 64.

_ CASQUE. Voy. Armes. _

— parthe, t. V, p. 55, 58.

CASSANDANE, femme de Cyrus, probablement

cnterrée ä Pisiyakadu (Pasargade),

t. I, p. 49.

CATAPHRACTAIRE parthe, t. V, p. 36, 54, 56; 535.

sanide, p. 140.

CAVALERIE parthe, t. V, p. 51; sassanide, p. 140.

CAVALIER, bas-relief sassanide, 1.

„6,117, 119.

V, p. 115,

C.\VE de Firouz—Abäd servant d‘appartement,

t. IV, p. 32.

CELLA. — Nef des temples grecs.

CELLA retrouvée & I’état rudimentaire dans les

maisons des premiers habitants de

I’Asic centrale, 1. II, p. 47; les

Grecs font régner des colonnades

autour de la cella, p. 62.

CE? avec feuilles et raisins, Warka, époqüe

parthe, t. V, p. 27; de vigne chargé

dc feuilles et de raisins décoratifs,

p. 91, 92, 93.

C1—':R13MONIAL des audiences ä Perse'polis, t. V,

p. 75, 76; au Tage K&sra, p.75, 76.

CHAGGA. Ville de la Syrie centrale; sa basilique,

t. V, p. 146; description, p. 170,

171; bätie sur plan romain, p. 173.

CHAH Asus, roi de Perse, t. II, p. 25.

—— Le sol de ses palais en term battue,

1. III, p. 12.

CHAH KHODA BENDI£. Son mausolée, 1, III,

p. 19. Voy. Tombeau.

CHAINAGE. — Pierres ou piéces de charpentes qui re—
lient les deux laces d’un mur, les fagades opposées
d’un édificc.

CHAINAGE en charpente, Tage Késra, t. V, p. 71 ;

d’importation romaine ou byzan—

tine, p. 72; Tag E'ivan, p. 85.
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CHALD1'3E. Borne de champs au mom de Méro-

dachwadinakhi, t. I, p. 20, et t. III,

p. 23, note 2; plaine de formation

récente, t. II, p. 3; briques, p. 10;

maison, p. 12; étrangére 51 la for—

mation des ordres ä colonnes, p. 40;

privée de b0is de construction,

p. 76.

— Disque lunaire apparait sur ses vieux

monumcnts, t. III, p. 4 et 53.

Emploie la faience en revétement

des 111 plus baute antiquité, p. 7;

ne posséde ni pierre, ni cuivre, ni

bois susceptible d’étre taillé, p. 22,

ne crée ni modénature, ni sculpture

ornementale p. 23; décoration cre'-

nele'e, p. 23 et 24, notes 1 et 2; ses

artistes produisent de grandes cons-

tructions et d’admirables intailles,

mais n’inventent pas de motifs de

de'coration, p. 23 ä 26, 33, 81, 82.

Cylindre de Sargon l’ancien? p. 26,

33, 81, 82, 85. Influence de la

sculpture chaldéenne sur les arts

de la Gréce et de la Perse, p. 81

51 85, 95. Invente les plis des dra-
peries, p. 96. Sculpture en ronde

bosse, p. 24; sans licns avec Part

pharaonique, p. 25. Stöle de Si—

para, p. 53.

—— Invente la mosa'ique, t.V, p. 29, 30, 33.

CH.11.D13ENS construisent en terre, t. II, p. 1 1 ;

empruntent aux étrangers les formes

architecturales qui ne de'rivent pas
de la brique, p. 78.

C114111111.1N1.135. — Constituent l’encadrement d’une bnie.

CHAMBRANLE mouluré des portes de Firouz—
Abäd, t. IV, p. 54, 55.

—— Voy. Porta.

CHANDELLE. — Poutre verticale utilisée comme colonne.

CHANDELLE. Son röle dans la charpente grecque,

t. II, p. 63.

CHAPEAL‘. —— Dans les édifices hypostyles en charpente,
piéce de bois placée entre le sommet de la colonne

et la sabliére. Le chapeau est le chapiteau allongé de
1’a1‘chitecture ligneuse.

CHAPFJAU, I. II, p. 81; bicéphale perse substitué

ä l’abaque tétracéphale e'gyptien,

p. 83.

CHAPI'I‘EA.U du palais de Sargon, t. II, p. 40;
protodorique de la porte de My-

c‘enes, p. 43; 51 volute de l’Asie oc-

cidentale, p. 44; G0lgos, p. 42, 43;

Eddé, Mycénes, p. 43; chapiteau

circulaire qui couronne la colonne

le'gére de l’époque des Atrides, p. 61 ;

21 Persépolis, p. 80, 81 ; l’origine du

chapiteau bicéphale est rationnelle,

p. 81; rec0nstitution du chapitcau

persépolitain avec des éléments

égyptiens, p. 82, 83; réduit au cha-

peau dans les porches, 84; dimen-

sions des chapiteaux persépolitains,

p. 86.

— ionique, connu des Ninivites, mais

d”importation étrangére,t. III, p. 32;

d’origine e'gyptienne, p. 33, 40; sa

composition, p. 40, 41. Temple de

la Victoire Aptére, p. 47; de Séli-

nonte, p. 48; chapiteau égyptien,

p. 51, 52; chaldéer1 et ninivite, p. 53,

54, 55; assyrien, t. 56, 57; du grand

‘ordre assyrien, 58 ; phénicien, p. 55.

Analogie du chapiteau de Golg03,

du chapitcau égyptien, p. 44, et du

chapiteau ionique, p. 53; la forme

la plus antique du chapiteau grec

dessinée sur des vases archaiques,

p. 45. Evolution dorique du cha-

_ piteau terminée en Gréce lors de la

construction de la colonne de My-

cénes, p.45; le chapiteau bicéphale

persépolitain, comme la volute io-

nique, est une ornementation du

plateau posé entre la sabliére et la

colonne, p. 64; il est d’origine e'gyp-

tienne, p. 64, 65; ornernents ä tétes

de boeufs d’un chapiteau de Délos,
p. 65, 66; Myeénes, p. 66, 67; le

taureau perse'politain se rapproche,

comme exécution, des osuvres assy-
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riennes, p. 67. Conclusion, p. 67,

68 ; persépolitain restauré, p. 75. Ses

ornements superficiels sont grecs,

p. 76; chapiteau ionique de Ségeste,

p. 76, d’Athénes, p. 77.

CHAI’ITEAU ionique et corinthien, gre'co-boud-

dhique, 1. IV, p. 51; emprunté ä

I’architecture perse achéménide,

p. 51, 52; mouluré des portes de

Firouz—Abäd, p. 54, 55; de style

ionique grec, p. 55; sassanide d’Is—

pahan et du Tage Bostan, p. 61.

dorique dége'néré du temple parthc

de Kingavar, t. V, p. 9, 10; des pi-
Iastres de Hatra, p. 17, 19. Ionique

de Warka (époque parthe), p. 27,

28; corinthien androcéphale de

Warka (époque parthe), p. 27; de

Machita et des églises de Ia Syrie

centrale, p. 89; corimhien de Ma—

chita, 91, 92, 93; sassanide dérive

des chapiteaux parthes corinthiens,
p. 96, 97; sassanide d’Ispahan,

p. 97, 98; de Tage Bostan, p. 97,

98; androcéphalc sassanide, d’ori—

gine parthe, p. 97, 100; de I’église

Saint—Sauveur, ä Nevers, reproduit

en reliefune église byzantine, p. 160,

161; roman, d’origine orientalc,

p. 157; musulman, p. 153.

CHAPOUR, r0i sassanide, vainqueur de Valé-

rien, 1. II, p. 23, 60.

donne ä l’atech—ga la forme d’un pilier,

1. III, p. 9.

construit des ponts, p. 109, des di—

gues, p. 112, sur les fleuves de la

Susiane, p. 112; bas—reliefs, p. 60,

113,114,115,116,118,119.

Chapour II etChapour III,bas-reliefs,

t. V, p.122,123,124,125.

Chapour (ville), bas-relief, t.V, p. 119.

CHAPRIR, apadäna, tröne royal, 1. II, p. 22, 23.

CHARLEMAGNE recueille des artistes perses, t. V,
p. 159. Epée dite de, p. 164, 165.

‘CHARPENTE des palais de Cyrus, t. I, p. 33 et 34.

CH.1RPENTE antique des maisons chaldéennes et

susiennes, t. II, p. 12 et 13; des

cabanes des riverains de la mer

Noire et des habitants du Mazen—

de'ran (type archa'1'que), p. 46, 47,

53, 54; représentée sur les ‘hypo-

gées de Beni—Hassan, p. 48 et 49.

Perse'politaine, p. 53; du portique

grec apparait sous la décoration de

I”architrave du temple dorique,

p. 71; diffe'rence entre la charpente

asiatique et la charpente moderne,
p. 53: la force de la charpente gree—

que réside dans les pieces horizon—

tales, 54; des murs d’Alh‘enes, p. 55;

d‘un monument ionique, p. 57; du

tombeau de Midas, p. 57, ses analo-

gies avec celle de I’arsenal du Pirée,

p. 59, 60;destemplestoscans‚p. 61.

Les Grecs substituent aux sabliéres

superposées et aux rondins jointifs

un poitrail et des poutres équarris,

p. 62;d’un portique grec, p. 62; forme

exte'rieure des charpentes devient le

modéle consacré des entablements

des temples doriques en pierre,

p. 63. Principes de construction des

charpentes modernes et ancicnnes

essentiellement diffe'rcnts, p. 64.

Equarrissage des bois, p. 66. Le bois

abandonné pour le marbre, p. 67.

Charpente des portiques Iatéraux

reproduits sur la fagade des temples,

p. 70; ionique et dorique identique

au volume de bois prés, p. 73; de

Persépolis s’encastre dans les antes,

p. 89.

des paIais de Pcrsépolis, 1. [II, p. 6;

du petit palais de Darius ä Persé—

polis, p. 13 et 14; identité des char—

pentes persépolitaines et lyciennes,

p. 14; Ieurs dispositions Iogiques,
p. 14, 15; cube de chaque piéce et

poids total des charpentes persépo-

Iitaines, p. 16 ; Ieurs bois provenant

des rives de la Méditerrane'e, p. 16.

Cmssn. Représentation en bas-relief, Tagé

Bostan, t. V, p. 96; de Kosroös II,
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coupe d’argent, p. 103; bas-reliefs as-

syriens, perses, et sassanides, p. 121 .

CHéNEAU.—— Large conduit en poterie destiné ä recueil—
lir les eaux pluviales d’une toiture et a les diriger

vers les gargouilles suivant une direction parallele 51

la muraille.

CHENEAU dissimule le voligeage ‚ou les ma-

driers, 1. II, p. 76.

CHéTET, de'rivation du Karoun, t. V, p. 110.

CHEVAL sassanide, t. V, p.

rupestres, p. 139.

103; bas—reliefs

CHEVEUX de Cyrus, t. I, p. 34.

CHEVRONS. —— Dans les charpentes modernes, pieces de
bois paralléles aux arbalétriers qui soutiennent la
couverture d’une toiture. Dans la charpente antique
des terrasses, le chevron se transforn1e en solive per—
pendiculaire aux sabliéres.

CHEVRONS. Voy. Charpente, Entablement, So-

live. Des monurnents lycicns, t. I,

p. 17, 41; les Grecs repre'sentent

en pierre les abouts des chevrons

et créent les éléments essemiels de

la corniche ionienne, p. 41.

— Poutres de palmier, t. II, p. 12,46, 61 .

CHINE, t. V, p. 2.

CHIRAZ. Ville de Ferse, capitale de la province
du Fars, t. I, p. 12.

—— T. II, p. 4.

CHOUSTER. Bätie sous les Sassanidcs, capitale de
I’Arabistan, t. I, p. 3.

— Pont ct digue sassanides, t. V, p. 60.

Opinion de Firdouzi, p. 109, 110,
I I I .

C1EL«C11 mosa'ique bleue. Palais parthe de Ba-
bylone, t. V, p. 24, 25; mosa'ique

de verre bleu sassanide, p. 136; im—

porté a Byzance et en Occident,

p. 136; bleus étoilés d’origine perse,

p. 173.

C1MET1ERE de Warka, t. V, p, 26 et seq.

CINTRES. — Charpente destinée ä supporter les maté
riaux d’une voüte pendant la durée de la construction

CINTRE. Les Perses n’en usent guére, faute de

bois, 1. II, p. 9.

—— Voütes perses et sassanides tourne'es

sans cintre, 1. IV, p. 15 a 18. Em-

ployé a la construction de la nef

centrale de Firouz—Abäd, p. 35.

COIFFURE sassanide, Voy.Sculpture et Médaz'l-

Her; parthe, t. V, p. 57, 58.

COLONNADE grecque, t. II, p. 62; double des

palais de Takhté Djemchid, p. 20.

COLONNF. de Mechhed—Mourgab, t. I, p. 29, 30,

31; du Gabre Madéré Soleirnan,

43, 44; comparaison entre les bases

grecques et perses, p. 45; base can—

nelée des colonnes de Mechhed-

Mourgab, p. 53.

— de la salle aux cent colonnes de Per—
sépolis, t. II, p. 20; exceptionnel—i

lement employée dans les édifices

de Ninive ou de Babylone, sans in—

fluence sur le développernent de Par-

chitecture chaldéenne, p. 41; en

Phénicie, p— 41, 42. 43, 44. 45;
employée en Asie occidentale dés la

plus haute antiquité, p. 44; diffé-

rence entre la colonne méditerra-

néenne et la colonne égyptienne et
dorique en pierre, p. 44; de My—

cénes, p. 43; de Ptérium, p. 44; de

Delphes, p. 45 ; invention de la co-

lonne, p.46; la colonne employée en

Egypte dés l’antiquité la plus recu-

lée. Voy. Berti-Hassan, p. 49, 50;

de Thébes, p.49; ionique emprunte'e

aux arts méditerranéens par les Grecs

antérieurement ä l’introduction de

l’ordre doriquc inspiré peut-étre des

ordres égyptiens, p. 50; grecque de

l’époque des Atrides couronnée d’un

chapiteau circulaire, p. 61; des apa-

dänas de Suse et de Perse'polis sup-

porte un entablement en bois,

p. 70; ordres gré‘les prennent nais-
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sance sur les cötes de l’Asie Mineure,

p. 77; influence des constructions

ligneuses sur l’architecture classique,

p. 78. Il faut chercher en Asie Mi-

neure l’origine des colonnes des

monuments du Polvar, p. 79; co-

lonnes du Takhté Djemchid, p. 80;

leurs caractéres saillants, p. 80 et 81;

tableau compäratif des dimensions

des colonnes persépolitaines, p. 86,

87 ; colonnes du Gabre Madéré Solei—

n1an d’origine gréco—ionienne, p. 87,

88; structure gréco-ionienne, pro-

fils égyptiens mélés 21 des ornernents

décoratifs empruntés 51 I’Hellade,

p. 88. Histoire et röle de la colonne

en Perse, Susiane, Chaldée, Assy—

rie, Phénicic, Syrie, Gréce, sur les

cötes de l‘Asic Mineure, en Egypte,

chap. v1;temple de Persépolis, p. 53;
oblige, par sa gracilite', ä superposer

une toiture en bois, 1. III, p. 12;

égyptienne, p. 51 ; chaldéenne et

assyrienne, p. 51 a 57.

COLONNE intérieure de Sarvistan, 1. IV, p. 12,

24. Dcn1i—colonne exte'rieure, sa

filiation, p. 27; engagée de Firouz—

Abäd, p. 30, 44; assyrienne, p. 46;

CONCOBAR. Voy. Kingavar.

CONE de terre cuite pour mosa'1'que, Warka,

époquc chaldéenne, t. V, p. 29, 30;

Suse, p. 30.

CONSTRUCTION ancienne de l7Asie occidentale et

de la Ferse. Son étude permet de
remonter ä l’origine de l’entable-

ment grec, t. II, p. 67.

des tombeaux de Moughe‘ir,t. IV, p. 5;

des berceaux de Sarvistan, p. 13;

des berceaux assyriens, p. 14, 1 5 ; d’un
berceau persc, p. 16; d’un berceau

byzantin, p. 17; du Ramesseum,

p. 21 ; du berceau central de Firouz—

Abäd, p. 35, 37, 38; des portes de

Firouz—Abäd, p. 36, 37. De Sarvis-

tan plus hardie que celle de Firouz-

Abäd, p. 38; fait pressentir les

progrés accomplis au Tag Eivan,

ébauche des nefs gothiques, p. 38.

des coupoles de Sarvistan, p. 39, id.

de Firouz—Abäd, p. 39. Comparai—

son entre la construction des cou—

poles de Firouz—Abäd et de Sarvis—

tan sert 51 établir la date relative

des deux palais, p. 41.

Warka, p. 46’ 48; Firouz-Abad, —— romaine du palais de Hatra, t. V,

p— 4?’ 48” p. 17. Du grand are de Tage Késra,
— en bo1s revétue d’or des palais par- p- 64 ä 68, 707 71; du Tag Eivan,

thes d’Ecbatane, t' V’ p- 6; du te1n— prototype des cathédrales gothiques,
ple parthe de Kingavar, p. 9, 10; p. 79; de la voüte du Tag Eivan,

engage'e de Warka (époque parthe), p. 80 a 85. En pierres de taille de
p. 28; (époque chaldéenne), p. 29; l’enceinte de Machita, p. 90; en bri-

engagée de Tage Késra, P' 647 65’ ques du palais, p. 90; romaine de

667 68” Rabbat—Ammon, p. 102; romaine

des ponts sassanides, p. 107, 108; de

l’arche du pont d’Alten—Kupri rap—

pelle celle du Tagé Késra, p. 110.

COMBLE. ——- Construction couronnant un édifice.

COMBLE. Restitution d’un monurnent ionique

architravé, 1. II, p. 57; du tom-

beau de Midas, P. 58; dläprés un Säf- CONTREFORT. Son origine, sa raison d’étre, t. II,
cophagelycien,p. 59.5011 röle analo— p, 66.

gue ä celui du matelas de pisé des _ de Sarvistan, t. IV, p. 24; du palais

terrasses, p. 63. Coupe transversale,

p. 71. Sa définition, p. 76.

d’Assourbanipal, p. 46; de Warka,

p. 46; de Moughe‘ir, p. 47; de

Kouioundjik, p. 48, 49; de Khor-

CONCLUSION.»T. V, p. 145, 146. sabad, p. 48; de Tello (palais de
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Goudéa), p. 47, 49; de Firouz—

Abäd, p. 44, 45.

CONTREFORT gothique, t. V, 13. 167, 168, est une

copie du contrefort perse, p. 171;

du tombeau de Chah Khoda Bendé,

p. 172173.

COQUILLE gravée sur la téte du grand berceau
de Tage Késra, t. V, p. 72.

CORINTHE. Emploi de ses poteries en revéte-

ment, 1. III, p. 7.

CORINTHIEN. Tailloir du chapiteau parthc de

Kingavar, t. V, p. 10; chapiteau de

\Varka, époque parthe, p. 27;chapi—

teau de Machita et des églises de la

Syrie centrale, p. 89, 91, 92, 93.

Conmcmz. —— Partie supérieure de l’entablement cano-
nique, forme saillie sur la frise.

CORNICHE du tombeau de Cambyse et de la
tombe provisoire de Nakhché—Rous—

tem, t. I, p. 15;du palais de Cyrus,

p. 33; du Gabre Madéré Sole'iman,

p. 39 et 42; de I‘Erechthéion, p. 41;

ionienne, ses éléments, p. 41; des

tombeäux lyciens, p. 42; égyp—

tienne, p. 42; du Gabre Madéré So-

1e'1'man rappelle celle des manu—

ments de I’Ionie, p. 53; ornement
denticule' de Mechhed—Mourgab,

p. 53.

»—— du mur de souténement de Persépo-

Iis, t. II, p. 16; son agrandissement

dans les monuments doriques en

pierre, p. 67; occupe chez les Grecs

l’emplacement des madriers de la

terrasse, p. 67 ; son origine, son röle,

sa composition, p. 69 et 77; des mo-

numents égyptiens est une saillie

protectrice, p. 70; du portique des

Arréphores irnite une construction

en charpente, p. 73.

‘ —— perse’politaine formée de trois cours

de madriers, t. III, p. 6, correspond

en hauteur %] l’épaisseur du matelas

deterre, p. 6. Röle de la cornichc

iranienne, p. 7; égyptienne, cou—

ronne portes et fenétres des palais
persépolitains, p. 31; de Nakhché—

Roustem, imitation du Zoophoron

grec et d’un bandeau assyrien, p. 70.

CORNICHE du palais de Sarvistan,t. IV, p. 3 ; sé-

pare la coupole des pendentifs, p. 3;

en dents de scie de Sarvistan et de

Fireuz—Abäd, p. 50, 51, 52; gréco—

bouddhique, p. 51; byzantine, p. 52.

— en briques revétues de feuilles d’or ou ‘

d’argent, palais parthes d’Ecbatane,

t. V, p. 6; de Hatra de style persépo-

Iitain, p. 20; denticulée de Rabbat—

Ammon de style perse archa'iquc,

p. 101, 102.

—- Voy. Charpente, Entablement.

COSTUME de Cyrus, t. I, p. 34.

—— des Perses achéménides, d’aprés les

bas—reliefs de Persépolis, la mosa'i-

que de Pompe'i, Hérodote et Stra-

bon, t. III, p. 87; perse de Cyrus,
p. 87, 88; me'dique des successeurs dc

Cyrus, p. 88. Conclusion qu‘on doit

en tirer pour la date des monuments

de Mechhed-Mourgab, p. 89. Vieux

costume perse, p. ,98.

»— des Parthes, t. “V, p. 57; de Kosro'e's,
p. 103; royal, chap. VIII.

—— Voy. Médaillz'er sassanide, p. 138; de

guerre, p. 139; des mages, p. 139.

Corn: DE 11.111.1.1-:s parthe, t. V, p. 57. Voy.

Cataphractaz're sassania'e, p. 139.

Cour.om dans I”épaisseur des murs, t. IV,

p. 33.

—— Hana, t. V, p. 22, 23.

Coupe. —— S’entend d’une section généralement faite
par un plan vertical paralléle aux grands axes dans
un édifice quclconque.

COUPE du soubassement de Takhté Madéré So-

Ie'1‘man, 1. I, p. 5 et 8; du tombeau

provisoire de Nakhché-Roustem,

p. 16; longitudinale du Gabre Ma—

déré Soleiman, p. 38; de la corniche

p. 39; des bases de colonne du
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temple de Samos, de IaVictoire Ap-

tére, de I’Erechthéion, p. 45.

la Ferse, 1. II,

p. 4; d’une maison susienne, p. 12,

Co11111«3 des montagnes de

13; transversale d’un comble repré-

sentée sur un tombeau lycien, p. 71;

——- de Kosroös, t. V, p. 103, 104.

COUPOLE SUR PENDENTIFS élevée sousle régne de

Darius, t. [I, p. 9.

—— substituée a la terrasse, 1. III, p. 8.

—— de Sarvistan, 1. IV, p. 2. Tracé ellip—

tique, p. 2; construite en briqucs,

p. 2; jour nouveau jelé sur son

histoire, p. 4, 5, 6, 7. Transforma-

tions, p. 8, 9; de Firouz-Abäd, éle-

vée sur le type pri1nitif, p. 9; de

Sarvistan, p. 10; byzantine sur pen-

dentifs, p. 11; ellipso'ide de révolu—

tion, p. 9; persane, p. 10, 12. Demi—

coupole de Sarvistan, p. 24. Beim-

ration 26. Trace'

1nodulaire, p. 28, 29. Sa hauteur ‘a

Firouz-Abäd, p. 32. Comparaison

des coupoles de Firouz-Abäd et de

Sarvistan sert ä étainr l’äge relatif

de ces monurncnts, p. 43, 44. Cou—

pole persane térnoigne d’un progrés

intérieure, p.

sur celle de Sarvistan, p. 45; d’in—

vention chalde'enne ou susienne,

p. 47; de Firouz-Abäd, sa date,

chap. 1v. Coupole sur pendentif,

histoire de ses transformations suc-

cessives, p. 69 a 75. Byzantines de

Djérach et de Je'rusalem, p. 72, 73.

— de Hatra, t. V, p. 15, 16; du Tag

Eivan, p. 80; de Machita, p. 89, 90;

(demi-coupole) de Rabbat—Ammon,

pareille ä celles de Sarvistan, p. 101,

102; sassanide revétue en mosa'ique

de verre, p. 136. Ferse, p. 150. Sim—

plification grecque, p. 150, 151 ;sim-

plification syrienne,p. 151. De Saint-

Front, forme byzantine, appareil ro-

1nain, p. 161, 162, 166. Concréte et

inorganique, p. 168. Du ton1beau de

Chah Khoda Bend‘e, p. 172, 173.

Archa'1'queperse de Notre—Dame-des-

Doms, Worms, Loche, etc., p. 174.

L’ART ANTIQUE DE 1‚.\ PERSE.

Coupon; D’AR1%TES. — Voütel formée par I’intersection
de triangles curvilignes s’appuyant sur des formerets
et des arcs diagonaux‚dont le sommct est plus élevé

que celui des forrnerets.

COUPOLE D’AR1I1TES. Sa filiation, t. V, p. 149; sa

simplification et sa transforrnation

syrienne, p. 151 ; engendre la voüte

gothique, p. 167; se substitue aux
voütains dans les monuments go—

thiques, p. 172.

COITRONNF. de Cyrus composée d’attributs sym-

boliques, t. I, p. 34.

—— rubanée du bas-relief de Golarzés,

des médailles de Mithridate et d’Oro-

des, symbolisc la victoire, t.V, p. 37.
Triomphale, formant archivolte, au

Tage Bosran, p. 96; des Victoires

ailées, p.96; de Kosroés II, p. 103;

emblématique, p. 113, 114, 115,

118, 119, 120. Murale des rois sas—

sanides, voy. Bas—relief de Cha—

pour et p. 127 et seq.; a pointes, des

Sassanides, copie'e sur les couronnes

achéme'nides, p. 128; aile'e des Sas—

sanides, p. 103, 116, 128, 134, 138

et pass.

COURONNEMENT denticulé du tombeau de Cam-

byse et du tombeau provisoire de

Nakhché-Roustern, t. I, p. 15.

— des portes persépolitaines, 1. II, p. 29.
Différence entre le couronnement

des portes du Gabre Madéré So-

leiman et ceux de Persépolis, p. 32;

des portes de Mycénes‚ p. 43; des

baies de Perse’polis importé d”E-

gypte, p. 33. Suppression des fais-

ceaux de roseaux, p. 34.

— grc'co-égyptien des portes de Firouz-

Abäd, 1. IV, p. 54.

COURTINE. — Partie droite d’un rcmpart qui relie deux

ouvrages saillants.

COURTINE de I’enceinte de Hatra, t. V, p. 13;

de Tag E'1'van, p. 80, 85; décorée

de Machita, p. 91.

CRAMPON ein double queue-d’aronde du Takhté

V-—25
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Madéré Sole'1'man, t. I, p. 4, 5; du

tombeau de Cambyse, p. 15; du

Takhté Djemchid,métalliques,t. II,

p. 17.

CRAMPON employé dans les digues sassanides,

t. V, p. 112.

CRAPAUDXNE, du Gabre Madéré Sole'iman, du

tombeau provisoire de Nakhché—

Roustem,t. II, p. 29.011 n’en trouve

point 51 Persépolis, id.‚ id.

CRASSUS battu par les Parthes, p. 12.

— (Marcus) vaincu par les Parthes, récit

de l’engagement, t. V, p. 55, 56.

__ (Publius, fils du préce'dent), id., id.

CR1€MA1LL1‘2RE taille’e au sommet dcs piliers du

palais de Cyrus, t. I, p. 31, 33.

CRFiNEAU. — Espace vide laissé entre deux merlons.

CR1%NEA17. Voy. Merlon.

CRfiNELAGE. —— Suite de cre'neaux et de merlons.

CRF'.NELAGE. Tage Bostan, t. V, p. 95, 96.

CRFCSUS, roi de Lydie. Sa de'faite ouvre aux

Perses la route des colonies grecques,

t. I, p. 59. Fournit peut—étre Par-

chitecte des premiers palais perses,
p. 60.

CROISADES. Leur influence sur les arts de l‘Oc-

cident, t. V. p. 146; sur la genésc

de l’architecture gothique, p. 74.

byzantine pre'céde en

Gaule celle des croisades, p. 159.

Influence

CTI<'ISIAS raconte la mort des parents de Darius,
t. III, p. 2.

CTFZS1PHON. Ville sassanide sur les bords du

Tigre, t. I, p. 3. Voy. Arc de Kos—
roé's, t. V, p. 61.

CUILL‘ERE égyptienne avec ornement lotiforme,
t. III, p. 41.

CUIVRE revétement des coupoles, palaisparthes,

t. V, p. 24, 25.

CULTE des Perses s’exercait au grand jour, t. I,

p. 19.

CYAXARFJ, roi de Médie, suzerain de la Perse,

renverse Assouredililäni, roi de

Ninive, t. I, p. 58; donne 1’Anzan

:) Teispés, p. 59.

> CYLINDRE chaldéen, t. III, p. 26; chaldéen ar—

cha'1'que, p. 82; assyrien, p. 85; de

Darius, p. 93, t. V, p. 122.

CYRUS, fondateur de la dynastie achéménidc

et de l’empire des Perses, enléve le

tröne de Médie a Astyage (559 av.

J.—C.), bat Crésus, roi de Lydie,

s’empare de Babylone et périt, dit-on,

dans une expéclition contre les

Scythes, t. I, p. 2. Construit une

ville dans la vallée du Polvar, p. 3.

Modification des constructions roya-

les, p. 18. Son tombeau de'crit par

Aristobule, p. 21; construit sur le

modéle du tombeau de Cambyse Ier

et de la tour de Nakhché—Roustem,

p. 22. Sa rc'volte contre Astyage,

d’aprés le cylindre de Nabouhanid,

p. 22. Sa famille, p. 22. Eléve une

capitale sur le lieu méme oü il a

vaincu les Modes, p. 26. Palais de

Mechhecl-Mourgab, p. 29, 30, 31,

34. Son portrait compare' avec le

guerrier de Marathon, p. 34. Songe,
p. 35. Son éclectisrne religieux,

p. 36, 37. Son portrait inspiré de

Part ninivite, p. 53. L’inscription

ninivite de son palais indique que

l’e'difice est postérieur ala défaite

de Nabouhanid, p. 56. Origine de

Cyrus, p. 56. Les ancétres de Cyrus

communs avec ceux de Darius, p. 56.

Généalogie dc Cyrus, p. 56, 57.

L’évolution de l’archilecture grecque

s’achéve a l‘aviznement de Cyrus,

p. 78, et fait déja sehtir son influence

réflexe ä Mechhecl-Mourgab.
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Cvnus porte le ve‘teme11t national des Perses,

t. III, p. 87, 88. Maitre de I’Asie

Mineure, p. 99; conquiert l’extréme

Orient, vainqueur de Nabouhanid,

de Belsaroussour, de la Syrie et

de la Palestine, p. 99.

— Sa guerre contre les Scythes Massa-

gétes, t. V, p. 3.

DAIS ache'me'nide, t. III, p. 86, 87.

DALLES taillées en forme de briques employe'es

dans les plus vieuir édifices iraniens,

t. II, p. 10; t. IV, p. 34.

DAKHMA. Tour du Silence, t. l, p. 28; ou tom—

beau provisoire accepte' par Darius,

p. 37; t. II, p. 24.

DARAB. Voy. Fe'sa. I. II, p. 4. Pisiyakada, p. 4.

DARABGUERD.ViCÜIC route de caravane condui-

samt de Chiraz 21 cette ville, t. IV,

p. 1; siége du gouvernement contié

21 Sassan, grand—piere du fondateur

de la dynastie des Sassanidcs, 1. IV,
p. 66.

DARIQUE. — Monnaic (d’or) frappée & l’image d’un ar—
cher perse revétu du costume royal achéménidc;
probablement ä l’image de Darius.

DARIQL'E. Monnaie achéménide portant sur la

face un archer couronné et parfois,

sur le revers, un atech—ga, t. I, p. 19.

DARIUS I", fils d’I-Iystaspes, roi de Perse (521
a 485 av. J.—C.), envoie une arméc

en Gréce, battu a Marathon, t. I,

p. 3, 12, 13, 31, 35; fonde Istakhr

a l’entrée de la plaine de la Mer-

dach, p. 13; ne prétend pas ä une

filiation divine, p. 35, 36; abaisse

le pouvoir des mages, p. 36; re'tablit

la religion nationale, accepte la

double sépulture, p. 37. Sa généa—

logie et sa descendance, p. 57.

—— fonde Persépolis, t. II, p. 2; aban-

donne Madéré Soleiman, p. 1. Evo-

lution de l’art perse, p. 33; méle des

ornements égyptiens a une archi—

tecture d’origine gréco—ionienne déja

importée par Cyrus, p. 33; suppres-

sion des ornements_ qui rappellentla

construction de bois, p. 33. Antes

de son palais, p. 89.
D.a1uus Ier fait creuser son tombeau au—dessus

d’Istakhr, t. III, p. 1. Son testa-

ment gravé sur son tombeau, p. 3.

Donne aux atech—ga l’aspect d‘un edi-

fice gréco-lycien, p. 8. Son cylindre,

p. 93; frappe le premier des mon—

naies ä son effigie, p. 93, 94, 95.

Reconquiert l’héritage de Cyrus,

p. 99; Organise l’administration,

crée les voies de communication,

les caravansérails, p. 99, 100; inau—

gure un nouveau style d’architec-

ture,p.101,102,103.

— Ses guerres contre les Scythes occiden—

taux, t. V, p. 3.

DECORÄTION des palais de l”époque achéménide,

t. II, 5 II, p. 11 et suiv.

— intérieure du palais de

t. IV, p. 26.

—— des archivoltes du palais de Hatra,

t. V, p. 18, 19 ; des pilastres, p. 17,

19; en mosa'ique de verre, p. 24, 25;

011 platre a Warka et a Suse (époque
parthe), p. 27, 28, 30, 31; en Ia'ience

de style perse, au palais de Pal a

Gwalior, p. 33; de la facade du Tage

Kesra, p. 64, 65 et 77; fastueuse

de Machita7 p. 90, 93 ; susienne aché—

ménide de Machita, p. 93; grecque,

romaine et byzantine indirecte de

Machita, p. 93; parthe directe, p. 93.

Caractére perse-byzantin de la scul—

pturc de Machita, p. 93, 95. Carac—

iére perse de la décoration sassanide

pure, p. 97, 98, 100. Décoration

sassauide rappelle pour l’exécution

les broderies, p.

mes florales, le lotus égyptien—perse,

p. 98. De'coration androce'phale,

d‘origine parthe, des chapiteaux sas—

sanides. Des lambris de Rabbat-Am—

mon, de style sassanide perse,

Sarvistan,

100; pour les for—
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p. 102, 103, 104; architecturale des

palais sassanides, sans analogie avec

celle des chäteaux de Firouz-Abäd

et de Sarvistan, p. 138; musulmane,

son origine perse, p. 153, 154, 155;

géométrique, id., p. 153.

DEHBID. Village voisin de Perse'polis; ruines

achéménides, t. I, p. 1, 3.

Dé1.11'.— (Pierre en) magonnée de teile sortc quelcs lits

de carriére soient pcrpendiculaircs & la direction gei-

11érale des assises.

D1-':L1T. T. I, p. 12, 53.

D1é1.os. Portique des Comes, 1. III, p. 65, 66.

Dumm. Base de colonne, t. II, p. 43, 44, 45.

D1-3M1ä1‘1111'5 NICATOR. Roi de Syrie, prisonnier

des Parthes, t. V, p. 4.

DaNTlcUL1-z.—O1‘11e111e'111rectangulaire dont l’o1‘iginc doit

(Are recherchée dans la saillie des solives équa1‘ries

d'un entablement en charpente.

DENTICULES de la corniche du tombcau de

Cambyse et du tombeau provisoirc

de Nakhché-Roustem, t. I, p. 15;

du Gabre Made'ré Solc'iman, p. 33;

des tombeaux lyciens, p. 42; du

couronnement du mur du Takhté

Djemchid, 1. II, p. 18.

— Deviennent sous la main des Grecs

1.111 simple motif de décorati-on,

p. 71.

— dans la corniche persépolitaine,image

de l’extre'mité des chevrons, t. III,

p. 13, 14et 70.

—— de Sarvistan, Firouz—Abäd; de Rab-

bat-Ammon, 1. V, p' 101; cmployés

en archivolte, p. 101, 102

Voy. Entablement et Charpente.

DERIVATION des fleuvcs, t. V, p. 106; du Ka-

rou11 011Chetet, p. 110, 111.

DIADIEMF, pa1‘thc, 1. V, p. 57.

D1AN1.. V0y. Ana-itis.

DE LA PERSE

DIDA (Ferse). (Muraille, soubassement),t. II,

p. 22.

DIGUES sassanicles, t. V, p. 60; du Karoun :

Kaiser, Lachgar, de D1zfoul, p. 1 11,

112; d’Awaz, p. 111, 112. Date de

leur fondation, p. 112.

DIODATUS. Satrape grec de la Bactriane, se dé—

clare inde'pendant [256 av. J.—C.),

t. V, p. 2; sa rc'voltc entraine, cinq
ans plus tard, la révoltc des Parthes,

p. 4.

DIODORE DE SICILE altribue l’01‘igine des canots

d’Ecbalane £1 Sémiramis, 1. II, p. 8.

Aridité de I'At1‘0paténc, p. 87.

— Ouvriers égyptiens employés par les

rois perses, 1. III, p. 100.

D1s0111z. Ornementation des portes persépoli—

taines, t. II, p. 29, 32.

D1V1N1'r1és e11 111osaique d’0r, t. V, p. 24, 25

(palais parthe de Babylone).

D17.1‘01r1., t. V, p. 60. Ville capitale de la Su-

siane. Pont sassanide, p. 105, 106;

pile, procédé dc fondation, p. 107;

magonnerie ct béton d’originc ro—

maine, p. 107, 108; date de la cons—

truction du pour, p. 109.

DJENGIS KHAN. Chefmongol, envahit la Parse

t. V, p. 3.

DJERACH. Coupole byzantine, imitée de cellcs

de Sarvistan, 1. IV, p. 72.

— (Döme de), 1. V, p. 152.

DOME assyrien, t. IV, p. 43; perse de Férach—

bad, p. 77; syrien de Djerach et de

Jérusalem‚ 1. V, p. 151.

* V0y. Coupole.

D0iuqus. »— l.”ordrc do1'iquc, généralcment caractérisé
“par Ic chapiteau des colonnes et les triglyphes de

I’entablemcnt, n‘est que la t1‘aduction, en bois de fort
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équa1'rissage, des anciennes constructions hypostyles

cxécutées en piéces de bois légéres, dites construc—

tions i'oniques.

DORIQUE (Ordre). Définition, 1. II, p. 49. Ses

formes massives empfuntées par les

Grecs ä l’Egypte, peut—étre sous le

régne de Psamétik, p. 50, 51, 58 et

77. Origine du temple dorique

d’aprés Vitruve, Hubsch, Viollet—le—

Due, Hittorf, p. 52. Entablernent

dorique en pierre copie' sur les

charpentes en bois, p. 63, 64. Mo-

numents doriques comparés aux

edifices ioniques architravés, p. 74.

Traduction en pierre d‘un type oü

le bois jouait un röle important,

p. 75. L’ordre dorique est la résul—

tantc des influences de l’Egypte sur
l’architecture ionique primitive,

p. 77. Au point de vue de la mode'-

nature, de l’adaptation de chaque

membre de l’éclifice, de la beauté

modulaire, le templc dorique est

original, p.77.

_ ne se distingue pas de l’ionique par

les ornements du chapiteau, 1. III,

p. 46.

—— Ordre dorique bäta1‘d de Kinguvar,

t. V, p. 10.

DOUCINE. —— Moulure moititi convcxe, 1noitié comme.

Douc1x1a. Réunion de la gorge égyptienne 21 la
baguettc qui la supporte, t. I, p. 42.

T. II, p. 86. Engendre la base de

colonne perse, t. III, p. 31.

D()UELLE.—— Parement courbe d’une voüte ou des Vous—
soirs qui la composent.

DOUELLE. Son tracé ä Sarvistan, t. IV, p. 13;

du Ramesseum,p. 21, 22.

DOUR SARYOUKIN (ville de Sargon). Découverte

sous les tumulus dc Khorsabad.

Ses maisons, 1. II, p. 12.

DR.\CHMIC parthe. Style gréco—syrien, t. V, p. 38.

D’un art inférieuruu tétradrac11me,

p. 39. Face ct revers indistincts,
p. 30

DUVARTHI (En perse,porte ou portz'gue) t. II,

p. 22, 24.

ECBATANE. Cap. de la Médie, aujourd’hui Ha—

l, p. 3; marques d’ou—

vriers, p. 11.

— Polybe parle d’un palais de bois, t. II,

p. 87. Hérodote rapporte, au con—

madan, t.

traire, que les édifices d’Ecbatane

ressemblent 21 ceux de la Chaldée,

de 1’Assyrie et de la Perse, p. 88.

EGHINE. — Partie du chapitcau dorique raccordant le
sommet du füt avec le tailloir ou abaque.

iCI-IINE du chapiteau de Golgos, t. [I, p. 42.

— Dorique des chapiteaux parthes de

Kingavar, t. V, p. 10; des chapi—

teaux sassanides, p. 96, 97, 100.

ECLAIRAGE des palais de Persépolis, t. Il‚p. 37,
“? )38.

EDD1'; (Clmpiteuu de). Rappelle par la for1ne de
l’échine et de l’abaque le chapiteau

de la colonnade de Mycénes, t. II,

p. 43. Son influence sur la genése

du couronnemcnt dorique, p. 43.

Ennsstc. Victoire 1‘e1nporte'e par Chapour sur

les Romains, t. V, p. 115, 116, 119.

Em*ou. Chupiteau du temple, 1. II, p. 82; so

retrouve en partie dans le chapiteau

persépolitain, p. 82.

EDICULE 21 colonne, bas-relief du palais de

Sargon, 1. II, p. 4.0.

Home. Efflorescence subite fdes formes artis—

tiques de la Gréce, t. III, p. 30.

E01.1515 de la Syrie, t. V, p. 146, 170, 171;

Saint-Vital de Ravenne, p. 156;

Saint-Marc, p. 156; de la Lombar-

die, p. 156. Du Taur, de Notre—

Dame—des—Doms, de Saint—Tro—

phymc, etc., présentent quelques



198 L’ART ANTIQUE DE LA PERSE

ornements byzantins, p. 157. De

Saint-Maurice en Valais, son ai—

guiére sassanide, p. 158, 159. De

Saint-Front ä Périgueux, p. 160,
161. De Saint—Philibert de Tour-

nus, p. 162,163, 164.De Saint-Sau-

veurä Nevers, son chapiteau,p. 160,

161. Du Pay, copiée sur Saint—Phi—

libert de Tournus, p. 165. Gothique

du domaine royal, de la Champa-

gne, de la Bourgogne, du Bourbon—

nais, p. 166.Leur description, p. 166

a 169.

EGYPTE. Son influence sur les arts de la Perse,

t. I, p. 31, 34 et 35 ; 1. II, p. 20, 32

33, 48,48, 50, 83, 84; t. Ill,p. 4,
12, 79, 85, 99, 100, 101; 1. IV,

p. 21 a 24, et 54.

— sur les arts de la Gréce : ()uverte a la

Gréce sous le régne de Psamétik,

1. II, p. 50, note 1, et 1. III, p. 42.

Voy. Gréce.

—— sur les arts de la Chaldée et de 1’As-

syrie, t. I, p. 34; 1. II, p. 13, 78;

1. III, p. 4, 42, 43 et note, 49 51 64,

86. Voy. Assyrie et Chalde'e.

—— importe dés une trés baute antiquité

des objets d’art en Gréce. en Phe'ni-

cie, sur les rives de la Méditerrane'e,

p. 34, 55 et notes; comme d’Ho—

mére, p. 34, 35, 63 note. Sculpture

en ron'de bosse, p. 25, 26, 43.

—— Plan d’un templc égyptien, t. II, p. 20.

Hypogée de Beni-Hassan image en

pierre d’une construction de bois,

p. 49. Type des monuments en
pierre, p. 69.

—— Porcelaine, t. [II, p. 36; ornements

lotiformes, p. 38, 39 a 43; ivoires,

p. 50, 51, 52 ; voütes en berceau du

Ramesseum, p. 21, 22, 23.

EGYPTIENS. Employés a la construction des

palais perse'politains, 1. III, p. 100.

ELAM. Voy. Susicme.

—« Elamites construisent en terre, 1. II,

p. 11.

p. 12.

Leurs premiéres maisons ,

ELBROUZ. Montagne de la Ferse, t. II, p. 3.

ELéPHANTS de guerre, époque sassanide, t. V,

p. 140.

ELEUSIS. Imperfectiondes parements du temple,

t. I, p. 12.

EL HADRE. Voy. Hatra.

ELLIPSE ge'nératrice des coupoles perses, t. IV,

p. 2, 9;génératrice des berceaux per-

ses, p. 13, 14, et assyriens, 15. Heu—

reuse influence du tracé en ellipse,

p. 18, 19. 5011 tracé géome'trique.

Rectification égyptienne, p. 23; el-

lipse du Tagé Käsra, p. 22, 23; du

berceau central de Firouz—Abäd:

sa fléche est a la portée comme 8
a 14, p. 35.

— du grand are de Tage Késra, t. V,

p. 68, 69. Arche du pont d’Alten

Kupri, p. 109.

ELL11>50‘1'11E DE RéV0LU'1‘10N. —— Surface engendréc par la
révolution d’une ellipse autour de l‘un de ses grands
axes.

ELL1PSO'1'DE DE RIÄ‘VOLUTION, coupole perse,t. IV,

.p.9.

EMAIL. Revétement protecteur, 1. II, p. 1 1 ; cm-

ployé dans les pILIs anciens édifices

de la Chaldée—, p. 11. Décoration

placée sur l’entablement persépoli-
rain, t. III, p. 14; aux Indes, t. V,

p. 33.

EMPB3DOCLE. Temple, 1. III, p. 46.

EMPILAGE de bois des charpentes, t. II, p. 51, 53.

ENCADREMENT des portes persépolitaines, t. II,

p. 30, 31 ; de I’Erechthe'ion, du tom-

beau de Darius, inspirés d’une tra-

dition commune, p. 32.

ENCASTREMENT. — Penetration d’une poutre dans un
évidement des maconnerics pre’paré aux dimensions
exactes de la poutre.

ENCASTREMENT des poutres du palais de Me-
chhed-Mourgab, t. I, p. 33; palais
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de Darius, t. II, p. 89, et t. III,

p. 13.

ENCEINTE de Hatra, t. V, p. 13; du Tag E'ivan,

p. 86; carrée de Machita, p. 89,

90,91-

ENCORBELLEMENT. —— Se dit des constructions en sur-

‚ plomb sur le nu ou fagade des constructions imme-
diatement inférieures.

'ENCORBELLEMENT de la charpente, t. II, p. 69.

Voüte, t. IV, p. 4, 5.Mougheir, p. 5.

ENTABLEMENT. — Réunion de I’architrave, de la frise et

de la corniche. L’entablement est la reproduction ex-
térieure de la charpente constitutive d’une terrasse.

ENTABLEMENT du palais de Mechhed-Mourgab,

t. I, p. 31. Du Gabre Madéré Solei-

man, p. 39, 41.

— en bois des cabanes de I’Azerbeidjan,

t. II, p. 46, 47, 53, 54; égyptien,

p. 48 et 49. Grecs et ioniens ont une

commune origine, p. 48; de Persé—

polis, expression des plus antiques

constructions de 1’Asie occidentale,

p. 53; en bois des vieux monuments

ioniques, p. 52. Ses proportions

croissent en proportion du diamétre

et de l’e'cartement de la colonne,

p. 67. Explication des superposi-

tions de ses trois membres, p. 67.

Similitude des entablements grecs et

perses, p. 72, 73. Analogie du por-

tique des Arréphores et des portiques

des palais persépolitains, p. 72. Dé—

rivent d’un type lycien, plus antique,

p. 72 et suiv. Ionique canonique,

du portique des Arre'phores, ionique
architravé, p. 74.

— grec dérive des constructions en char—

pente dont on retrouve le modéle {\

Persépolis, p. 76. Pénétration dc

I’entablement dans les antes du pa—

lais de Darius, p. 89, et t. III, p. 13.

—— des tombeaux de Nakhché-Roustem,

t. III, p. 5. Paralléle entre Penta—

blement des tombeaux lyciens el

celui des tombeaux de Nakhché-

Roustem, p. 5. Ferse identique,

comme signification, au fronton
grec, p. 7.

ENTABLEMENT architravé gréco—bouddhiquc ,

I. IV, p. 51, 52. Voy. Charpente. >

ENTRAIT ou TIRANT. — Piece horizontale qui s’oppose
21 I’écartement des arbalétriers. Dans l‘antiquité gree-
que et perse, l’entrait jouait un röle tout difl'érent:
il portait le poincon et par son intermédiaire la char-
pente de la toiture.

ENTRAIT. Son röle dans la charpente grecque,
t. II, p. 56.

EPANNELAGE.— Etat des pierres préparées pour recevoir
des ornements ou des sculptures.

EPANNELAGE. On reconnait un chapeau de char-
pente Clans l‘épannelagc des chapi—

teaux bicéphales et de la double

volute ionienne, t. Il,p. 81.

EP13E sassanide, t. V, p. 139; dite de Charle—

magne de style sassanide, p. 164,
165.

EPH1‘7.BE au service des rois, t. V, p. 114, 119.

EQU1PEMENT. Voy. Sculpture sassanide, t. V,
p. 140.

ERECHTHEION. Plinthes et corniches, t. I, p.41;

colonnes, p. 45.

— Portes, t. II, p. 28; Rapport de di—

1nensions de ses portes, p. 35;

comptcs de gestion, p. 60; portique

des Arre'phores, p. 92. ‘

— Por'te de I’Erechthéion‚ prototype des

portes persépolitaines, t. III, p. 71.

Ornements floraux des listels et de

l’architrave, p. 71. Compare' au

tombeau de Mechhed—Mourgab,
p. 75.

—— Sa modénature reproduite dansles pro-

fils des portes de Firouz-Abäd,
t. IV, p. 55.

ENTRECOLONNEMENT perse copie des monuments
égyptiens,t. I, p. 31, et t. III, p. 12.

ESCALIER du tombeau provisoire de Nakhché—
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Roustem et du tombeau de Cam-

byse, t.’l, p. 15, 16; du tombeau dc

Cyrus, p. 21; du Takhté Madéré

Sole'iman, p. 38 et 39. ,

ESCALIER du Takhté Djemchid, t. [I, p. 16, 17,

19, 27. Egyptien et Grec, p. 27;

perses, p. 27 et 28.

—— Main courante de style assyrien,t. III,

p. 70.0rnement de style grec, p. 78.

Main eourante des paliers, p. 79,80.

Procession de serviteurs sculpte'c

sur les rampes, p. 85.

— de Firouz-Abäd, t. IV, p. 32. De

l’atech—ga de Djour, p. 80, 81,

comparé a eelui de la mosquée de

Touloun, p. 82, 83, 84.

ETENDARD sassanide, t. V, p. 117, 141.

FA(;ADE du Tagé Késra, t. V, p. 63 51 68.

FA!ENCE. Son emploi en parements remonte a la

plus baute antiquite' babylonienne.

I. III, p. 12; bleue employée cn

Ferse dans les temps anciens et mo-

dernes, p. 19.

— décorative du palais de Pal ä Gwalior

(style perse sassanicle‘l, t. V, p. 33.

FARS. Voy. Parse.

— Ariaramnés régne dans le Fars a Pi—
siyakada (Pasargade) t. II, p. 59.

FAUTEL'IL des rois achéménides, \. III, pl. XIX;

—— élevé, ä l’usage des rois partl1es, t. V,

p. 26.

FEMMF„ Tombeau de la mére de Cyrus, t. l,

p. 49, 50, 51. Du roi, p. 51. Unique—

ment chargée de la garde du Gabre

Madéré Sole'iman, p. 50. Voilée en

Perse des la plus baute antiquite',
p. 51. Loi musulmanc a propos de

leur tombeau, p. 51.

—— ailée, bas—relief de Gotarzés, époque

parthe; sur les médailles de Mithri-

date et d’0rodés, époque parthe;

interprétation ; grecquc,
t. V, p. 37.

victoire

F1«:NF:TRES de Perse'polis, t. II, p. 37; du palais

aux cent colonnes, du palais de Da-

rius, p 38, 39; leurs dimensions,

p. 39; de I’Erechthe’ion conservent
le jambage incliné des constructions

doriques, p. 37. En Perse, procé—

dem: d’un type originaire de 1‘Asie

Mineure, p. 37.

— de Sarvistan, percées au milieu des

pendentifs, t. IV, p. 3.
— de Hatra, t. V, p. 16, 18; volet

(Warka), époque parthe, p. 29. Du

Tagé Kesra, p. 73; du Khan-Ort—

ma, p. 81 ; du Tag E'1'van, p. 82,

F1€RACHBAD. Village du Fars, forét de palmiers,

1. II, p. 5. Edifice pres de Firouz—

Abäd, t. IV, p. 77;plan, id.; cons-

truit en moellons, p. 77; döme

porté sur quatre piliers réunis par

des arceaux évidés,p. 77, 78.

FERME. —— Triangle formé par des pieces dc charpente
disposées en vue de résister au poids des toitures
sans exercer sur les murs qui les portent des paus-
sées au vide.

FERME moderne, t. II, p. 53, 56.

— Restitution des fermes grecques d’a-

prés les monuments et les textes,

t. II, p. 56 a 63.

F1';SA 011 Darabguerd. Son identification avec

Pasargade, t. I, p. 2.

FEUII.LURE. — Excavation préparée dans les cham—
branles d’une baie pour loger l’épaisseur des van—

taux.

FEUILLI7RE. Du Gabre Madéré Sole'1'man, t. I,

p. 48; du tombeau provisoire de

Nakhché—Roustem, t. I, p. 16. On

n’en trouve point aux portes persé-

politaines, t. II, p. 29; il en existe

aux fenétres, p. 37.
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F1cun1mzs parthes, Warka, Suse, t. V, p. 33, 36.

FILET. —— Moulure t1‘és mince, plate et carréc.

FILETS entourent la frise; chez les Grees

repre'sentent le plancher et le plu-

fond décoratif, 1. II, p. 67.

F1R0UZ—ABÄD, t. IV, p. 4; étude du chätcau

de Firouz—Abäd jette un jour tout

nouveau sur I’histoire de la coupole

sur pendentif, p. 4. Caractére 111“-

cha'1’que des coupoles, p. 9; truce'

dcs coupoles, p. 19, 20. Situé sur 111

route du Fars en Kirmanie, p. 30.

Description du monument, p. 30
et seq. Belle ordonnance du plan,

p. 32. Bäti en moellons, p. 34. Ca—

ractére saillzmt de l’architecture,

p. 42. Antérieur de deux siécles 21

celui de Survistan, p. 46. Portes

p. 52 et seq. Le palais est du v1°siécle
av. J.-C., p. 59 et seq. Firouz-

Abäd Gadim signale' par un haut

Noch-ga, p. 64. NO au sud de Fi—

rouz—Abäd Gadim, p. 64. Résumé

de son histoirc, p. 66 et seq. Noeud

des routes qui conduisent de I’Est

dans le Fars.

—— Bas—reliefs sassanides, t. V, p. 60;
p. 117.

FLABELLIFIERE achéménide, 1. III, pl. XIX; sas—

}sanide, t. V, p.114,115,119.

l-‘1..11113m;15.—— Déviation laté1'alc des constructions plancs
ct verticales.

FI.AMBAGIC. Maniérc de le combattre 51 Cte'si—

phon, t.V, p. 65 ; cn Egyptc, p. 65;

dansles ponts métalliques modernes,
p. 66, 68.

FL1«;C1115, t. III, p. 90.

— parthe, voy. AI‘C/16I‘.

I“LEURONS. —— Voy. Anthémion.

FLEURONS des portes des tombeaux de Persépo—

lis, 1. II, p. 30.

L'AR'I' ANTIQUE DE LA PERSE

FLEURONS de la plinthc dc Machita, t. V, p. 91,

(_)2.

Foxnn‘10x des piles de pour, t. V, p. 106, 107.

Fonmuuzs modulaires des Grecs et des Perses,

t. II, p. 34. 35 et 36. Leuremploi

est une conse'quence du tracé dcs

coupoles et des berceaux, p. 3 et 6

et note 2.

Voy. Trace'.

PORT de'taché dc Hat'ra, t. V, p. 13.

FOR'I‘IFICATION dc Hatru, t. V, p. 13.

Foss1'; de l‘enceinte de Hatra, t. V, p. 13.

Fn1ss. —- Corps intermédiaire dc l'cntablement cano-
nique compris entre l’architravc au dessous et la
corniche saillante au dessus. La frise cox-rcspond 21
l‘épaisscur des solives.

F1x1sn de Pcrse'polis, t. II, p. 17, 18; dans les

monuments doriqucs, p. 67, 68;

remplit, chez les Grecs, l"espace oc-

cupé par les solives, p. 67 ; retour-

née sur les quatre faces des édificcs

grecs, p. 71 ; origine de ses formcs

cn Grécc, p. 71 ; du portique des

Arre'phores, imite une construction

en charpente, p. 73; donnéc aux

Grecs par I’art111éditerranéen,p. 77.

—— du tombeau de Nakhché-Roustem,

t. III, p. 4. Denticulée de Pcrsépolis

surmonte'e d'une corniche, p. 6;

son origine, p. 13 et 14 ; flcuronnéc,

Egypte, Grécc, Assyrie, p. 60, 61 .

— d’cnfants porteurs de gui1‘la11d05 g1°éco—

bouddhiques, 1. IV, p. 51.

—— denticulée, style perse'politain, Hu—

tra, t. V, p. 20. De Warka (époquc

parthe), p. 27 ;.

—— sassanide de Tage Bostan, de'rivc

des frises susiennes, t. V, p. 97, 98.

Ses caractéres, p. 100.

Voy. Entablement, Charpenie.

F'R0NTON. — Imng extérieurc des fermcs incline'es

d’une toituru.

V —— 26
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FRONTON du Gabre Madéré Sole'1‘man, t. I, p. 39,

50. Rappelle les monuments de
I’Ionie, p. 53.

FRU1T. —— Angle formé par le parement d‘un mur avec

le plan vertical passant par le pied du mur.

FRU1T, t. I, p. 9.

Fur de colonne de Mechhed—Mourgab, t. I,

p.29,30;duGabre Made'réSolel'man,

p. 43; 11356 sans listel usité chez les

Asiatiques, p. 54.

— Iisse, t. II, p. 43; cannelé de Del—

phes, p. 45; égyptien, p. 48, 49;

adopté par les Grecs longternps

aprés que les Egyptiens avaient

abandonné 1’emploi du bois, p. 50;

cunnelé cle Persépolis et de Suse,

p. 85; lisse des tombeaux des rois,

p. 85.

—— cannelé de Myeénes, t. III, p. 78.

F— ionique des colonnes parthes de Kin—

gavar, t. V, p. 10.

GABRI<Z MAD1-ERi—z SOLE'1'MAN (Tombeau de la m£:re

de Salomon). Caractére grec de

I’édicule, t. I, p. 38; porte rappe-

laut celles des tombeaux lyciens,

p. 42; montants, linteaux, couron—

nement empruntés au théätre de

Sélinonte, p. 43. Portique, p. 43°,

bases de colonne, p.44; plan, p. 45.

Erreur d’identification du Gabre

Madéré Soleiman avec le tombeau

de Cyrus, p. 46; exigu'lté du naos,

défaut d’inscription, porte et sys—

téme de fermeture, p. 48; sa desti-

nation, p. 49, 50 ; conclusion,
p. 53.

* lmité, comme les tombeaux des Har—

pies, de Théron et de Palmyre, de

prototypes lyciens, t. III, p. 72, 73,

74. Péribole reproduit un type phé-

nicien, p. 79, note 1. ‘

GALERIE d’irrigation, t. II, p. 7, 8;’de Sarvis—

tan, p. 24 et seq.
— de Hatra, t. V, p. 15.

GANDHARA. Ville des Indes; édifices gréco-boud-
dhiques, t. IV, p. 51, 52.

GANGE. Voy. Palibothra.

GAULE. Subitl’influence directe de I’Orient,

t. V, p. 155, 157 ä 166; indirecte

de la Perse, p. 170 21 176.

GAULOIS engagés contre les Parthes, t. V, p. 56.

GAUMATA (Le Mage) usurpe le tröne, t. I, p. 22.

Abaissernent du pouvoir des mages

aprés sa mort, relaté dans l’inscrip-

tion de Bisoutoun, p. 36.

— Portrait des conjurés, t. III, p. 87:

GEMME. Voy. Pierreries.

GéN1’JRAL en chef des Parthes : Surena, t. V,

p. 12. Des Sassanides: Sparapet ou

Sipehbed, p. 141.

G1‘aTES. Peuplade scythe attaque'e par Alexan—

dre, t. V, p. 3.

GH1LAN. Habitation du G‚hilan, I. II, p. 47.

Gmssn‘ann. Tombeau provisoire; tour funé-

raire de Nakhché-Roustem, t. I,p. 1 5,

28; t. III, p. 2, note 2.

GLYPTIQUE. Chalde'ens maitres en cet art, t. III,

p. 26.

GOLGOS. Chaplteau, t. II, p. 42, 43.
——- Rapprochement entre son chapiteau

et ceux représentés sur les bas-re-—

liefs égyptiens, t. III, p. 44. Anek-

logie entre le chapiteau de Golgoe

et le chapiteau ionique, p. 53.

Gonnms e'choue devant Ctésiphon, t. V, p. 62.
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GORGE. — Moulure concave.

GORGE égyptienne, pre'férée par les architectes

de Persépolis a la modénature
ionienne, t. II, p. 32.

Gounziss I“. Bas—relief rupestre,t.V,p. 36, 37.

G0UDEA. Simplicité des ornements de son

;röne, t. III, p. 23.

GOUR ou DJOUR. Nom sassanicle de Firouz—

Abäd, t. IV, p. 64. Résurné de son

histoire, p. 66, 67, et seq. Son

atech—ga, p. 79, 80, 81 et se‘q.

GOUTTE. —— Ornement circulaire placé au-dessous du
larmier. Il représente non pas des gouttes d’eau,
mais probablement des tétes de clous.

G0UTTE, t. II, p. 52.

GRAINETI des monnaies sassanides, t. V, p. 132,

135.

GRICCE. Emprunte a la Lycie les ordres gréles,

t. II, p. 40 a 48 et 51, et les char—
pentes, p, 52 a 59;

——- ä I’Egypte, le caractére puissant de

l’ordre dorique, t. II, p. 48 a 51,

76, 77, et les ornements architec-

toniques, t. III, 5 IV, p. 31 et seq.

(Voy. Egypte); ä I’Assyrie et a la

Chaldée, la sculpture, p. 27, 28,

29, 30, 81 a 85. Voy. As.gyrie et

C/zalde'e.

— Son influence sur les arts perses, t. I,

p. 67; t. II, p. 32 a 36, 45, 77;

t. III,p. 68, 69, 70, 71, 73 a 79;

t. V, p. ro, 38 5 42, 50, 54, 55,
et 60;

; sur les arts de l‘lnde, t. II, p. 79, er
t. V, p. 150.

— _ Son influence maximum en Orient a

l’époque des Parthes, t. V, p, 150.

GRECS. Transportent en Hellade le modéle

des habitations de I’Asie occiden—
tale, t. II, p. 54.

——- Remplacent dans leurs constructions

r.: 0 u
;

les supports de bois par la colonne

de pierre, p. 61, 62, 63. Puisent

dans l”étucle des saillies et des om—

bres le tracé de leur mode'nature,

p. 69.

Gar-zes. Tirent parti de la distribution des saillies

etdescreux,t.lll,p. 31,32.

— Donnent ä la coupole, d’origine asia-

tique, une forme classique, t. IV,

p. 10.

GUIEBRES. Nom moderne donné aux sectateurs
de la religion de Zoroastre, t. I,

p. 28.

—— Viennent des Indes en pélerinage a

Nakehé-Roustem, t. III, p. 9.

GUIZNE'VIDES. Revétent leurs monurnents d’un

parement de faience bleu turquoise

et de brique, t. III, p. 12. Carac—

téres de l’architecture guiznévide,

p. 18, 19.

GVVALIOR. Palais indien de style perse sassa—

nide, 5, t. V, p. 33.

GYNéCE’E de Persépolis sépare' des palais, t. II,

p. 26. Simplicité de sa construc—

tion, id.

HABITATION des bords de la mer Noire, t. II,

p. 46; du Mazendéran, p. 47; du
Lazistan, du Ghilan, p. 47. Proto-

type du temple grec‚ t. II, p. 47.

De la Lycie et de l’lonie, expres—

sion des plus anciennes construc—

tions cn charpente de l’Asie occi—

dentale, p. 53.

HADISH (Maison), t. II, p. 22, 23.

HALVARAS (Médique). Muraille, soubassement,
t. II, p. 22. Forteresse, p. 24. D’a-

prés l’inscription de Bisoutoun, id.

Inscription de Persépolis, id.
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HAMADAN. Ancienne Ecbatane, ses galeries d’ir-

r1ganon, I. II, p. 4 et 8.

HAMD-ALLAH-MUSTOFI, ge'ographe persan‘, son

histoire de Gour, 1. IV, p. 65.

HARPIES. Tombcau, t. III, p. 73; compare' a

la tour de Mechhed-Mourgab, p. 75.

HATASOU, reine d’Egypte. Son influence sur

l’ornement asiatique, t. II. p. 78.

HATRA (El Hadre). Ville sur la rive droite du

Tigre, t. V, p. 12. Défaites de Tra—

jan, de Septime-Sévére (198), p. 12.

Etait déjä clétruite en 363. Fortifica—
tion circulaire, p. 13. Plan du palais,
p. 14; voütes et coupoles, p. 15?

pilastre, archivolte, linteau de'core’s,

p. 17, 18, 19, 20; édifice perse dans

son plan, ses voütes, son équilibre

statique; romain dans l’appareil, les

profils, le modele' des bas—reliefs;

scythe dans les ornements sertis et

androcéphales, p. 20, 21. Destina—

tion du monument, p. -2, 23.

H1'zcuo.v1por.1s, capitale gre'cisée de la Scythic,

t. V, p. 2.

HELLADE. Vo_v. Gre‘ce.

HERCULE. Voy. The'se'c. Mithridate 1°" sc fait

représenter sur ses monnaies dans

l‘attitude d’I-Iercule, t. V, p. 38.

H11’3110N. Mur de souténcmcnt, t. II, p. 15.

HIONG-NUS. Peuplade scythe, guerres contre les

Parthes, t. V, p. 3.

HUNS, probablement les Hiong—Nus. (Voy. cc

mot.) Peuple nomade et barbare ori—

ginaire de la Scythie. Sa puissance

atteignit son apoge'e et finit avec At—

tila (353), t. V, p. 2.

Hrcsos. Les arts méditerranéens se propagent

il partir de leurinvasion, 1. II, p. 78.

HYPOGl-EE. —— Construction souterraine ou ccrtains peu—

ples anciens déposaient les morts.

HYPOGE'3E de Beni—I-Iassan, t. II, p. 48, 49.

Hyposrr1‚e. —— Construction dont la toiture est portée
sur des supports verticaux : poteaux de charpcme ou
colonnes.

HYPOSTYLE (Salle) du palais de Mechhed-Mour-

gab, t. I, p. 31

—— de Persépolis, t. II, p. 25. de la salle

' iaux cent colonnes, p. 38.
— Palais parthe d’Ecbatane, t. V, p. 6.

Temple d’Ana'itis de Kingavar, p. 7.

HYRCAN. Son palais construit sur modélc per-

‘ sépolitain, t. III, p. 97, 103.

HYSTASPES, gouverneur de la Perse sous Cyrus.

Sa ge'néalogie et sa descendance, t. I,

p. 57; sa mort, t. III7 p. 3.

IBN-EL-FAGIH, géographe arabc. Son opinion

sur Gour, t. IV, p. 65.

ICTINUS. Son ouvrage sur le Parthénon, t. II,

p. 52.

hmmcar1ox. —— Pe'nétration de dessins décoratifs iden-
tiques, semblable au recouvrement des miles d’un

toit.

l1113111cn1011 antique, t. III,'p. 11; du tombeau

phrygicn, p. 12.

IMPI.ANTATION. — Tracé sur le termin d’un edifice, d’un

ouvrage d’art.

IMPLANTA’I‘ION. Erreur de Texier au sujet du
Gabre Madéré Soleiman, t. I, p. 45.

— des colonnes dans les monuments

perses de l’époque achéménidc,t. II,

p. 33.

—— vicieuse des monumcnts perses, t. IV,

p. 29.

INDE. Infiucnce de la Gréce et de la Perse sur
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l’art bouddhique t. II, p. 79 et
1. IV, p. 51, note 1.

INDE. Chapiteau ä enroulements ioniques,
t. II], p. 60.

— Son architecture relativement mo—

derne, t. IV, p. 51.

—— Palais de Päl ä Gwalior de style persc-

sassanide,t. V, p. 33. Art sassanide,

p. 104. Influence de la Gréce,
p. 150.

INFLUENCE de la Gréce sur I’Inde, 1. II, p. 79;

1. IV, p. 51; atteint son maximum

en Orient 51 l’e’poque des Parthes,

t, V, p. 150.

— Premiere manifestation de l’influencc

des arts perses sur I’Occident, p. 150;

sur Rome, p. 151, 152; sur Byzancc,

p. 152; sur la civilisation musul—

mane, p. 153, 154; sur la Gaule,

p. 155; sur la Syrie, p. 150,151,

154, 173, 174. Lutte des influences

romaine et orientale en Gaule, p. 156

21 166. Triomphedel’influence orien-

tale, p. 169 ä 176. Voy. Assyrie,

Chalde'e, Egypte, Inde, Phe'nicie,
Perse.

INSCRIPTION du tombeau de Cyrus, t, I, p. 21;

du palais de Mechhed—Mourgab,

p. 29, 34; de Bisoutoun et de

Nakhché-Roustem raconte le ren—
versement des Mages, p. 36. Trilin—

guc gravée au-dessus du portrait de

Cyrus, p. 56.

— du soubassement de Persépolis, 1. II.

p. 2. Trilingue de Persépolis iden—

tifie les édifices de Persépolis avec

des palais, p. 21.

—— parthes en caractéres et langue grecs,

t. V, p. 39, 40, 41; en caractéres et
langue sémitiques, p. 48. Pelhvi de

Machita, p. 89, 90; Pelhvi de

Nakhché-Roustem, p. 116; et de

Kermancha, p. 122. Voy.Me'dail-
lier.

INTAILLES perses imitées des chaldéennes, t. III,

p. 93. Origine des coins, p. 93.

10 0 J
\

INTAILLES parthes, t. V, p. 36, sassanides par—
ticipent des qualités des sculptures
rupestres, p. 124.

INTRADOS. — Parement intérieur d’une voüte.

INTRADOS des coupoles de Sarvistan, épousent '

les angles de salles ä couvrir, 1. IV,

p. 7; des berceaux de Sarvistan,

p..13; des coupoles de Firouz—Abäd,
leur déformation apparente, p. 19.

INVASION des barbares, t. V, p. 152, 155; de la

Ferse par les Arabes, p. 152; de

I’Egypte, de la Sicile, de I’Espagne

et de la Gaule par les Arabes, p. 160.

IONIE. Partie de I’Asie Mineure comprise entre

les fleuves Hermés et Méandrc. Voy.
Gréce.

IONIQUE. -— L’ordre ionique, caractérisé d’habitude par
les volutes du chapiteau, n’est que la représentation
cn pierre des plus vieilles constructions hypostylcs
exécutées en bois. ' .

IONIQUE. Définition de l’ordre, t. II, p. 49. C0—

lonne ioniquc empruntée aux arts

méditerranéens avant l’apparition

de la colonne dorique empruntée 51

I’Egypte, p. 52. Grecs font plier les

traditions ioniques ä leur génic na—

turel, p. 75. Constructions ioniques

primitives sont des irnitations d’édi—
fices en charpente, p. 75; l’ordrc io—

nique s’éloigne de la véritable tra—

dition grecque, p. 77. Ornement

ionique grec importé des rivcs du

Nil, p. 78.

—— Ne sc distingue pas du dorique par

les ornements du chapiteau, 1. III,

p. 46. Genese du chapiteau, p. 46

et seq.

— Füt, entrecolonnement, baie, mou—

lure ioniquc du stylobate du temple

parthe de Kingavar, t. V, p. 10.

— Chapiteau ionique de Warka de l’é-

poque parthe, t. V, p. 27.

IRAN. Voy. Ferse.
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ISDOUBAR, roi Ie'gendaire de Chaldée; ses chasses

grave’es sur les cylindres chaldéens,

t. III, p. 81, 82. Darius ä Persépolis,

Thésée et Hercule en Gréce proce—

dent d’Isdoubar, t. III, p. 29,82, 83.

ISLAM. Fait rétrograder les pays soumis ä ses

lois, t. II, p. 4.

ISPAHAN. Ville de Perse bätie sur les bords du
Zende'roud. Capitale actuelle de

I’Irak Adjémi, deuxiéme ville de

l’empire depuis que la dynastie kad—

jar & transporte' ä Téhe’ran le siége

du gouvernernent, t. I, p. 1.

; Sa valle'e traversée par les courants

diluviens, p. t. II, p. 4, 5.
— Renommée pour la fraicheur de son

climat, t. III, p. 15.

—— Chapiteau sassanide, t. V, p. 97.

ISTHAKHAR ou ISTHAKHR. Ville fonde'e par Da-

rius Ier ä I’entrée de la plaine de la

Merdach, t. I, p. 13; t. III, p. 1.

—— saccagée par Omar, t. II, p. 30.

JAMBAGE. — Chambranle vertical d‘une baie.

.IAMBAGE. Sculptures du palais de Cyrus, t. I,

p. 30. Portes du Gabre Madéré So—

Ie'1'man, p. 45.

-— des constructions doriques conservées

ä I’Erechthéion, t. II, p. 37.
—— du palais de Firouz-Abäd, 1. IV,

p. 45, 55. {;

JéRUSALEM. Coupole imite'e de celles de Sarvis-

tab, t. IV, p. 73.
—« Piscine de Béthesda, t. V, p. 148.

Döme de Djérach, p. 151.

J01NT. — Dans les mac;onneries assisées, on distingue
les lits, surfaces horizontales, et les joints, surfaces

verticales par lesquellcs s’établit le contact des um—
tériaux.

.IOINTS, t. I‚p. 8, 12, 13.

J01N'r DE RUPTURE. — Joint théorique qui sépare une
voüte cn deux parties, dont l’une, le sommet, tend ä
pousser au vide, et l’autre, les reins, ä résister par

sa masse morte aux efforts actifs des parties supé—
Heures.

J01N'r DE RUPTURE, des arcs de Sarvistan, t. IV,

p. 2, 17, 18, de Parc de Firouz-

Abäd, p. 35, 36, 38.

— du Tag Eivan, t. V, p. 84.

JUL1EN e'choue devant Ctésiphon (362), t. V,

p. 62.

KAABA (des Guébres) de Nakhché- Roustem, pé—

lerinage célébre, t. III, p. 10.

KAISER. Bend (digue) des Césars, t. V, p. 110,

III.

KALACOKA (Aqoka), prince indien trés célé—

bre par sa conversion au boud-

dhisme et ses inseriptions. Il vivait
ä Palibotra, dans la vallée du Gange,

ä I’époque de Séleucus Nicator,t. IV,

p. 51.

KALATHOS. V0y. Echine.

KALEH. Village fortifié, t. IV, p. 1.

KALEHIEZ-DARAB (Fort de Darius) , t. I, p. 50.

KAMA. V0y. Sabre.

KARA’SOU. Riviére de I’Irak, t. II, p. 6.

KAROUN. Fleuve de Susiane. Anden Pasiti-

gris, p0nt et digues, t. V, p. 60,109,

110,111,112.

KASR, ä Babylone. Forteresse chalde'enne, t. II,

p. 1 2.

KERKHA. Fleuve de la Susiane, ancien Choaspe,

t. V, p. 60; baigne le Tag E'ivan.

—— Pont ruiné, t, V, p. 105.



TABLE GENERALE ANALYTIQUE 207

KERMANCHA. Ville persanevoisine de Tage Bos-

tan, t. V, p. 95. Bas-reliefs sassa-

nides, p. 122.

KHAN-ORTMA. Analogie de ses voütes avec

celles du Tag Eivan et de la pis—

cine de Béthesda, t. V, p. 148, 149.

KHCHÄYATHIYA. Nom perse du souverain aché-

ménide (t. I, p. 29,'note 1, le mot

est mal orthographié), passim.

—— T. II, p. 26, 38.

KHORASSAN. Altitude de ses déserts, t. II, p. 5.

—— Province nord-est de la Perse, colo-

nisée par les Parthes plusieurs

siécles avant notre ere, t. V, p. 3.

KHORREM-BACH. Fonctionnaire sassanide prei—

posé a la garde du v0ile derriére

lequel se tenait le mi, t. V, p. 76.

KHORSABAD. Soubassement des palais monte'
d‘aplornb, t. I, p. 9.

— T. II, p. 40.

— Ses grands ordres, t. [II, p. 57.

—— Pilastre et contrefort, t. IV, p. 48.

— Peintures murales prototypes des pein-

tures parthes, t. V, p. 29.

KIBUR REMU GALALA tSalle baute sur objet

rond), t. II, p. 23.

KINGAVAR. Village sur la frontiére occidentale

de la Médie. Temple hypostyle de

l’époque parthe, t. V, p. 7, 8. Date

de la construction du temple, p. 10,

11. Plan du temple promtype du

plan des vieilles mosquées, p. 153.

KIRMANIE. Ancienne satrapie au sud-est de la

Perse, cap. Kir1nan, Passage d’A-

lexandre, t. I, p. 3.
—— Altitude de ses déserts, t. II, p. 5.

—— Bert de chemin aux arts gréco-perses

pour pénétrer dans les Indes, t. IV,

p. 52. ‘

KISILOU-SOU. Riviére de 1’Azerbeidjan, t. II,

p. 6.

KORAN. Le nem de Salomon souvent Cité, t. I,

p. 50.

Kos1<oiäs ou KOSR0ES (KESRA en persan) serre

le lien qui entoure l’atech—ga et

donne ä l’autel du feu la forme

d’un sablier, t. III, p. 9. Son palais

de Cte'siphon, t. V, p. 61. Repré—
senté de face, bas—relief, t. V, p. 120,

126; a l’imitation des byzantins, id.

Vainqueur de Trajan sous les murs

d’Hatra, p. 12.

Kosa0iäs II, un des derniers princes sassa—
nides, construit le palais de Machita,

t. V, p. 94; son portrait équestre,

p. 96, sur une coupe d’argent, p. 103.

—— Bas-relief équestre, t. II, p. 120, 121.

K0UH-ROUD. Chaine de montagnes, t. II, p. 4.

KOUIOUNDJIK. Soubassements des palais monté‘s

d’aplomb, t. I, p. 9. Modénature

et ornements ninivites n’ont rien

de commun avec la modénaturc et

les 01‘nemenls usités cn Gréce et a

Mechhed—Mourgab, p. 54,

— T. II, p. 40.

__ Colonne, t. III, p. 54.

— Coupole, t. IV, p. 43, 46. Contrefort

d’un ziggourat, p. 48. Forte avec

pilastre, p. 49.

— Peintures murales prototypes des pein-

tures parthes, t. V, p. 29.

KOUNNAIFIGÄN. Riviére qui traverse la plaine

de Firouz—Abäd, t. IV, p. 63, 64 et

81

— Bas-relief sassanide, t. V, p. 117.

LAMBRIS de'coré de Rabbat—Ammon, t. V,
p.. 101, 102,103.



208 L’ART ANTIQUE DE LA PERSE

LANGE achéme'nide, 1. III, p. 90.

——- parthe (zdvrog) t. V, p. 56. Voy. Cava-

lerz'e.

— sassanide, t. V, p. 117, 120, 139.

LAR. Montagnes du Lar barrcnt le canal de l‘i—

nondation quaternaire, t. II,p. 144.

LARMIER. — Saillie qui empéche les eaux pluviales dc
couler sur une fagade.

LARMIER, t. II, p. 52. Son utilité dans les

constructions en bols, p. 64, 69.

Théorie de Viollet—le-Duc, p. 68.

Plus saillant en Hellade qu’en

Perse, p. 73. >

— Correspond, dans la corniche persé-

politaine, a un carrelage posé sur

le pisé constitutif de la terrasse,-

1. III, p. 7.

LAZISTAN. Ses maisons, t. II, p. 47.

I.1«’10N 1315101111311. empereur de la sectc dcs

Iconoclastcs, cxile de Byzance des

artistes parthes, t. V, p. 159, 163,

164.

LlBAN. Riche en fo1‘éts, t. II, p. 41, 45.

— Fournit les bois de charpente des pa—

lais achérnénides, 1. III, p. 5.

—— Cedre du Liban employe' dans les pa—

„lais perses, p. 102.

l‚1x'r1z.111„- Piécc dc bois ou plate—bande dc pierrc pla-

céc cn travers, et au—dcssus d’une baie.

LINTEAL‘, t. I, p. 28, 39. Comparaison du lin-

teau de Madéré Soleirnan avec celui

du théätre de Sélinonte, p. 41, 43.

—— de porte décoré de Hatra, de style per—

se'politain, t. V, p. 20.

L10N de la porte de Mycénes, 1. II, p. 43.

— dc Néme'e procéde du monstre tué par

Isdoubar (nécropole de Xanthe),

t. Ill‚p.82.Cylindre chaldéen,p.85.

Sur les bas-reliefs persépolitains,

p. 84. NiniVite a cinq pattes, p. 91.

Cylindm de Darius, p. 93. '
—— de'coratif de Machita, t. V, p. 91, 92.

Vase sassanidc, p. 104. Ailé roman

et gothique d’origine orientale,

p. 157.

L1SSA. Mur dc souténement, I. II, p. 15.

LISTE des rois sassanides. Voy. Médaillier.

L15TEL. — Morceau de bois employé dans la menuisc-
rie pour former encadrement'; partie plate et unie d'un
ensemble de moulures.

L1sr1«31., t. I, p. 54.

—— Encadre les portes 'persépolitaincs,

t. II, p. 29, 31. Copie des linteaux

et des jambages des portes lyciennes,

p. 32. Originaire de Gréce et d’Io—

nie, p. 32. Forme l’encadrernent des

baies persépolitaines emprunte'es

aux écoles gréco-ioniennes, p. 33.
—— Orne les portes des tombeaux de Nakh-

ché—Roustem, t. III, p. 71.

——— Les portes de Firouz—Abäd, 1. IV,

p. 52, 54, 55.

1.115 de Cyrus, \. I, p. 8, 12, 13; d'or des reis

parthes, t. V, p, 26.

I.ONGRINE ou LONGUERINE. — Piece de charpeme qu‘on
dispose au—dessus d’une suite de supports verticaux
Voy. Sablr'äre, Poitrail.

.L0NGR1NE. Tombeau dc Nakhché—Roustem,

1. II, p. 80.

LORISTAN. Ses montagnes, 1. II, p. 3.

Lo*rus de Giseh, du 10mbeau de Saqqarah, des

piliers du temple de Toutmés III,

1. III, p. 38, 39. Sert ä composer le

chapiteau des grands ordres, p. 39.

Orne les fürs de colonne, p. 39.

Ses transformations orncmentales

chez les Egyptiens, les Assyriens,

les Grecs et les Perses. Conclusion,

p. 39 a 60. Inde bou'ddhique, p. 60.

— c'gyptien, perse dans la décoration

sassanide, t. V, p. 97, 98.

.„ achéménide reproduit sur l‘aiguiére

sassanide dc Saint—Maurice. t. V,

p. 159.

Luxe. Croissant. Embléme royal sassanide sur
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les monnaies, t. V, p. 134; sur les

édificeg, p. 136. Devient l’ernbléme

musulman, p. 136.

LYCIE. Ancien pays de _l’Asie Mineure sur la

Méditerrane'e et la mer Egée. Sépul-
tures lyciennes prototypes du tom-

beau de Cambyse et du tombeau

provisoire de Nakhché—Roustem,

t. I, p. 17, 18, 20, 32. Planchers

composés de madricrs, p. 41. Mo—

numents lyciens copiés par Cyrus

p. 60.

Tombeaux rupestres donnent la tradi-

tion des charpentes dc Perse'polis,
1. III, p. 5. Frappe les plus an-

ciennes monnaies connues, p. 93,

94.

MACHITA. Palais sassanide, t. V, p. 60. En Pa-
lestine, prés l’embouchure du Jour—

clain, p. 88. Texte pelhvi, p. 89, 90.

Plan de l’enceinte et du palais, p. 88,

89, 90. Architecture perse-byzan-

time, 89, 90, 93. Décoration de la

porte extérieure et des courtines,
p. 91, 92; de la por-te intérieure, 93.

Caractére perse—byzantin de la déco-

ration, 93, 95. Construit par Kos—

roés II en 612, p. 94. Abandonné

avant d’étre fini (623), p. 94. Proto-

type des sculptures musulmanes,
p. 153.

MA@ONNERIE en pierre de taille du Takhté
Madér'e Soleiman, t. I, p. 4 a 8;

des édifices grecs, p. 6, 7; des murs

assyriens, p. 9, 10; des tombeaux,

p. 15 a 18; du Gabre Made'ré So-
le'iman, p. 38, 39; des édifices de
Persépolis, t. III, p. 11.

a joints incertains de Lissa et de Hé-
ron, t. II, p. 15; des murs de sou—

1nents chalcléens et perses, p. 9 a 12;

des palais de Cyrus, t. I, p. 31; de

Persépolis, t. III, p. 4.
MA90NNER1E alternée sur lit et délit : Assyrie,

t. I, p. 9,10;Perse, p. 10; t. IV, p. 13
et 21; LV, p. 90; Egyptc, t. IV, p. 21.

En dalles minces, t. IV, p. 34. Com-

paraison des maconneries de Firouz-

Abäd et de Sarvistan sert ä établir
les dates relatives des deux édifices,

p. 41. En moellons des murs aché-

ménides, p. 76. En moellons des

mars sassanides. p. 76.

en briques, Tagé Kiesra, t. V, p. 6. En

grosses pierres des murs de Hatra,

p. 13. En pierres de taille appareil-
le'es, p. 17. Des ponts sassanides

d’origine romaine, p. 107, 108, 109.

Des digues sassanides, p. 112.

MADER1‘; SOLEIMAN. Petit village de la plaine du

Polvar, t. I, p. 1, 3. Description du

takht ou tröne, p. 4, 5, 6, 8, 9, 11,

12,13.Tombeau de Cambyse, p. 14,

15, 17, 18, 20, 22. Identification de

Madéré Soleiman avec Marrhas‚iurn,

p. 26, 27. Palais de Cyrus, p. 29,

30, 31, 32, 33, 34. Gabre Madéré

Sole'iman, p. 38, 39, 41 a 50. Etude

des éclifices permet de classer les

monuments de Madéré Sole'iman en

deux groupes : le takhté, le gabre,

le palais peuvent étre comparés a

des édifices grecs, les tours funérai-

res rappellent les constructions ly-

ciennes, p. 52. Conclusion, p. 53.

Les Perses ont demandé aux Grecs

ionicns Part apporté dans la plaine

du Polvar, p. 55. Les constructions

perses de Madéré Sole'1'man remon—

tem au V1e siécle av. J.—C., p. 55.

Construction du palais postérieure

a la de'faite de Nabonassar, p. 56.

Les portiques du palais de Cyrus et

du gabre empruntés ä I‘Ionie, t. II,

P 79

ténement de Persé li . .. . ‚ .
. po ‚S7 P I6 et MADRIER.— Piece de b015 plus large qu’epausse (lar-

I7, en br1ques‚ des V1eux monu— geur de omzo ä oM24, épaisseur de 011108 91 emo).

L’ART ANTIQUE DE LA PER5E ' V—27
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MADRIER. Au palais de Cyrus.t. I. p, 33. Dans

les monuments lyciens. p. 41. Son

röle dans la charpente persépoli-

taine. t. II. p. 53; antique. p. 56.

Cours de madriers placés sur les
chevrons des anciennes charpentes

grecques. p. 61.

—- Forme la corniche des palais de Per-

se'polis. t. III. p. 6.

MAGES, t. I. p. 22. Tombent en disgräce sous

le régne de Darius. p. 37. Leur

renversement signalé dans les ins—

criptions de Nakhché-Roustem et

de Bisot'1'roun. p. 36. 37. Hérodote

ne prononce pas le mom des mages

dans les livres consacrés au régne

de Darius. Reconquiérent leur situa—

tion aprés la mort du roi. p. 37.

—— sassanides. V. p. 139. Leur röle reli-

gieux et administratif. id.

MAHOMET. Fondateur de la religion musul—

mane (570 a 632). p. 2. Imposc aux

femmes l‘usage du voile. t. I. p. 51.

MAISON, élan1ite. 1. II. p. 12; susienne. p. 12.

13. babylonienne. p. 13; assy-

rienne. p. 12; des riverains de la

mer Noire et des habitants du Maz—

endéran. p. 46 et 47.

MANDANIC. mére de Cyrus. Son tombeau identi-

fié avec le Gabre Made'ré Sole'iman.

t. I. p. 49.

MANTEAU sassanide. t. V. p. 138.

MARAFIOI. Tribu noble de la Perse. t. I. p. 26.

MARATHON. Village de I’Attique 011 Miltiade

triornpha des Perses (490 av. J.-C.).

p. 1. Guerrier de Marathon. 1. I.

p. 34.

MARGOZAN. OZAN. DAKHMA. en vieux perse.

tombeau. t. II. p. 24.

MARQUES d’ouvriers du Takhté Madéré Solei—

man. 1. I. p. 11. 12. prouvent que

les ouvriers étaient Perses.

—— de Hatra. t. V. p. 21.

MARRHASIUM. Ville identifiée avec Parsagarde

et Mechhed-Mourgab. t. I. p. 26. 27

MARSEILLE. Colonie phéniciennne. Son com—

merce avec l’Asie. t. V. p. 155.

MASCARON. —— Téte décorative.
.

MASCARON de Hatra. t. V. p. 17. 18; descrip—

tion. p. 19; origine. p. 21. 22. Des

chapiteaux de Warka. p. 27. Parthe

de Suse. p. 31.

MASSAGIZTES. Tribu en guerre avec Cyrus. t. I.

p. 35.

MAZENDERAN (Maison du). t. II. p. 47.

M1':ANDRE. Ornernents ou méandres. Egypte.

Assyrie et Gräce. 1. III. p. 60.

MECHHED-MOURGAB. Petit village situé dans la

plaine du Polvar. sur les fron—

tiércs septentrionales du Fars. t. I.
p. 1. 2. 13. Tour ou tombeau de

Cambyse. p. 16. 20. Bataille livrée

par Cyrus & Astyage. p. 23, 24. 25.

note 2. Identification du site. p. 26.
27. Analogie de la tour avec la

tombe' de Myra et d’Antiphellus.
p. 55. Ses monuments copiés sur

des édifices ioniens et lyciens. 60.

— T. II. p. 4.

—— Palais. Conclusion. t. III. p. 102 et

seq.

— Analogie du péribole de Mechhed-

Mourgab avec celui du temple de

Kingavar. t. V. p. 10.

MéDA1LLE parthe. t. V. p. 41 a 50; sassanide.

p. 127 a 135.

MIEDES. défaits par Cyrus. t. I. p. 23. 24. 25.

26.

MéD1E. Contrée située entre l’Assyrie. la Ferse,

" la mer Caspienne; capit. Ecba.
tane. aujourd’hui Hamadan. t. I.

p. 3.

— Pas de fieuve. t. II. p. 6. Privée de

bois. p. 87.



TABLE GENERALE ANAI.YTIQUE 211

MFSD113 dévastée par des 1ribus scythes, t. V,

p. 3. Conquise par les Parthes, p. 4.

MéGASTE:NE. Décrit le palais. de Kalacoka (Ago—

ka), Inde, t. IV, p. 51.

MERDACH. Voy. Polvar.

MERLON. — Le merlon, qu’i_l ne faut pas confondre
avec le cre'neau, est un abri plain, disposé au sommet
d’un rempart ä l’usage des défenscurs. Les merlons
sont séparés par des espaccs vides ou créneaux.

MERLON assyrien des Atcch-ga dc Nakhchö-

Roustem, t. III, p. 8; employés

dans la décoration des mains cou—

rantes des escaliers persépolitains,

p- 78, 79-
—— assyriens, t. IV, p. 47, 49, 50.

— de Warka époque parthe, t. V, p. 28.

ou Mardouckidinakhi

(voy. t. III, p. 23, note 2) (1228

av. J.—C). Autel chaldéen grave'

prés de son portrait,t. I, p. 20.

— Ornernents floraux de sa tiare et de

sa robe, t. III7 p. 23 et 71._

MERODACHWADINAKHI

ME'ISOPOTAMIE. Plaine d‘alluvion dépourvue de

pierres, t. II, p. 11.

METROLOGIE de Persépolis, t. II, p. 86.

MIDAS. Analogie des décors de son tombeau

avec ceux d’un tombeau guizne'vide
t. III, p. 18.

MINARETS anciens procédent des ziggourats

assyriens par l‘interrnédiaire des

Atech-ga, t. IV, p. 82, 83, 84; t. V,
I

p. 153.

MXNOTAURE. Voy. The'se'e.

MITRE. Coifiure molle analogue au turban,
t. III, p. 88, 89.

MITHRA, t. V, p. 51,152.

MITHRADATE I”, roi parthe, troisiéme succes—

seur d’Arsace, t. V, p. 4; repre'senté

sur ses monnaies dans l’attitude

. d‘Hercule, p. 38. Mithradate II, id.

de Zeus Aétophoros, p. 38.

Mom. Terre de Moab. Palais de Machita et de

Rabbat—Arnmon, t. V, p. 60.

MOBILIER parthe, t. V, p. 25, 26; sassanide,

t. V, p.136, 137

MODE'NATURE, inventée par les Grecs, t. II, p. 77.

—— égyptienne se récluit ä l’emploi d’une

gorge, t. III, p. 31; perse, p. 32 et

t. IV, p. 53, 54, 55.

—— du temple parthe de Kingavar, t. V,

p. 10. Romaine du palais de Hatra,

p. 17. De Machita, p. 91, 92. R0-

maine, dc Rabbat—Ammon, p. 102.

Romane d‘origine orientalc, p. 157.

MODULE. Les Hell‘enes employent de préfé-

rencc ses multiples impairs et carrés,

t. II, p. 34. Régles rythmiques,

p. 35. Les Perses substituent parfois

les rapports géornétriques aux rap-

ports arithmétiques, p. 36. Module

iranien, p. 36; grec, p. 66, 67; de

Ctésiphon, t. IV, p. 19 a 24; t. V,

p. 72. En Ferse, l’ouverture de Parc,

en Gréce, la demi-colonne, t. IV,

p. 27. Epures modulaires de Sar—

vistan, p. 27 et seq. Epures modu—

laires de Firouz-Abäd, p. 39, 40.

MOHAMMED-MEDJDI,gé0graphe persan, a résumé

le Nou{lzet-el-Qouloub. Son histoire

de Gour, t. IV, p. 65.

M01s135. Leur röle dans la charpente grecque‚

t. II, p. 56.

MONGOLS. Tribu de la mérne race que les

Scythes, envahit trois fois la Ferse,

t. V, p. 3.

MONNAIE. Originaire de Lydie, frappe'e par Da—

rius ä son effigie, I. III, p. 93, 94,

95. Navire sur le revers, p. 95.

Chouette athe'nienne et embléme

d’Osiris, sur le revers, p. 94, 96; im-

portance de cette derniére monnaie,

13-98-
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MONNAIE parthe, t. V, p. 38 et seq.; sassanide,

p. 126, 127 et seq.

Mon-muss. — Penetration creusée dans une piéce de

charpent'e pour recevoir une saillie nommée tenon.

MORTAISE, t. I, p. 31.

MORTIER. Son emploi dans les ponts et digues
sassanides, LV, p. 107 et 112.

MOSAIQUE du tombeau de Midas, des monu-

ments persans du moyen äge, t. III,

p. 11. De glace étame'e du Tcheel—

Soutoun et du Ainayé-Khané, p. 15.

De Pompe'i, repre'sentant la bataille

d’Arbelles, p. 87.

—— de verre bleu et or du palais de Baby—

lone, t. V, p. 24, 25. E11 cönes de

terre cuite de Warka et de Suse

(époque chaldéenne), p. 29. Son in-
vention et sa propagation, p. 33, 34.

Des palais sassanides, p. 136.

Moso1réns de Chiraz, Chouster, Ispahan, Vé—

ramine, t. V, p. 149. Analogie des

vieilles mosque'es avec les palais
sassanides, p. 153, 154. Le plan de'-

rivé des temples arsacides, p. 153;

des palais perses sassanides, p. 154.

M0UGHE'1R. Tombeau couvert de briques posées

en encorbellement, 1. IV, p. 5.
—— Contreforts du temple, t. IV, p. 47.

MOULURES de Mechhed—Mourgab et de Persé—

_ polis inspirées des arts grecs et égyp-

tiens, t. III, p. 31. Voy. Mode'na—

ture.

MOUSA, e'pouse de Phraatacés II. 8011 titre,

t. V, p. 39. Représentée sur les
monnaies, p. 45.

MUR. (Voy. Magonnerie). Des maisons an-

tiques de Phénicie, p. 46. D’Athénes,
p. 54, 55.

—— en briques de Persépolis, t. III, p. 11.

Revétu de lambris d’albätre par les

Assyriens, p. 27.

MUR. Equilibre statique du mur de Ctési—

phon, t. V, p. 64 a 68; a redents du

Tag E'1'van, p. 82.

MUTULE, t. Il,p. 52.

MYCI‘ENES. Couronnement de porte, t. II, p. 43,
bas—relief, p. 43; colonne p. 44.

—— Ornements lotiformes, t. III, p. 48,

49. Bijoux bicéphales de style e'gyp—

rien découverts ä Mycénes, p. 66.

Téte de vache en or, p. 66, 67. Or—

nements fioraux, p. 71, 72. Vase

orné d’oves, p. 77. Füt cannelé,

p. 78.

— Voüte du trésor d’Atrée, t. IV, p. 5.

MYRA. Analogie de sa tombe avec celles de Me—

chhed-Mourgab et de Nakhché—

Roustem, t. I, p. 55.

— Tombeau de Myra. Rapport des di-

mensions de ses portes, 1. II, p. 35.

NABOL‘BELOUSSOUR, gouverneur de Babylone,

aide Cyaxare et Teispés a renver—

ser Assouredililäni, roi de Ninive,

t. I. p. 58.

NABOUHANXD, avant-dernier roi de Babylonc,

contemporain de Cyrus, t. I, p. 22,

24.
— vaincu par Cyrus, 1. III, p. 99.

NAKHCH1E—ROUSTEM (littéralement: dessz'n de

Roustem), bas—reliefs sassanides

sculptés sur des rochers voisins de

Persépolis et au—dessous des tombes
des premiers Achéménides, t. I,

p. 14, 50. Tombeau provisoire,

p. 14, 15, 16, 17, 20, 22. Analogie

de la tour de Nakhché—Roustem

avec les tombes de Myra et d’Anti—

phellus, t. l, p. 55. Tour de Nakh-

ché-Roustem copiée sur les moun-

rnents ioniens ou lyciens, p. 60.



TABLE GENERALE ANALYTIQUE 213

NAKHCHIE-ROUSTEM. Emplacement de la nécro-
pole de Darius et de Xerxés, t. II,

p. 21.

— Monuments élevés par les princes de

la deuxiémc dynastie achéme'nide,

t. III, 5 1.

— Sa position, p. 1. Facade du tombeau

reproduit la facade d’un édifice cons-

truit en bas-relief, p. 2. Ascension

de la tombe de Darius, p. 2. Attri—

bution des hypoge'es, p. 3. Descrip-

tion des facades rupestres, p. 3, 4.

L’entablement, l’architrave et la

frise, p. 5. Barillets et oves, p. 68.

Pieds du tröne, p. 69. Ornements

lotiformes des traverses, p. 69", d’o-

rigine gréco-égyptienne, p. 69, 70.

Anthe'mion, p.7o. Corniche, imitée

du zoophoron grec ou du ban—

deau assyrien, p. 70. Denticule,

image des chevrons, p. 70. Forte

de style grcc, p. 71.

— Bas—reliefs sassanides, t. V, p. 60.

Sculpture rupestre sassanide, p. 1 13,

116, 117.

NAOS de Madéré Soleiman, t. I, p. 38; rappelle
ceux de la Hellade, p. 46, 47; son

orientation, p. 47. ‘

—— de Ptérium, t. II, p. 44. 'I'ombeau

lycien, p. 71.

NFCBO. Comparaison entre les statues chal—

de'ennes et assyriennes, t. III, p. 24.

NECROPOLE de Warka sur la rive gauche de

1‘Euphrate, t. V, p. 26 et 31.Frises,

chapiteaux, ornements de style

gréco-romain, p. 27; peinture style

assyrien, p. 28; de'cor style perse,

p. 29; mosa'ique en cönes de terra

cuite, p. 29.

NEF gothique. Sa description, t. V, p. 166 51

169. De Chagga, p. 170.

NERVURE gothique, t. V, p. 167, 168.

NICI-IE de Sarvistan, t. IV, p. 24.

NICOLAS DE DAMAS, historien et philosophe pé-

ripatéticien, ie" siécle de notre ere.
Description de la bataille livrée par

Cyrus ä Astyage,t. I, p. 23, 24, 25.

NIMBE divin, t. V, p. 115.

NIMES (Temple de), t. V, p. 155, 170.

NUBIIC. Bases et socles de ses temples, t. II,

p. 86.

ODENATUS échoue devant Ctésiphon (263), t. V,

p. 62.

OGIVE. — Courbc brisée formt-fe généralenicnt de deux
arcs de ccrcle de 111éme rayon symétriquemcnt dis—
poses.

OGIVF„ En Assyrie, t. IV, p. 14, 23.

« Arcature, Tage Kösra, t. V, p. 69; sas-

sanidede Rabbat—Ammon,p. 99,100,

102. Ne caractérise pas l”architec—

ture gothique, p. 167, 168. Se

trouve a Saint- Front, p. 166, a Rab—

bat—Amrnon, p. 168. Raison de son

adoption par les architectes du

moyen äge, p. 168, 172.

OMAR ruine Persépolis et Istakhr, t. II, p. 3.

OR. Lit, table, auge, déposés dans le tombeau

de Cyrus, t. I, p. 21.

—— en feuilles appliqué sur des» piliers de

bois de cédre et les briques de rivc

des palais perses, t. II, p. 40.

— en revétement des palais parthcs
d’Ecbatane, t. V, p. 6. Personnages

en mosa'1'que d’or, p. 24, astre, id.,

p. 24, 25; statue d’or, p. 25; lit,

p. 26. Träne et couronne de Kos—

roé's II, voy. Träne.

ORCHESTRE des souverains sassanides, t. V,

p. 121.
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ORDRE. —- Désignation sous laquelle 011 comprend les
styles d’architecture hypostyle en prenant comme
caractére distinctif la colonne compléte et ses orne—
ments.

ORDRE pycnostyle inusité au temps des Atricles,

t. II, p. 50; grec serait né de la

substitution 51 la colonne légére de

la lourde colonne égyptienne, p. 51.

— Voy. Colonne, Chapiteau dorique,

iom'quc, corz'nt/zien.

ORFICVRERIE scythe reproduite dans la décora-

tion de Hatra, t. V, p. 21; sassanide,

p. 103, 104; coupe de Kosroés II,

p. 103; vase, p- 104; aiguiére sassa—

nide de Saint-Maurice, p. 158, 159.

ORIGINE dc l’architecture ogivale, t. V, p. 145.

ORNEMENT denticulé du tombeau de Cambyse

et de la tombe provisoire de Nakh-
ché-Roustem, t. I, p. 15.

—— Histoire de 1’ornement égyptien, assy-

rien, grec et perse de l’époque des

Acl1éménides, conclusion, t. III,

p. 31 21 79.

—— des portes de Firouz—Abäcl, de style

perse'politain, date le monurnent,

1. IV, p. 59.

—— en bas-relief représentant des femmes,

voussoir de Hatra, t. V, p. 18;

d’un linteau de Hatra, p. 20; ori—

_ gine de I’orn'ement androce'phale,

p. 21, 22. De Warka (époque par-

the), p. 27, 28, 29; de Suse (époque

parthe), p. 30, 31. Parthe, sa défini—

tion, chap. 111; en forme de co-

quille du Tage Késra, p. 72; de style

sassanide byzantin du palais de

Machita, p. 91 51 93; des chapiteaux

et des frises sassanides, p. 97 et 98;

sassanide perse trés pur du Tagé

Bostan, p. 95, 96, 97; de vases,

p. 104, 158, 159;caractéres parti—

culiers et distinctifs des ornements
perses sassanides, p. 100; du palais

de Rabbat-Ammon, p. 101, 102;

byzantins d’origine gre'co-orientale,

p. 150; romans d’0rigine orientale,

p. 157.

ORNEMENT de l’épée dite de Charlemagne, p. 164,

165, note 1.

OURBAGAS, roi de Chaldée, contemporain des

premiers successeurs de Kl1éphrén,

1. III, p. 22; sa statue, p. 24.

OURNINA, roi de Chalclée, contemporain des

premiers s‘uccesseurs de Menkérä?

t. III, p. 22.

OUTSA HAR SOUN initie Cambyse aux mystéres

d’Osiris, t. I, p. 36.

OUZDNEZA, 1nur en rond, t. II, p. 24.

OVE. — Décoration en forme d’oeufs juxtaposés.

OVES. Ornementation des portes, t. II, p. 29,

32, 83.

— Ornement égyptien, t. III, p. 61,

62; destombeaux de Nakhché-Rous-

tem, p. 68, de Sélinonte, p. 69.

Vase de Mycénes, p. 77.
—— des portes de Firouz-Abäd, t. IV,

p. 54.

— du palais de Hatra, t. V, p. 17, 18;

de marbre serties ä l’imitation des

gemmes, p. 21.

OZAN, tombeau perse, 1. II, p. 24. Voy. Mar—

gozan.

PÄL, palais indien de style perse, t. V, p. 33.

PALAIS. Les palais de Madéré Solc'iman repro-
duisent des édifices ioniens ct lyciens

antérieurs ä Cyrus, t. I, p. 55, 56;

d’Ionie différent des demeures des

rois d‘Anzan, p. 59.

— de Persépolis, t. II, chap. 111; de Suse

confirme l’iclentification des palais
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de Pcrse'polis, p. 21. Dispositions

du palais, p. 25, 26.
PALAIS de Sarvistan, t. IV, chap. IV; sa date,

p. 69, 71.

— de Firouz-Abäd, sa date, chap. 1v.

—- parthe d’Ecbatane, t. V, p. 6; de Ha—

tra, p. 14; de Babylone, décrit par

Philostrate, p. 24. Revétement de

cuivre des coupoles, tapisseries, ten-

tures, m05a'1'ques, p. 24, 25. De Päl

a Gwalior (style perse), p. 33; sas-

sanide de Tag Eivan, Tagé Bostan,

Machita, Rabbat—Ammon, p. 60;

de Machita, p. 88 a 95; de Rabbat—

Ammon, p. 99 a 104; sassanide

trés nombreux,p. 137, 138; d‘Arak-

el-Emir. Premiére manifestation de

l”influencé de la Perse vers l‘0cci—

dont, p. 150.

PALESTINE. Palais de Machita, t. V, 15. 88. Pa-

lais d’Arak-el-Emir, t. V, p. 150.

PALIBOTHRA. Ville capitale d’Aqoka, dans la

vallée du Gange, t. IV, p. 51.

PALMETTE. — Décoration fiorale, d’origine égyptienne.

PALMF.‘TTE. Ornement employe' en Chalde'e,

t. III, p. 23. Egypte, Assyrie,

Gréce, p. 59, 60, 61.

— susienne prototype de la palmette sas-

sanide, t. V, p. 97, 98.

PALMYRE. Tombeau des rois, t. III, p. 72, 74;

dérivé des types lyciens, p. 72.

— Analogie du temple du Soleil avec

celui de Ki11gavar, t. V, p. 10.

PANDROSEION. Voy. Erechthe'ion.

PANNE.—— Piece de bois transversale posée sur les arbalé-
triers, servant de support aux chevrons de la toiture.

PANNE, t. II, p. 52. Ne peut se retrouver

au—dessous de la corniche du fron-

ton grec, p. 64; les pannes repro—

duites sur les pignons d’un tombeau

lyeien sont de ve'ritables chevrons,

p. 68. Constitutive des couvertures

modernes, remplacée dans l’anti—

quité par des madriers, p. 76.

PANNEAU. ——Modéle‚ fait générale1nent en bois ou en
feuille de zinc, des lits et des faces des voussoirs ap—
pareillés d’une voüte.

PANTALON sassanide, t. V, p. 138.

PARASOL. Porté au—dessus de la téte du roi dans

les bas—reliefs de Perse'polis, t. II,
p. 29.

PAREMF.NT de mosaique en usage dans Fanti—

quité et au xe siécle, t. III, p. 11.

Voy. Mosa'z'que, Fa'z'ence, etc.

PARTHES. Tribus brachycéphales de méme race

que les Scythes e'tablies au sud

de I’Hyrcanie. Elles formérent, sous

Arsace (250 av. J.—C.), un royaume

qui s’étendit de la mer Caspienne

ä l’Indus et a I’Euphrate, luttent

contre Rome, suceombent sous les

attaques du Ferse Artaxerxés, fon-

dateur de l‘empire sassanide (226

ap. J.-C.); V. princip. : Ecbatane,

Séleucie, Ctésiphon, préf. p. III.

— Modifient les dimensions de l’atech-

ga, t. III, p. 9.

—— Apparaissent en Perse des les Aché—

me'nides, t. V, p. 3; se rendent in-

dépendants des rois de Syrie (250

av. ‚I.—C.), p. 3, 4. Caractére et de—

finition de l’architecture parthe,

chap. 111. Vulgarisent les arts de

I’Orient, p. 34, en Occident et aux
Indes, id. Sculpture en relief et

en intaille, chap. 1v. Liste chrono—
logique des rois, p. 41 a 50. Cava-

lerie, armée,p. 51, 52et seq; archers,

p. 51, 52, 55, 56. Costume de cour,

bijoux, p. 57, 58. Machita reléve des

monuments parthes, p. 93. Art,

p. 150. Rejeton byzantin, p. 150.

Rejeton syrien, p. 151.

PASAGARDE ou Parsagarde (en perse :fortifica-
tion). Moderne Mechhed—Mourgab,

t_. I, p. 27.
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PASARGADE (en perse : enfants courageux). Sa

position, 1. I, p. 2; tombeau de Cy-

rus, p. 3.

—— Ville sainte des Ache'ménides oü ré—

gnérent les ancétres de Cyrus, p. 25.

Son identification, p. 26, 27. Ne pas

confondre avec Pasagarde: le dernier,
110111 de ville dérivant deforteresse‚

et le second appliqué par Herodote

a une tribu perse et signifiant :

enfants courageux.

PASSEMENTERIE. Dais royal achéme'nide, t. III7

p. 86, 87.

PATESI de Zirpourla, assis comme les prétres—

ses de la voie des Branchides, 1. III,

p. 28.

PEAUX de bétes sauvages formant tente, t. ll.

p. 40.

PEINTURE. Aucune trace & Persépolis, t. III,

p. 20; de Beni-Hassan, p. 34.

— décorative de Warka, époque parthe.

t. V, p. 28. De Khorsabad et de
Kouioundjik, p. 20. Décorativc ro—

mane et gothique d’origine perse‚

p. 157, 172.

PELHVI. Texte de Machita, t. V7 p. 89, 90. Ins-

criptions de Nakhché-Roustem et de

Kermancha. p. 116, 122.

PENDENTIFS. —— Surface servant 51 raccorder la base cir-
culaire des coupoles avec une salle carrée. —— Dans
l’architecture hyzantine le pendentif est pris dans
une sphé\re et porte sur des pleins cintres tracés cn
prolongement des murs de la salle.

PENDENTIFS de Sarvistan raccordent la base de

la coupole avec les trompes, t. IV7

p. 3; séparés des tympans et de la
coupole par une corniche‚p. 3; by—

zantins adoptés par les Perses au

XVe siécle, p. 10. Leur géne'ration

géome'trique, p. 9. Comparaison des

pendentifs de Firouz-Abäd et de

Sarvistan, servent ä établir les dates

relatives des deux monuments,p.41 .

L’ART ANTIQUE DE LA PERSE

Se confondent avec les trompes ä

Firouz-Abäd, p. 43. Amélioration

successive des formes, p. 687 69 a 75.

Appareil courbe prototype de ceux

des coupoles byzantines dc Djérach

2, 73. Der-

byzantinc ,

et de Jérusalem, p. 71,

niére transformation

' P- 747 75'

PENDENTIFS de Tag Eivan‚ t. V, p. 79. Machita7

p. 88; Sainte—Sophie, analogie avec

Machita, p. 89. De Rabbat—Ammon

pareils a ceux de Sarvistan, p. 101.

PERGAME. La plus ancienne voütc d’aréte, t. 4.

p. 71.

PéR1BOLE. - Espace Iaissé libre entre un temple et les

murs de clöture.

P1’:R1BOLE du temple d’Ecbatane, t. V‚p, 9, 10;

analogue a celui du tombeau de

femme de Mechhed—Mourgab, du

temple phénicien et du temple du

Soleil ä Palmyre, p. 10.

PERLE. Voy. Pierreries.

PERSE. Nom donné par les Europe'ens au

royaurne de l’Asie occidentalc com-

pris entre la mer Caspienne et le

golfe Persique. Les Persans dési—

gnent leur patrie sous le vieux nem

d’Iran et réservent les de'rivés du

mot Fars pour qualifier leur langue

et une province du sud de l’Empire

dont Chiraz est la capitale. Les

Arabes de'signent les Persans sous

le nom d’Adjémis. Population :

7.ooo.oood’habitants? Cap.Téhéran.

Constitution physique de la Perse,

t. II7 p. 3. Submergée a l”époque

quaternaire, inondation maintenue

entre les monts Zagros et Elbrouz,

p. 2. Grandes villes toutes cons—

truites dans une valle'e ou les alti-

tudes varient de 1.600 21 2.000 m.,

p.4. Coupes géologiques‚p.4. Flore,

p. 4, comblement, p. 4. Formation

ge'ologique, p. 3. Montagnes, p. 4.

Flore, p. 5. Inondations‚ Com-



TABLE GENERALE ANALYTIQUE

blement des vallées, p. 5, 6. Climat,

p. 6, 7. Galeries d’irrigation, p. 7.

Siccité de Pair, ses conse'quences,

p. 7; fertilité du sol irrigué, p. 7.

Pas d’arbre sans irrigation, p. 11.

Constitution géologique s’oppose

a la production de longs bois de

construction, p. 9 et 76. Son archi—

tecture nationale et traditionnelle

doit étre architecture de brique,

p. 11, et t. III, p. 104 51 108.I11-

vente ou perfectionne toutes les

formes de voütes, p. 9, 10; t. III,

p. 105; t. IV, p. 13,16,25, 28, 31,

36, 37, 41, 71, 77, 78; t. V, p. 15,

63, 64, 70, 79 a 85, 89, 90, 95, 102.

Les Perses ne sont pas les inven-

teurs de la colonne et des ordres

d’arcl1itecture, p. 43.

PERSE. Son architecture royale sous les Acl1é-
me'nides, conclusion, t. III, p. 104

21 106.

conquise par les Parthes, t. V, p. 4.

Son influence sur la décoration

de Warka, p. 29; sur les arts de

la Syrie (voy. Piscine de Be'thesda),

p. 154, 173, 174. Palais d’Arak—el-

Emir, t. III, p. 97 et 103, note 1.

Dömes de Dje'rach et de Jérusalem,

t. IV, p. 72, 73. Travaux publics

sous le régne des Sassanides, t. V,

5 VII. Influence de la Ferse sur

Byzance,p. 150, 151, 152; sur Rome,

p. 151,152.Envahie par les Arabes,

p. 152. Mére de la civilisation arabe,

p. 153, 154. 5011 influence s‘étend

des Indes en Espagne, p. 154; sur

la Gaule, p. 155. Foyer 01'1 se con—

centrent tous les arts de I‘Asie sous
les Achéménides, t. V, p. 152.

Action de I’Assyrie (voy. Asayrie), .de

1’Egypte (voy. Egypte), de la Lycie

(voy. Lycz'e), de la Phénicie (voy.

Phénicie), de la Gréce (voy. Gréce).

Action de Rome sur les grands tra-

vaux publics exécutés en Ferse sous

les Sassanides, t, V, p. 108, 109,

112, 142; sur la sculpture parthe,

p. 17, 23, 28, 37; sur la sculpture

1.‘ART ANTIQUE DE 1..\ 13121151;
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sasszinide, p. 1237 142. Voy. Rome.

PERS1€P0LIS. Une des capitales de l’ancienne

Perse, située au nord du Fars. Son

Véritable 110111 semble avoir été Parsa.

Incendiée par Alexandre. Ruines de

palais, tombeaux des souverains

achéménides, bas—reliefs sassanides,

t. I, p. 2, 3, 7.

— Soubassement des palais, p. 13,copié
sur le Takhté Soleiman, t. II, p. 15.

Site, p. 18,19,p1ate-forme,p. 19, pa—

lais, p. 19. Salle aux cent colonnes,

p. 20. Analogies entre les plans des

palais de Persépolisetceuxquifurent

éleve's par Cyrus, p. 21. Destina-

tion du palais, p. 21. Paralléle

entre les monuments de Persépolis

et le palais d’Artaxerxés ä Suse,

p. 21. Noms donnés aux diverses

parties des palais dans les inserip-

ti0ns ache'ménides, p. 22, escalier,

p. 77. Portes des palais et des tom-

beaux, p. 28, 29. Pas d’huisseries,

p. 29, 30. Istakhr et Persépolis rui-

nées par Omar, p. 30. Monuments

perse’politains comparés aux édifices

ioniques architrave's, p. 74. Sa fon—

dation, t. II, p. 2, 4.
— Colonne, pilastre d’angle, encadre-

Pérnoss.1.

ments des portes et des fenétres,

escaliers, fondations des n1urs en—

core en place, t. III. p. 11.‘Murs en

briques, p. 11. Architecture, con—

clusion, p. 102 et seq.

Ville de Roumanie célébre par la

découverte d'un trésor, t. V, p. 104.

. PHEN1CIE. Son influence sur les constructions

assyriennes, 1. II, p. 13. Piéces de

charpente, p. 41. Donne aux Chal-

de'ens le modéle du support isolé,

p. 41. Cl1apiteau de G01gos, p. 42.

Riche en foréts, p. 41, 45; donne
aux G1‘ecs le principe du chapiteau

et de ses ornements, p. 77. Naviga—

teurs phéniciens importe11t les arts

me'diterranéens modiflés par lesidées

V—— 28
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égyptiennes, p. 72. Ecole de sculp—

ture inspirée des objetsfabriquc's en

Egypte et 21 Babylone, 1. III, p. 34,

36.

PIICRRF) DE TAILLE cmploye'e dans les ponts

sassanides, t. V, p. 107, 108, 109;

dans les digues sassanides, p. 112.

Voy. Magomzerie.

PIERRERIES. V0y. Träne et t.V, p. 137.

PILASTRE. — Pilier encastré dans un mur en saillie sur

le parement.

PILASTRE de Mechhed—Mourgab, t. I, p. 31,

32, 33, 34.

—— des tombeaux de Cambyse et de la

tour fune’raire de Nakhché—Rous-

tem, t. I, p. 15 ; du palais de Cyrus

£1 Mechhed—Mourgab. Sa construc—

tion, inscription cunéiforme, p. 29,

31, 32. Pénétratiou des diHérents

membrcs de l‘architrave, p. 33;

sculpté, p. 33.

—— du petit palais dc Darius portant la

pénétration de l’entablement et don-

nant par suite les dimensions des/

bois de charpente, 1. II, p. 89 et
1. III, p. 13.

—— du palais de Darius, ‘1. II, p. 89, et

‘1. III, p. 13.
—— de Moughe'ir, t. IV, p. 47. Assyrien,

p. 47, 48, 49. De Firouz—Abäd, p. 47,

Chaldéen, p. 47, 48, 49. De Warka,
p. 46.

—— de Hatra, t. V, p. 17. Du döme de

Machita, p. 89, 90.

— extérieur orné de Tagé Bostan,p.96.

Intérieur cannelé, p. 97.

PILE. Du pont de Dizfoul. t. V, p. 105, 106,

107. Du pont de Chouster, p. 109.
D’Alten—Kupri, p. 109.

PINACLF. gothique, t. V, p. 167. Tombeau de
Chah Khoda Bendé, p. 172, 173.

P111131c. Comparaison entre le mur dc fortifica-
tion du Pirée et celui du Takhu‘:
Madere Sole'iman, t. 1, p. 7, 9, 16.

PIRl-".F„ Devis descriptif de l’Arsenal prescrit

le i‘app0rt des dimensions des baies,

1. II, p. 35.

PISCINE de Béthesda, t. V, p. 48. Ses analogies

avec le palais de Tag E'1'Van, p. 149.

PISIYAKADA ou P131YAOUVÄDÄ. Des inseriptions

achéménides, Pasargade, t. I, p. 2,

22, 26, résidence des premiers rois

du Fars: Achéménies et Té'ispés,

p. 26; erreurs commises par les au—

teurs anciens, p. 27.

PLAN du Takhté Made'ré Sole'1'1nan, t. I, p. 4.

Du tombeau dc Cambyse, du 10m—

beau provisoire de Nakhché—Rou&

tem, p. 14; du palais de Mechhed—

Mourgab, p. 30, 31. Analogie avec

cclui des palais de Persépolis, id. De

la base des colonnes du Gabre Ma-

déré Sole'1'rnan, p. 43. Du temple de

Samos, p. 44; de l’entréc du Gabre

Madéré Sole‘1'man, p. 48.

—- de l’escalier de Takhté Djemchid,

t. II, p. 16; d’un temple in antis,

d’un temple e'gyptien, 1. II, p. 20.
Du A'inayé-Khané, p. 21. De I’Apa-

däna de Suse, p. 22. Différences cn-

tre les palais de Cyrus et de Darius,

p. 34. De l’habitation de Santorin,

p. 42. Belle ordonnance de Firouz-

Abäd, 1. IV, p. 32. Comparaison

des plans de Sarvistan, de Firouz—

Abäd, de Persépolis et du palais dc

Kosroéz's, t. IV, p. 56 et seq. De
Férachbad, p. 77; de l’Atech-ga de

Djour, p. 79; de la mosquée dc

Touloun, p. 82.

— du temple parthe de Kingavar, t. V,

p. 8. Circulaire deHatra, p. 13. Du

palais de Hatra, p. 14 et seq., ana—

logue ä ceux de Sarvistan et de

Firouz—Abäd, p. 14,‘ 15, mais trös

inférieur comme disposition, p. 16.

Du Tage Késra, p. 63, 64; du Tag

Eivan, p. 80.'Du palais de Machita,

LV, p. 87, 88, 90. Du palais de Rab-

bat—Ammon, p. 99, 100. Das ponts
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sassanides, 'p. 107. Des dérivati0ns

et des digues du Karoun autour de

Chouster, p. 111. De la mosquée,

p. 153, 154. De Saint—PhiIibert de

Tournus,p. 161.R0main de la basi-

quue de Chagga, p. 173.

PLANCHER. Voy. Entablement.

PLASTIQUE ornementale doit conserver le carac-

tére des matériaux, t. III, p. 21; in-

connue des premiers habitants de la

Mésopotamie, p. 24.

PLATE—BANDE. — Poutre de pier1'e.

PLATE—BANDE de Sarvistan, t. IV, p. 12. V0y.

Arc/zitrave.

PLATE-FORME du tombeau provisoire de Nakh-

ché—Roustem, t. I, p. 20. De Takhté

'Djemchid, t. II, p. 18.

P1.ATRE. Son emploi & Firouz—Abäd, t. IV,

p. 36, 37. Sert 21 pousscr Ies profils

et les décors de Firouz—Abäd, p. 52,
55. Enduit intérieur, p. 55, 59.

—— Décoration parthe de Warka, t. V,

p. 27, 28, de Suse, p. 30, 31.

PLEIN CINTRE. — Demi—cercle

PLE1N CINTRE. Firouz—Abäd. I. IV. p. 32.

— employé dans les arcatures du Tage

Késra, t. V, p. 68. De la voüte de
Tag Eivan, p. 84.

l’1‚mniu.— Mcmbrc plat en bois ou eu pierre, qui 1‘égnc

au picd d’un mur et en défend la base.

PL1NTHE, t. I, p. 39; comparaison des plinthes

de I’Erechthéion avec les profils du

Gabre Madéré Sole'iman, p. 41. Du

soubassement de Persépolis, ana-

Iogue ä celle du Gabre Made'ré

Soleiman, 1. II, p. 18. Du soubasse—

ment de Takhté Djemchid, p. 18.
Décore'e, Machita, t. V, p. 91, 92,

93. Moulure'e, Tage Késra, p. 101.

POINQON.— Pi‘cce de la femme qui unit l‘intersection des

1.
‚

‚_ ‘
O

arbalétriers et le milieu dc I’entrait. Aujourd’hui, le
poincon suspend l’entrait; dans l’antiquité, il portait
au contraire sur l’entrait.

P01N90N. Son röle dans la charpente grecque,

t. II, p. 63.

POITRAIL. -— S’emploie souvent comme sabliére; plus

spécialement sabliére chargéc d’un mur.

POITRAIL du palais de Cyrus, t. I, p. 33 ; t. II,

p. 46; dans les édifices grecs, p. 61;

destiné ä éviter le roulement longi—

tudinal des colonnes, p. 70. Voy.

Sablie‘re et Architrave.

POLIORCETIQUE du moyen äge. Procéde de la

poliorcétique perse, t. V, p. 175.

pOLVAR. Traverse les ruines de Parsagarde, t. I,

p. 1, 2.

—— Monuments dela plaine du Polvar,

éleve's par le grand Cyrus, p. 13.

Impossibilité d’identifier Ia vullée

du Polvar avec le site de Pasargadc,

p. 22, 25.

— Affinité de Part de la plaine du Polvur

avec ceux qui se sont de'veloppe's

sur les cötes de I‘Asie Mineure,

p. 54. T. II, p. 79.

POLYCHROMIIC exte'rieure despalais persépolitains

restituée d‘aprés certaincs données

cmpruntées aux plus vieux édifices

dcla Perse muSulmane. t. III,p. 12.

Du mausolée de Chah Khoda Bendé,

p. 19; des 111011'uments guiznévides

et seldjoucides, p. 19.Usage en Baby—

Ionie de'coule dc I’emploi de la bri—‚

que, p. 22. '

P0NT sassanide de Dizfoul, Chouster, Alten-

Kupri, t. V, p. 60; ruines du p0nt

d’E‘ivan, p. 87. De Dizfoul, p. 105

51 108; de Chouster, p. 109, 110;

d‘AIten-Kupri, p. 109, 110; de Baby-

Ione, p. 106.

Pouc1na. Voy. Portique.

-— du palais de Cyrus, t. I, p. 31.

«— du palais de Takhté chmchid, t. II.



p. 21. Devant le palais de Darius,

p. 89.

PORCHE de Firouz—Abäd, 32.

— de Hatra, t. V, p. 14.

— du palais de Sarvistan, t. IV, p. 3.

PORTE. Tombeau de Cambyse, t. I, p. 15;

tombeau provisoire de Nakhché-

Roustem, t. I, p. 15; tombeau de

Cyrus d’aprés Aristobule, p. 21;

suspensions des portes du tombeau

de Nakhché-Roustern place'es trés

en arriére de la fagade, p. 28. Palais

de Cyrus, p. Gabre Madéré

Sole'iman, 40; théätre de Sélinonte,

p. 40, 41. Encadrement de la porte

du Gabre Made'ré Sole'iman, p.42.

Parait copiée sur celles des édifices

ioniques du v11e siécle. Gabre Ma—

déré Sole‘1'man, 45; sa position, 47;

rappellc les monuments ioniens, 53;

GabreMadéréSoleiman,p.42,45,47;

singuliérc disposition, 48.

30;

-— Erechthéion, t. II, p. 28; Perse'polis,

Nakhché—Roustem, p. 29; sans fer-

n1etures, 30; tombeaux des rois,

p. 30; divers e'léments dont elles

sontcomposécs,résurnentle mélange

des motifs grecs, ioniens et égyp—

tiens,p. 33. Tombeau de Tclmissus,

p. 34; rapport des dimensions,p. 34;

diagramme des portes, 35, 36. De
Mycénes, p. 43, 44.

-— Ornement des portes des tombeaux

de Nakhché-Roustcm, I. III, p. 71,

de I’Erechthéion, p. 71; leurs analo-

gies, p. 71.

Sarvistan, ouverte au fond d’ar-

ceaux elliptiques, t. IV, p. 3; gre'co-

bouddhique, p. 51; persépolitaine

de Firouz-Abäd, p. 52 et seq.

“ de Hatra, t. V, p. 18, 20; de Tag

E'ivan, p. 85, 86; exte'rieure de

Machita, p. 91; centrale, p. 92, 93;

inachevée, p. 94.

PORT11‘JRE, Tagé Késra, t. V, p. 76.

PORTIQUE du Gabre Made'ré Sole'iman, t. I,p. 43.
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Comparaison du portique des Arré-

phorcs avec celui des sépultures

royales de la Perse, p. 71.

PORTIQUE du Takhté Djemchid, t. II,p. 19, 20;

du palais de Sargon, p. 40. Portiques

du palais et du Gabre Madeiré So—

Ie'iman empruntés £1 I‘Ionie, p. 79.

—— du temple parthe de Kingavar, t. V,

p. 8. Du palais parthe de Babylone

tcndu de tapisseries, p. 24, 25.

Forum. — Petit poteau.

POTELET des fermes antiques, t. II, p. 56; son

röle dans la charpente grecque, p. 56

et seq.

Ponssée. Maniére de la combattre, t. IV, p. 18,

19, 38, 39; stabilité des courbes

surhausse'es, p. 18, 19;

— des voütes en berceau de Hatra, t. V,

p. 15; des coupoles, 15. Maniére

de les combattrc au Tagé Késra,

p. 69, 70; dans les voütes gothi—
ques, p. 167, 168. Chagga, p. 170.

Poussé1; au v1ms. — Résultante des forces qui tendent

ä renverser un édifice du dcdans au dehors.

Poussr’zn AU V1DE, t. IV, p. 7. Voy. suprä.

POUTRE, revétue d’or ou d“argent, des palais

d’Ecbatane, t. V, p. 6.

PRISCUS, ingénieur de Septime—Se'vöre, son in-

succés devant Hatra, t. V, p. 12.

PROBUS. Ses guerres contre les peuplades du

Danube (Scythes), t. V, p. 3.

PROFIL.—— Coupe perpendiculaire 51 Faxe d’une moulure.
Le mot de profil s’emploie souvent pour désigner la
moulure. — En poliorcétique, coupe transversale
d‘un ouvrage.

PROFIL convexe caractéristique de la modéna-
ture de I’Ionie-et de la plaine du

Polvar, t. II, p. 32; _égyptien des

colonnes perse'politaines, mais com-

posé d’éléments décoratifs venus de

la Hellade, p. 88.
— perse dérive de l’emploi de la ligne
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droite, du talon et de la baguette,

t. III, p. 31.

PROFIL grec des portes de Firouz—Abäd, t. IV,

p. 54, 55. Voy. Mode'nalure.

PR0PYLEES. -— Edifice hypostyle placé devant les portcs
d’une enceinte.

pROPYLÜES. Comparaison entre le parement

inte'rieur des murs du Takhté So—

le'iman et celui des propyle'es

d’Athénes,t. I, p. 8. Parernent, p. 12.

Dissymétrie du plan des propylées

de Sunium, p. 46.

PROTO-DORIQUE—IONIQUE—CORINTHIEN. —— Dorique, ion iquc
corinthien primitif.

PROTODORIQUE. Chapiteau de la porte de My-

cénes, t. II, p. 43. Füt de colonne

ca1111elée, p. 50.

PTJ£RIUM. Fronton porté sur des colonnes,t. II,

p. 44. Edicule de Ptérium, p. 44.
!

P'r1éR011A, t. II, p. 70.1

—— du Gabre Madéré Soleinmn reproduit

un type phe'nicien, 1. III, p. 79.

PUITS des forteresses du Tang Allah Akbar,

t. IV, p. 68.

PYR1’JE. Autcl du fcu, repre'senté sur des mon-

naies sassanicles et sur les has—re-

liefs achéménides dc Persépolis, t. I,

p. 19, 20, 21, 49.

—— de Nakhché-Roustem, t. III, p. 8.

QUEUE$’AR0NDE, employée au Takhté Madéré

Sole'iman, t. I, p. 4, 14, 15; au tom-

bcau provisoire de Nakhché—Rous-

tem, p. 28.

RABBAT-AMMON (Rabbat Hammän), palais sas-

sanicle; en Palestine, au‘ nord de

l. !;

Machita, t. V, p. 100; description

du monurncnt, p. 99, 100,1012c0u-

poles sur pendentifs, arcatures sur

colonncs, trompes, comiches denti-

cule'es de style perse. Modénature,

appareillage de'célent l’influence ro—

mainc, p. 1017 102. Orneme11t des

lambris de style sassanide, p. 102,

103, 104. Arc ogival, p. 102. Re—

monte ä l‘he'gire, p. 102, 103, 104.

Prototype des monuments musul-
mans, p. 153.

RMS DE cazun. —— Ornernent formé d’accoladcs juxtapo-

sées d’o1‘igine égyptienne.

RA1S DE C(EUR, ornement égyptien, Giseh, t. III,

p. 61, 62.

RAMESSEUM. Voütes en berceau, t. IV, p. 21.

Trace' ge'ornétrique, p. 22. Analogies

avec les voütes perses, p. 231

RAM ORMUZ. Ville de Susiane, rendue Célébre

par la victoire d’Ardéchir—Babégan

sur les dcrnicrs rois parthes, t. V,

p. 59.

RAMPANTS. — Se dit des constructions établies en rampe
comme le sont les marches d’escalicr. — Ex.: Ram-
pants d’un fronton, d‘une V0üte asccndantc, d’un cs-

calier.

RAMPANTS des frontons, t. II, p. 52.

RAMPE des escaliers de Takhté Dan1chid, t. II,

p. 27, 28.

—— Ornements des rampes, t. III, p. 70,

78, 79, 80, 85.

RAPPORT des dimensions des portes de I’Erech-

théion, des tombes de Myra et de

Telmissus, t. II, p. 35; de l’Apa—-

däna aux cent colonnes, du tombeau

des rois, du tombeau provisoire,

du Gabre Madéré Sole'iman, p. 35,

36; de Persépolis, p. 39.

RAVALEMENT. — Taille definitive ct correcte d'un paren
ment exécutée aprés la construction.

RAVALEMENT, t. I, p. 5, 16.
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RAYON DE COURBURE. — Rayon du cercle qui a trois

points de contact intiniment voisins, com1nuns avec

une courbe. — La tangente est la ligne droite tracée
par deux points d’une courbe infiniment voisins.

RAYON DE c017111311111«1 de Firouz-Abäd, t. IV,

p. 20.

REFEND du Takhté Made'ré Sole'iman, t. I, p. 6.

— T. I, p. 5, 7, 8. Monuments de Me—

chhed-Mourgab, p. 53.

REINE parthe, t. V, p. 39 et 45; sassanide, bas-

relief, p. 118; en costume masculin,

p. 118, 135 ; repre'sentée sur les mon-

naies, p. 128.

REMPART de Hatra, t. V, p. 13.

RESTAURATION du Tage Késra, t. V, p. 76, 77;

du Tag E'ivan inte'rieure, p. 83; ex-

térieure, p. 85.

RESTITUTION de la couverture des mars de dé—

fense d‘Ath‘enes, 1. II, p. 55; d“un

cntablernent et d’un comble ioniquc

architravé, p. 57 ; d’une ferrne, d’a-

prés le tombeau de Midas, p. 58;

des charpentes des temples toscans,

p. 61; de deux types de couver—

ture, 63, 64; de la couverture des

temples doriques, p. 65.

— du petit palais de Darius, t. III,p. 17,

18, 19, 20; de I’Apadäna aux cent

colonnes, p. 17; d’un porchelatéral

de I‘Apadäna de Xerxés, p. 17, 20.

RETOMBEE. — Assises inférieurcs d’une vofnc, d’un 111‘c.

R1«:TOMBEE des arcs dans les galerics de Snrvis—

tan, 1. IV, p. 12.

RETRAITE cxtérieure des murs de Tagé Kés “11,

t. V, p. 66, 67, 68; du Tag E‘ivan,

p. 84, 85.

REV1L‘TEMENT du soubasscment dc Pcrsépolis,

1. II, p. 15.
— dc faiencc employé en Chaide'e, 1. III,

p. 4. Poteries de Corinthe utilisécs

par les Grccs, p. 7.

»— en feuilles d‘or et d’argcnt, du boiset
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des corniches des palais d‘Ecbatane,

1. II, p. 40, et 1. V, p. 6; extérieur

en cuivre des coupoles, p. 24, 25;

intérieur en mosa'1'ques de verre,

p. 24, 25; en cöne de terre, chalde'en

et susien, p. 29. Fa'ience émaille'e

du palais de Päl, ä Gwalior (style

perse), p.33. Mosaique de verre sas—

sanidc, p. 136. Voy. Fa'z'ence, M0—

sa'z'que, Parement.

REVOLUTION religiouse sous Ic régne de Darius,

t. I, p. 36, 37.

R1DEAU au Tagé Késra, t. V, p. 74, 75.

RINCEAUX. —— Ornements disposés par enroulements.

RINCEAU de cep de vigne, Machita, t. V, p. 91,

92, 93; Tagé Bostan, p. 96; Heu-

ronné deTagc‘: Bostan, p. 96, 97; d’o-

rigine perse, p. 98, imite la brode-

r1e, p. 100.

Rosa médique portée par les fem1nes mödcs,

1. III, p. 88; par Darius, p. 89.

Ro1s parthes. Liste, voy. Me'daillierparthe. Sas-

sanides, voy. Me'daillier sassanide.

Rom:. Son influence sur la construction,

I’appareil et la modénature de Ha—

t‘a, t. V, äp. 17; sur “les chapi—
tcaux et la décoration de Warka,

p. 28. S’empare de Ctésiphon, ses

Iuttes contre les Sassanides, p. 61,

62. Construction et maconnerie ro—

maincs importées en Ferse aprés la

de'faite de Valérien, p. 108, 109, 112.

Bas—reliefs sassanides, p. 115, 1 16,

119. Influence sur In sculpture en

bas-relief sassanide, p. 123, 124.

Subit €) son tour l’influencc de la

Perse,p.151, 152.

ROULEAUX 1NDéPENDAN'1‘S.—— Appliqués 21 la construction
des parties actives des voütes. Ces rouleaux, cons«

truits sans liens les uns avec les autrcs, répartissent

beaucoup plus égalcment que les grands voussoirs

ou les magonncries 1iées les pressions et les poussécs
dcs voütcs.

ROULEAU indépcndant, Sarifistan, t. IV, p. 13
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et 21; du Ramesseum, p. 21. Cons-

truction, p. 15 et16. Grand berceau

de Tagé Kösra, p. 22, et t. V, p. 70.

R()UTE de char 51 Takhté Djemcl1id, 1. II, p. 17.

— de Chiraz ä Bender Abbas, t. IV p. 1.

— de Chouster ä Ctésiphon par Dizfould

’ et Tag Eivan, t. V, p. 87, 88; stra—

tégique ‚de Ctésiphon ä Chouster,

t. V, p. 105.

RI‘PESTRF. (Sculpture) de Gotarzés IB“ (époque

parthe), t. V, p. 37; Tage Bostan,

p. 95, 96, 97; sassa\nide, chap. VIII,

Chapour IE", p. 114, 11,5, 116, 119.

Vararham II, p.116,118.5cé11e de ba-

taille, p. 117, 118, 119. Kosroés le“,

p.12o.Kosroésll,p.121.Chapourll
et Chapour III, p. 122. (Caractére

delasculpture),p.1z3,124,125;pr0-

céde de la sculpture romaine, p. 123,

124; de'génére sous Vararham II,

p. 125; renait sous Vararharn IV,
puis tombe en_décadence, p. 126.

RYTHME. Voy. Module.

SABLIERE. — Poutre longitudinale qui l‘éLlllit les sup—
ports d’un portique et regoit la téte des solives d’un

entablement; 011 désigne encore sous ce nom une

poutre placée au sommet d’un mur et sur laquelle
portent les chev1‘ons.

SABLII‘1RE du palais de Cyrus, t, I, p. 53.

—— de la porte de Myeénes, 1. II, p. 43.

Des Chaumiéres perses de l’Azerbe'1—

djan, p. 46, 47, 53, 54', la superpo-

sition des sabliéres est restée la de'-

corätion classique dc l’architrave des

ordres ioniques et corinthiens, p. 53.

Réunit les colonnes et supporte le

plancher p. 53. Imite'e par les Grecs,

p. 73; devient l‘architrave .grecque,

p. 67.

—— du tombeau du chien, du palais de

Cyrus. Des tombeaux des 1015, 1. III,

[
v
L
;
D
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p. 6; du palais de Darius, t. II,

p. 89, et 1. III, p. 13 et 14. Voy.

Poiz‘rail, Arc/zitrave, Charpente.

SABRE achéme'nide, 1. III, p. 90.

—— p.a£‘/.oczptx (le kaum des Persans modernes),

t. V, p. 57; sassanide, p. 103.

SAINT-FRONT (de Périgueux), église abbatiale,

t. V, p. 160, 161, 162.

SAINT-MARC, de style byzantin, t. V, p. 156.

SAINT-PHIL1BERT (de Tournus). L,a nefanalogue

51 celle du Tag E'1'van, t. V, p. 162,

163 ; date de sa fondation, p. 163.

SAINT—VITAL, de style byzantin, t. V, p. 156.

SALLE aux cent colonnes de Takhté Djemchid,

1. II, p. 20; t. IV, p. 6.

SALOMON. Murs de son temple, t. I, p. 10.

SAMOS. Temple de Junon, comparaison avec

certains profils du Gubre Made'ré

Solc‘1'man, t. I, p.41; base archa't'que,

p. 44; éle'ments caractéristiques des

monuments de Mechhed—Mourgab,

p. 55.

SANTORIN (Ile de). Base de colonne, habitation,

t. II, p. 42.

‘

SARCOPHAGES phénlciens de forme égyptienne,

exécutés sous une influence grecque,
t. II, p. 34.

— parthes, t. V, p. 35.

SARDI—:S. Ancienne ville de l’Asie Mineure,

capitale de l’Ionie, sur le Pactole,

p. 1.

— prise par Cyrus, t. III, p. 99; impor-

tance de cette conquéte, p. 99.

SARGON, roi d’Assyrle; colonne de ses palais,

t. 1, p. 54

—— Petitportique construit sous son regne,
t. II, p. 40.
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SARGON (l’ancien), son cylindre, t. III, p. 26,

colonncs du palais, p. 55.

Sass.m, gouverneur de Darabguercl, grand-pére

d’Arcléchir, fondateur de la dynastie

des Sassanides, t. IV, p. 66.

SASSANIDE. Dynastie perse (226—652 ap. J—_C.),

succéde aux Arsacides. Fondée par

Arde'chir—Babégan, fils de Sassan,

p. 3.
Canaux,t. I, p. 2; monnaies portant

un autel du fen, p. 20.

— Forme donnée aux atech-ga, t. III,

p. 9. Exploits grave's a Nakhché-

Roustem, p. 10. Voy. Rupestre.

—- Architecture sassanide rompt', dans la

construction et l‘0rnementation des

palais, avec les traditions occidcu-

tales, t. V, p. 86. Voy. Palais, Mon—

7zaz'es, Sculplure, Costume.

SARVISTAN (Pays des cyprés), t. IV, p. 1. Palais,

encore debout, p. 2, 3, simple

d‘aspcct, p. 4, éclaire d’un jour

nouveau l’histoire de la coupole sur

pendentifs, p. 4. Ep ure des voussurés

elliptiques, p. 19. Transcription

savante des dömes dc Firouz-Abäd,

p. 43.
— Demi—coupole sur pendemifs, proto-

type de celles de Rabbat—Ammon,

t. V, p. 101.

SCELLEMENT,T31kMé Made'ré Sole'iman, t. I, p. 4.

Voy. Crampon.

SCEPTRE sassanide, t. V, p. 114.

SCHIENES, mesure itinéraire équivalant a 10 k.
environ, t. V, p. 8.

SCULPTURE du palais de Mechhed-Mourgab, t. I,

p. 29, 30, 32, 34; bas-rclief repré—

sentant Cyrus, p. 35.

—— chaldéenne, assyrienne et égyptienne

compare'es, t. III, p. 25, 26; grecque

s’inspire des écoles assyriennes,

p. 28, 29; perse, la plus ancienne,

portrait de Cyrus, p. 81; ana—

logies avec le soldat de Marathon,

p.' 81. Bas-relief de Perse'polis rap—

pelle les chässes d’Isdoubar p. 81,

82. le combat de The'sée contre

le Minotaure, p. 83, et d’Hercule

contre le lion de Néme'e, p. 83.

De la Perse antique, supérieure a la

sculpture grecque archa'1'que, p. 83.

Combat du lion et du taureau, ä

Persépolis, imité des cylindres chal-

déens, p. 84, 85. Sur les rampes

d’escalier, rappelle un sujet égyptien

p. 85. Dais royal achéménide, p. 86.

Tröne royal achéme'nicle, p. 86, 87.

Bas-reliefs des tombeaux, p. 87.

Le roi porté par les satrapies comme

Sennachérib par ses soldats, p. 87.

Costume, p. 87 et seq; en bas—re-

lief, portes dc Persépolis, id., id.

SCULPTURE parthe, t.V, chap. IV, figurines,p. 36;

rupestre, p. 37. Intailles et monnaies,

p. 38 et seq. Sassanicle, p. 60. Voy.

Rupestre. Monnaies, 126 a 135;

orfévreries, p. 103, 104, 164. Ome-

mentale, voy. Ornaments.

Sca.15,tué par son peuple ä son retour de Gréce,
t. V, p. 3, 6.

chr111as. Peuplades mongoliques brachycé-

phales, installées au nord—est de la

Bactriane, t. V, p. 2. Tribus appa-

rentées aux Parthes, pillent la Syrie

et la Méclic, adversaires acharnés de

Cyrus et de Darius, p. 3; guerres

contre les Parthes, p. 3; étrangers a

toute civilisation,p. 6; habiles joail-

liers, inspirent les de'corateurs de

Hatra, p. 21; comme les Mongols,

accrochent :) leur tente la téte de

leurs ennemis, p. 21 ; cette coutume

donne naissance ä l’ornement an-

droce'phale, p. 21 ; leur amour pour

les bijoux d’or et d’argent, p. 57.

SFZGESTAINS, soumis par Vararham II, t. V,

p. 119, 120.

SEGE5TE. Temple, rcfend du stylobate, t. I, p. 6;
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éle'ments caractéristiques des monu-

ments de Mechhecl—Mourgab, p. 55.

SEGESTE. Temple, t. III, p. 44; chapiteau ioni-

que, p. 76.

S1éLEUCUS NICATOR. De son temps, les palais in—

diens sont encore barbares d’aspect,

t. IV, p. 51.

SFCLEI‘CI'S CALLINICUS, r0i de Syrie, meurt pri-

sonnier de Tiridate, t. V, p. 4.

SFCL1NONTE. Linteau 'de porte du temple, t. I,

p. 41; couronnement des portes,

p. 43, 54; ornement, t. II, p. 32.

—— Temple, t. III, p. 44, 45, 48.

SELDJOI‘CIDES1“€VétClltl€ufs monuments de pare-

ments de fa'1‘ence bleu turquoise et

de br1que, t. III, p. 12.

SÜMITES d‘Assyrie empruntent architecture,

Iangue, écriture, sciences et arts aux

Chaldéens, t. II, p. 12; ne sont pas

les inventeurs de la colonne, p. 41.
—— apportent, des rives du Nil, des mo-

déles de style égyptien, t. III, p. 42.

Voy. Assyrz'e.

SENNACHI«ER1B, roi d‘Assyrie; colonnes de ses
palais, t. I, p. 54.

—— Analogie de son tröne avec le iakht des

rois achéménides, t. III, p. 87.

SILéNUS. Son ouvrage sur l’ordre dorique, t. II,

p. 52.

SIPPARA, t. II, p. 40.

— Disque lunaire sur une stéle, t. III, p. 4.

—— Stéle avec ornement Iotiforme, p. 53.

SMERDIS (Bardya) tue' par son frére, t. I, p. 22.

Soc1.11 du soubassement de Takhté Djemchid,

t. II, p. 18, 85; des colonnes persé—

politaines emprunté aux monuments

pharaoniques, p. 86.

—— de'coré de Machita, t. V, p. 91, 92.
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SOLEIL (Frére du), titre donne' aux rois parthes

de Babylone, t. V, p.5. (Temple du),

a Palmyre ; analogies avec le temple

de Kingavar, p. 10. (Temple du), ä

Hatra, p. 12. Embléme royal sassa-

nide sur les monnaies, p. 134,- sur

les édifices,p. 136 ; devient embléme

musulman, p. 136.

. SOLIVE. —— S’entend spécialement des piéces de 13015 qui
reposent sur les poutres ou sabliéres, suivant les cas,
et qui portent le plancher. Voy. Chevron, Charpente,

Entablement.

SOL1VE5. Palais de Cyrus, t. I, p. 33.

—— en Chaldée, t. II, p. 42; immobilisent

les colonnes, p. 70.

Sop11113(53i11te—). Analogie avec Machita, t. V,

p. 89, 91.

Sop111s, conseillers des rois parthes, t. V, p. 5.

SOUBASSEMENT, de Takhté Made'ré Sole'irnan,

t. I, p. 4, 5, 6; de Khorsabad et de

Kouioundjik, p.9; du TakhtéMadéré

Sole'1'man inachevé, p. 12, et t. II,

p. 15; de Persépolis, t. I, p, 13.

— de Takhté Djemchid, t. II,p. 15 et 16.

— décoré de Machita, t. V, p. 91.

SOURMEK. Petit village situé a quelque distance
de Chiraz, forteresse sassanide, t. I,

p. 1.

SOUTIENEMENT. — MUR DE SOUTIENEBIENT. —— Mur qui re-
tient un remblai et s’oppose ä sa poussée.

SOUTIENEMENT (Murs de), en Perse, sous les

Ache'rnénides, t. I, p. 7; en Assyrie,

p. 9,10; en Perse, sous les Sassa—

nides, p. 10.
— a Perse'polis, t. II, p. 15, 25.

SPARAPET ou Sipehbed, titre des généraux

sassanides, t. V, p. 141.

Spéos, tombeau creusé dans les flancs des

montagnes, a la mode d‘Egypte, t. I,

p. 21.

— de Tagé Bostan, ses sculpture, t. V,

p. 121, 122.

V —— 29
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STAN, terminaison perse; son emploi, t. II, p.24.

STATUAIRE artistique dispose de matériaux ap-

propriés ä son objet, t. III, p. 21;

de l’lran et de la Hellade issue du

mé1ne tronc, p. 30.

STILICIDE. — Saillie d’une toiture sur la facade.

STILICIDE des hypogées de Beni—Hassan re-

produit les solives d’une toiture en

charpente, t. II, p. 49.

STIPES de palmiers, origine des colonncs en—

gagées, t. II, fig. 5; t. IV, p. 49.

STRABON, ge'ographe grec, ne' vers 60 av. J.-C,
mort dans les premiéres années de

Tibére ; auteur d’une géographie qui

comprend la description de tous les

pays connus de son temps; de'crit le

tombeau de Cyrus, t. I, p. 21;

identification du site de Mechhed—

Mourgab, p. 25, 27.

—— décrit les habitations babyloniennes,

t. II, p. 12.

STYLOBATE. —— Base moulurée servant de soubassement

a un edifice hypostyle.

STYLOBATE, t. I, p. 6.

— assyrien emprunte' a la Phénicie,

t. III, p. 31.

„ — ionique du temple parthe de Kingavar,

t. V, p 8, 9,10.

SUM1%RIENS appliquent l’étnail en revétement

des murs de briques, t. III, p. 22;

importent des matériaux étrangers et

modifient la plastique décorative,

p. 24. Essais barbares, l’instinct ar—
tistique s’éveille, p. 24. Voy. Chal—

;
dee.

SURENA, général en chef des armées parthes, re-

pousse Septirne-Sévére, t. V p. 12.

Bus. Peuplade scythe, guerroie contre les Par-

thes, t. V, p. 3.

SUSE. Une des plus anciennes ville du monde,

située sur le Choaspe, affiuent orien—

tal du Tigre, dans une plaine allu—

vionnaire; capitale de l’Etat désigné

danslesinseriptionsautochtonessous

les nomsd’Anzan-Sousounka. Avant

le deuxiéme mille'naire, cette Ville

exerga l’he'ge'monie sur les popula-

tions de la Mésopotamie. L’he’ritage

royal se limita plus tard a la mon—

tagne occupe'e par les Bakhtyaris ou

Anzan, et a la plaine ou Sousounka,

qui correspond a la province de l’Ara-

bistan et au sud-est du Fars.

Attaquée par les arme'es assyriennes,
la monarchie susienne résista pen-
dant un demi-siécle aux efforts des

rois de Ninive et fut de'finitivement

vaincue, aprés une héro'1'que défense,

par Assourbanipal (650?). Suse, en

mourant, entraina dans la tombe

la monarchie assyrienne qui suc—

comba vingt-cinq ans aprés sa Vic-

time (625). Suse connut encore des

jours heureux sous les Achéméni—

des. Darius, Artaxerxés Mnémon

firent dela vieille capitale de l’Elam

leur résidence d’hiver, et couron-

nérent de palais superbes l’acropole

royale.Aprés le passage d’Alexandre,

laville futabandonnée et paraitavoir

été définitivement délaissée vers le

>111c siécle de notre ere. De la Cité pro-

prernent dite il ne reste que des ondu-

lations ä peine saisissables, les palais
se cachent sous trois montagnes de

terre, t. l, p. 1.

Dariques frappées par les satrapes de

Suse aprés l’expédition d’Alexandre,

t. I, p. 20.

Colonnades de l’apadäna couvertes en
bois, t. II, p. 70. Les inseriptions du

palais confirrnent l’identification des

monurnents de Persépolis, p. 21, 22.

Décor en plätre et mascaron, époque

parthe, t. V, p. 30, 31. Cöne de terre

cuite pour mosa'ique, p. 30. Intaille

style parthe, p. 36.
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SUSIANE, Suside ou Kissie, noms donne's par les

géographes grecs & la province mo-

derne de l’Arabistan située au sud-

ouest de la Ferse et ‘a l’est de la Mé—

sopotamie. La Susiane,nomméepar

les Perses Ouvaja, n’est qu’une partie

du patrimoine des anciens rois de

Suse. Cette partie correspond & la

plaine; les montagnes sont plus spä-

cialement de'signées sous le nom

d’Anzan. Le nom d°lälam, souvent

employe’ par les historiens modernes

pour désigner la totalite' de la monar-

chie susienne, n’était usité que chez

les Sémites et ne fut probablement

jamais connu des autochtones, t. I,

p. 3.

—‘— Constructions sassanides, t. I, p. 11;

palais de Tag Eivan, t. V, p. 79 a

86; ponts et digues,5 VI, p. 105 et

seq.

— Plaine de formation récente,t. II, p. 3;

climat, p. 11; maisons, p. 12, 13;

température, p. 12; types primitifs

de l’habitation orientale, p. 13. Pri—

vée de bois de construction, p. 76;

e'trangére a la formation des ordres

a colonne, p. 40.

—- conquise par les Parthes, t. V, p. 4.

SITSPENSION de portes. Gabre Made'ré Solei—

man, tombeau provisoire de Nakh-

ché-Roustem, t. I, p. 28.

— Palais de Darius, t. II, p. 29. Pos-

térieure a la construction du palais,
p. 30.

SYRIE ( Eglises de la), t. V, p. 146. Palais d‘Arak-

el—Emir, de style achéménide, p. 150.

— Filiation parthe de I’architecture sous

les Romains, id., p. 151. La Syrie

sous les Sassanides et les Musul—

mans, p. 154, 173, 174.

TABLE elevée a l’usage des roisparthes, t.V, p. 26.

L; l; \
I

TACTIQUE des Parthes contre les Romains, t. V,

p. 52, 53; des Sassanides, p. 140,

141.

TAGi-1 BOSTAN. Monuments sassanides voisins de

Kermancha, p. 3.

—— Bas—reliefs sassanides, t. V, p. 60.

Palais sassanide au nord du Loristan,

p. 60. Spéos sassanide prés de Ker-

mancha, p. 95; taillé sous le régne de

Kosroés II, id., pilastre, archivolte,

chapiteau de style sassanide pur,

p. 96, 97, 98. Origine de ce style,

p. 98; ses caractéres, p. 100. Sculp—

tures rupestres, p. 121, 122. Pro-

totype des sculptures décoratives

musulmanes, p. 153.

TAG E'iVAN. Berceau, t. IV, p. 22, 23.Voy. Tage‘

Késra. Aspect, p. 79; plan, p. 80.

Voüte nervée prototype des voütes

gothiques, p. 81, 83, 84. Chainage

cn charpente, p. 85. Destination de
l’e'clifice, p. 85, 86. Restauration,

p. 83, 85. Identification du site,

p. 86, 87, 88. Pont ruiné, p. 87.

Analogies avec la piscine de Bé-

thesda, le Khan-Ortma, les menu—

ments modernes de la Perse,p. 148,

149. Prototype de la nef de Tour—

nus, p. 163.

TAG1‘; Küsm. Voy. Arc de Kosroés. Trace' du

berceau, t. IV,p. 22, 23; analogie de

son plan avec celui de Firouz—Abäd,

p. 57.

—— Histoire de Ctésiphon. Cre'é par les

Parthes, t. V, p. 61. Lutte contre

les Romains, p. 61, 62. Passe aux

Sassanides, p. 62. Plan du palais,

p. 63, 64; équilibre de la facade,

p. 64, 68; décoration, p. 65; cons—

truction de la voüte, p. 70, 71; chai-

nage, p. 71; tracé modulaire, p. 72;

aération, p. 73, 74; destination de

l’édifice, p. 75; restitution de la

facade et de la décoration, p. 78.

Analogie avec Rabbat-Ammon,



p. 101. Modéle de la mosquée d‘Has-

san, p. 153, 154.‘

TAILLOIR. — Voy. Abanze.

TAILLOIR. Chapiteau de Golgos, t. II, p. 42.

— des colonnes intérieures de Sarvistan,

I. IV, p. 12.

— des chapiteaux sassanides, t. V, p. 96,

97. 98-

TAKHT (Träne, en persan moderne). Tröne

sculpté sur les tombeaux des rois,

t. III, p. 69.

TAKHTCHIE (Nic/m, en persan moderne). Fenétre

condarnne’e, t. II, p. 38; ses dimen—

si0ns, p. 39.

— de Sarvistan, t. IV, p. 24.

TAKHTIZ DJEMCHID (Träne de Djemchid), non]

donné par les Persans 21 l’ensemble

des palais de Persépolis, t. I, p. 2

et 50.

— élevé par les princes de la deuxiéme

dynastie achéménide, t. Il,p. 2. Sou-

bassement copié sur celui de Takhté

Madéré Soleiman, p. 15. Escalier,

p. 16, 17 et 27. Couronnement den-

ticulé, p. 18. Terrasses, palais p, 19.

Analogies et diffe'rence entre les édi-

fices de Takhté Djemchid et ceux

de la plaine du Polvar, p. 31. C0—

lonnes, p. 80.

— Comparaison des plans avec ceux de

Sarvistan et de Firouz—Abäd, t. IV,

p. 56.

TAKHTIC MADERI£ SOLEIMAN (Träne de la mére de

Salomon). Soubassement d’un palais

inachevé, t. I, p. 4, 5, 6, 7, 8, 9, 11,

12. Etat des assises supérieures du

'I‘akht, p. 12,13,14, 15, 16.

TALAR (persan moderne). —Grande salle des palais per-

sans dont une des faces est supprimée et remplacée
par une immense baie.

TALAR. Salle de re'ception ouvcrte sur Pune de

ses faces; au Tage Késra, t. IV,p. 22.
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TALAR du palais de Hmm, t. V, p. 14, 15, 16.

Hatra, p. 22. Tage Késra, p. 63, 64.

Rabbat-Ammon, p. 101. Des moun-

ments modernes, p. 149. Eléments

essentiels dela mosquée, p. 153, 154.

TAL0N. — Moulure convexe.

TALON, Gabre Madéré Sole'iman, t. I, p. 39;

antiquité de son emploi, p. 40, 41.

' Monuments de Mechhed—Mourgab,

p. 53.

— renversé, caracte'risque de la mode'na-

ture d’Ionie et de la plaine du Polvar.
1. II, p. 32.

TAMBOUR parthe, t. V, p. 54, 55.

TANG ALLAH AKBAR (en persan moderne : tang,

« de_’filé ». Allah Akbar, « Dieu est

grand»). Le nom d’ «Allah Akbar »

a été donné au défilé par les Persans,

parce quecetteexclamation s’échappe

de la bouche de tout bon musul—

man quand il apergoit, du col, la
ville et la vallée de Chiraz étendues

ä ses piecls. Défilé, puits des forte—

resses,t. IV, p. 68.

TAPIS. Voy. Tapisserie.

TAPISSERIE. Palais parthc de Babylone, t. V,

p. 24, 25, 26.

TATCHARAM (Habitation particuliére du roi),

1. II, p. 22, 23.

TAUREAU. Cylindre chaldéen, t. III, p. 85. Dais

achéménide, p. 86. Bas—reliefs per-

sépolitains, p. 84; aile' perse'poli-

min, p. 90, 92; ninivite, p. 90, 91;

génie protecteur des Parthes, p. 92.

—— ailé roman—gothique, d‘origin'e orien-

tale, LV, p. 157.

TAUREAUX ANDROCEPHALES. Persépolis, t. ll,

p. 20.

TAYER, chef arabe, surprend Ctésipl1on, 1. V,

p. 309. -*
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TCHéEL—SOUTOUN (en persan moderne, quarante

colonnes). Construit a Ispahan, Chah

Abbas, t. II, p. 24.

— Palais d’Ispahan, t. III, p. 15.

TEH1€RAN. Capitale moderne de la Ferse de—

puis l’avénement de la dynastie

Kadjar. Centre guébre, t. I, p. 28.

—« Briques modernes, t. II, p. 10.

TE15PI‘ES, premier roi du Fars, t. I, p. 26.

—— roi d’Anzan, arriére-grand—pére de

Cyrus, t, I, p. 56, 57; son pére et

sa descendance, p. 57, 58; d’aprés

la tablette de Cyrus, qualifié roi

d’Anzan, p. 57; aide Cyaxare ä ren—-

verser Assouredililäni, roi de Ni—

nive, p. 58.

TELL0. L’art chaldéen se rattache-t—il a l’art

pharaonique? t. III, p. 25.

TELMISSUS. Tombeau lycicn prototype du tom—

beau de Cambyse et du tombeau

de Nakhché-Roustem, t. I, p. 18.

— (Tombeau de). Rapport des dimen—

sions de ses portes, t. II, p. 35.

'I‘EMPL1«:grecin antis, t. II, p. 20; égyptien, p. 20;

pe’riptére grec construit primitive—

ment en bois, p. 71; Erechthéion,

p. 71, 72.

—— hypostyle de Diane (Ana'itis) a Kin—

gavar, époque parthe, t. V, p. 7 et

seq.; phénicien, analogies avec le

temple parthe de Kingavar, du 50-

leil ä Palmyre, id., id. Date de la

construction de Kingavar, p. 10, 11_

Parthe comparé aux palais persépo—

Iitains, p. 11; du Soleil ä Hatra, p_

12 ; de Nimes, p. 155, 170.

TENON. —- V0y. Mortaz'sc.

TENON, t. I, p. 16, 31.

TENTES disposées devant les baies de Persépo—

lis, t. II, p. 37, 40.

T1:N*1*URE (Reproduction de) sur les lambris de

Rabbat—Ammon, t. V, p. 102, 103

104; sassanide, p. 136.
TENTURE. Voy. Tapisserz'e.

—— orientale transporte’e ä Rome, t. V,

p. 151 ; en Gaule, p. 157.

TERRASSE des maisons de la Susiane et de la

Babylonie, t. II, p. 13; asiatique

comparée a la toiture a deux égouts,

p. 47; en Lycie, p. 53. Les Grecs

substituent a la terrasse horizontale

une masse de terre affectantla forme
d’un prisme triangulaire isocéle,

p. 54. Plus épaisse en Hellade qu’en

Ferse, p. 73. Les Grecs empruntent

aux arts méditerrane'ens les plan-

chers horizontaux, supports des ter-

rasses, p. 72.

—— des hypogées de Nakhché-Roustem,

t. III, p. 4. Les Perses copient les

formes des tombes lyciennes, p. 5.

Terrasse des palais, p. 6; des pa—

lais perse'politains sans dalles de

pierre ni lourdes architraves, p. 12.

Sa structure intime analysée d’aprés

les chapiteaux et I’entablernent des

tombeaux des rois, p. 13. Rigide,

légére, mauvaise conductrice de la

chaleur et de I’humidité, p. 75.

TERRE CUITE. Sarcophages et figurines parthes,

t. V, p. 35, 36. '

TETRADRACHME parthe, gre'co—syrien et grec,

t. V, p. 38. Décadence de la sculp-

ture et de la légende, p. 40.

TEXTE pelhvi de Machita, t. V, p. 89. Voy.

Inscrz'ption.

THI<'JRASIA. Base de colonne, t. II, p. 43.

THERON.TOIHIDC£IU, a Agrigcnte, dérivé du type

lycien, t. III, p. 72.

THéséß. Lutte avec le Minotaure, inspirée des
chasses d’Isdoubar, t. III, p. 83.

TIARE \ou CYDARIS). Coiffure dure et droite,
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t. III, p. 88, 89; des taureuux ailés

-. perses, p. 92; de Me'rodachwadin-

‘ akl1i, p. 92.

TIARE- (ou CYDARIS) des seigneurs sassanides,

»t.V,p.116, 127.

TIMBALE. Voy. Tambour.

TIMOURLANG, chef mongol, envahit la Pcrse

t. V, p. 3.

TIRIDATE, roi parthe, successeur d’Arsace, t. V,

p. 4.

T1TRE porté par le roi des Parthes, t. V, p. 5;

de déesse ce'leste donne' ä Mousa,

e'pouse de Phraatacés, p. 25.

TOITURE. Forme pyramidale du tombeau pro-

visoire de Nakhché—Roustem, t. I,

p. 20. De Made'ré Soleiman, p. 32,

—— ä deux égouts des pays pluvieux com—

parée 51 la terrasse, t. II, p. 47.

—— Restitution de deux toitures, l’une

supportée par une charpente, I’autre

par un prisme de terre, p. 63. Leur

influence sur la constitution du

fronton et de l’entablement ioniques

et doriques, p. 64. Couverture primi—

tive des temples doriques, p. 65.

— dorée chez les Perses et ä Ecbatane,

1. III, p. 8. Aucune relation £1 éta—

blir entre celles du palais d"Ispahan

et de Pcrsépolis, p. 16.

TOKHARES. Peuplade scythe en guerre contre

les Parthes, t. V, p. 3.

TOMBEAU de Mechhed—Mourgab et de Nakhché—

Roustem,t.l,p.14,15,16,17;deTel-

missus, p. 18; de Cyrus, p. 21 ; de

Nackhché—Roustern et de Made'r‘e

Soleiman, p. 22; de Cambyse, p. 22,

27, 28; lycien, p. 32; de la rnére de

Salomon, p. 38 51 51. Reproduisent

des monuments ioniens et lyciens

antérieurs ä Cyrus, p. 55.

— de Darius; ses analogies avec I’Erech-

théion, 1. II, p. 32. Des rois; dia-

I.’ART ANTIQUE DE LA PERSE

gramme des portes et de la porte du

tombeau provisoire, p. 35.

TOMBEAU de Nakhché:Roustem, t. III, p. 2;
des rois achéménides, p. 69, 70,

71; de Madéré Sole'iman, p. 72;

des rois de Palmyre, p. 72, 74; de

Théron, p. 72; des Harpies, p. 73.

Tous de style asiatique lycien, p. 73.

Le ptéroma du Gabre Madéré So—

le'1'man reproduit un type phéni—

cien, p. 79. Description dubas—re-

lief du tombeau des rois, p. 87.

—— de Moughe'ir, voüte forme'e de bri-

ques posées en encorbellement,t. IV,

p. 5. De Chah Khoda Bendé cons—

truit d’aprés les mémes principes que

les monuments gothiques, t. V,

p. 173.

TORE double placé ä la base des colonnes se

modifieä Perse'polis, t. II, p. 86.

TOULOUN. Mosquée du Caire dont la tour peut

étre comparée ä celle de Djour,

t. IV, p. 82, 83.

TOURANIENNES (Migrations), t. II, p. 11.

TOURS funéraires lyciennes remplace'es, aprés

la conquéte d’Egypte, par des spéos,

1. II. p. 33.

— de l’enceinte de Hatra, t. V, p. 13;

de l’enceinte de Machita, p. 89; dé—

corée de Machita, p. 91.

_T0UTM‘ES III. Campanule renverse' des colonnes
de son temple, t. II, p. 82.

TRAC1«E. — Trait représentant les contours d’un ouvrage.
-—Opération par ]aquelle on implante un 1nonument
sur le terrain.—— En poliorcétique‚ plan d‘un ouvrage.

TRACé. Les Iraniens inventent ou perfection—

nent tous les tracés de voütes Utili—

sés plus tard dans les constructions

sassanides, byzantines et musul—

manes, t. II, p. 9. Modulaire des

portes persépolitaines, p. 35.

— modulaire de la voussure perse et

égyptienne, t. IV, p. 19 ä 24; des
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coupes transversales des monuments

voütés de l’époque achéménide, p. 27,

28, 29, 35, 41 21 44; du berceau de

Tagé Késra, p. 22; des monumcnts

V0ütés byzantins, p. 10, 11, 69 21 75.
TRACF’J modulaire de l’arche d’Alten-Kupri,

identique 51 celui des arcs perses,

t. V, p. 109.

TRAJAN. Ses guerres contre les peuplades du

Danube (Scythes), t. V, p. 3; battu

sous les murs d’Hatra (116), p. 12.

TRAVFCE barlongue gothique copiée des travées
perses, t. V, p. 171.

TRIANGLE.— Lestriangles équilatéraux(trois cötés égaux)
et rectangle égyptien‚dans lequel les cötés sont entre
eux comme les nombres 3, 4, 5, entrent trés souvent
dans les combinaisons rythmiques de I’architecture
antique.

TR1ANGLE générateur ou modulaire, t. IV,

p. 13, 22, 28; égyptien, p. 21; Fi-

rouz—Abäd, p. 39.

—— deoorat1f de Machltfi, t. V, p. 91, 92.

Ele'ment essentiel de la décoration

susienne achéme'nide, p. 93.

TRIGLYPHE. — Ornemenfde la frise dite dorique; le
triglyphe est, comme les denticules, la représentation

des abouts des solives qui portent le plancher.

TRIGLYPHES. Transformation des abouts des so-

Iives, t. II, p. 52, 67; denticules

agrandis, p. 66; leur hauteur s’ac-

croit en proportion du diamétre de la

colonne, p. 67; devienncntentre les

mains des Grecs un simple orne—

ment, p. 71.

TRIOMPHE de Chapour (bas—relief), t. V, p. 115,

‘ 116, 119.

TROMPE. — Surface conique qui sert ä raccorder les an—
gles d'une salle carre'e avec les pendentifs qui portent
les coupoles perses.

TROMPE. Supporte les coupoles de Sarvistan,

t. IV, p. 3, et de Firouz-Abäd, p. 9;

génération des trompes, p. 6 51 9.

Rcvét l’aspect d’un cöne régulier,

p. 9; des coupoles persanes de Sar-

vistan, p. 25 et 26. Améliorations

successives' des formes, p. 41 ä 44,

69 51 75.

TROMPIC, Tag E'ivan, t. V, p. 79; de Rabbat-

Ammon, p. 99 21 101.

TRÖNE du roi ä Persépolis, t. II, p. 29.

— sassanide, LV, p. 104, 137.V0y. Coupe
de Kosroé's.

TUILE, couverturc de la charpente antique,

t. II, p. 56, 63; en bordure des ter—

rasses émaillées, dorées ou argen—

tées, t. III, p. 7, 8.

TUNIQUE de Cyrus, t. I, p. 34.

TURBAN des rois sassanides. Voy. Bas—reliefs

etMonnaz'es de Chapour I”, A rtaxer-

xés [""‚ et passim, Médaillier.

% Voy. Mitre.

Tunes. Tribu apparente’e aux Scythes et aux

Mongols, t. V, p. 3.

TUYAU d’aération, t V, p. 72, 73, 74.

TYMPANS. — Triangles ou t1‘apezes curvilignes ou plans

compris entre un ou plusieurs arts et une corniche.
—Triangle compris entre les moulurcs d‘un fronton.

TYMP.‘.N du Gabre Madéré Soleiman, t. I, p. 38.

— de la porte de Mycénes, t. II, p. 43.

— des coupoles perses séparé des trom-

pcs et de la coupole. V0y. Trompe.

VALE‘RIEN, cmpereur romain, vaincu par Cha-

pour. Ses officiers servent d’ingé—

nieurs ä Chapour, t. V, p. 108, 109.

Bas—relicf, p. 115, 116, 119.

VANTAUX. On trouvc Ia trace de leur Iogcment

au Gabrc Madéré Sole'1'man et au

tombeau provisoire de Nakhché-

Roustem; il n’existe pas de vantaux
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ä Perse'polis, t. II, p. 29. Vantail

placé au palais de Darius, poste'rieu—

rement aux régnes des princes aché-

ménides, p. 30.

VARARHAM II. Bas-relief, t. V, p. 116, 119, 120.

VASF. décoratif de Machita, t. V, p, 91, 92;

sassanide, p. 104.

VESTIBULE voüté de Firouz—Abäd, t. IV, p. 32.

Voy. Parc/ze.

VICTOIRE emblématique sur les bas-reliefs de

‘ Gotarzés, t. V, p. 37; sur les mon-

naies de Mithradate I”, d’Orodés,

p. 37, et de Mithradate II, p. 38;

z1ilée de Tagé Bostan, p. 96.

V1cro11113 APTICRE. Temple. Comparaison avec

certains profils du Gabre Madéré
Sole‘1'man, t. I. p. 41:

V1s1sorns. Peuple de la Germanie chassé par

les Huns, s‘installe dans I’empire

romain, ravage la Gréce et I’Italie

sous son chef Alaric, prend Rome

(410), est conduit en Aquitaine par

Ataulf, y fonde un royaume, s’em—

pare d’une grande partie de I’Es-

pagne et y établit une monarchie,

renversée par les Arabes en 711.

Vm-1 (locatif vit/ziä, en perse), 1. II, p. 22 et 23,

note 1; de Firouz-Abäd, 1. IV, p. 56,

57.

V011.E. Voy. Portiére, t. V, p. 76.

VOLET des fenétres de Persépolis, t. II, p. 3

Restitution, p. 39.

—— ajouré (Warka‘) époque parthe, t. V,

p. 29.

\
]

VOLIGE. —— Planche mince.

VOLIGES de la charpente antique, t. II, p. 56, 63.

Vor.ocizs1a IV. Son Surena, vainqueur de Sep-

time Sévére, t. V, p. 12.

VOLS (Ornement composé de deux ailes). Usuel
chez les Sassanides, t. V, p. 98, 100;

surmonte la couronne des rois sas-

103, de Vararham II,

p. 128, de Kosroés II, p. 134, et des

derniers mis, p. 134 et 135; se re-

trouve sur le pommeau de l’e'pée

dite de Charlemagne, p, 164, 165,

note 1.

san1des, p.

VOLUTE. —— Ornen1ent composé d’un enroulement re—
tenu par un lien compresseur, qui reproduit la fleur

déformée du lotus ornemental.Tous les enroulcments
ne sont pas des volutes.

VOLUTE. Importée des rives duNil, t. II, p. 78.

Hypothése sur son origine, 1. III,

p. 32. Temple de la Victoire Aptére,

p. 47; lékythe athe'nien, anse du

vase d’Amathonte, p. 47; des fouilles

de Myeénes, p. 48,49. Ivoires égyp-

tiens, p. 50, 51, 52. Chaldéenne et

ninivite, p. 53, 54, 55, 56, 57, 58.

Des chapfteaux ioniques anciens,

p. 76 et 77; perse, p. 70; des chapi—

teaux persépolitains, p. 77.

V0N0N1‘55 1°", roi des Parthes, chassé par ses su-

jets, t. V, p. 6, se re'veille roi d’Ar-

ménie, p. 5.

Voussoms. —— Pierres démaigries et taillées suivant un
modéle déterminé, qui entrent dans le corps d’une
voüte.

Voussom de Sarvistan, t. IV, p. 7.

—— androcéphale de Hatra, t. V, p. 17, 18,

19; de la porte de Voltera, p. 18.

Voussmuz. — Courbure d’une voüte.

VOUSSURE elliptique perse, 1. IV, p. 19. Voy-

Tracé, Berceau, etc.

VOUTAIN. —— Voüte de trés petite portée.

VOUTAIN, Sarvistan, t. IV, p. 12, 24.

— du Tag E‘1'van, I.V,p. 81, 82; du Khan-

Ortma, p. 81 ; de Saint—Philibert

de Tournus proeédent des voütains
perses du Tag E'ivan, p. 163; aban-

donnés par les constructeurs gothi-
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ques en favcur des covpolcs d’arétcs, . 15, Byzancc, p. 17, mode de cons—

P- I72- truction, p. 15 ‘a 18. De Sarvistan,
p. 15; du Ramesseum, p. 21; du

VOÜTE en briques des maisons de la Susiane et Tagé Késra, P. 22, et t. V, P. 673
de la Babylonie, 1. II, p. 13; gé11é— 70 et 71; du Tag E'1’van, p. 84.

ralisée par les Médes et les Perses

pr1ves de bo1s, p. 13; amenee a un Xnnxizs Ie.‘ succéde „ Darius Ie-1‘ (485—472 av.

haut degré de perfection, P— 14- .l.-C.), envahit, la Gréce, franchit
——- de Sarvistan construite en briques, les Thermopyles, brüle Athénes,

" W: P' 21 du trésor d’Atrée, ä mais perd sa flotte ä Salamine, s’en-

Myeénes, P- 5; perse, P- 61 7; im- fait en Ferse, laissant ä Mardonius

parfaite, P- 73 transformations, une armée qui fut vaincue 51 Platéc,

P- 8» 9; de Férachbad, P- ‘0? en ‘ t. I,p. 31; t. II,p. 25. Base de co—

rouleaux indépendants, P- 18- Ef‘ lonne de son npadäna, t. II, p. 82,
fet destructif, p. 18. Tage Késra, 84.

p. 22.

—— (de Hatra,t. V, p. 14, 15. Tagé Késra,

p. 63, 64. Nerve'e du Tag E‘1'van,

p. 80, 81; du Khan—Ortma, p. 81,

146; nervée de la piscine de Bé-

thesda, du Khan—Ortma, des moun-

ments persans modernes, p. 148,
149; du temple de Nimes, p- 155; YEZD.VIIIC dela K1rmame. Centre guebre, t. I,

de Saint-Philibert de Tournus, style P' 28'
sassanide, p. 162, 163. Gothique, ‚ -*
p. 166, 169, articule'e et organique, YUE-CHIS. Peuplade scythe, guerre contre les

comme la voüte sassanide est sans Parthes, t. V, p. 3.

analogies avec les voütes byzantines

et romaines concrétes et inorgani-

ques, p. 169, 171, 173. Nervée du

Mirhab de Cordoue d’origine perse,

p. 172. D’Altcn-Kupri, sa construc—

tion par tranches, p. 110.

ZAGROS. Montagne de la Ferse, I. II, p. 3.
VoOTE D'ARÜTE. — Voüte formée par la péne'tration
normale de deux berceaux de méme diamétre, de

L ' '3 ’ — v '
méme hauteur, de mémc naissance. ZENDP‘ROUD' R1V1erC de 1 ha!" t“ H’ P' Ö'

VOÜ1‘E D’Al11äT15. La plus anciennement connue

sc trouve 21 Pergame, 1. IV, p. 71.

Classique, son origine, t. V, p. 151.

Concr‘ete et inorganique, p. 168,

ZEUS Aéropno1aos (Mithradatc II dans Patti-

tude dc) sur ses monnaies, t. V. p 38.

Les successeurs de ce roi imitent son

_ _ cxemple, p. 38.
169. Sans analog1e avec la voute ‘

nerve'e gothique articulée et orga- _
ZIGGOURAT, temple ä etage de I*Assyne ou de

la Cl1aldée, t, I, p. 52.

—— d’aprés un bas relief assyrien, t. IV,

nique, p. 169.

VOÜTE D’ARETE summuss1-EE. — Vov. Coupole d’arütes. .
' p. 48. De Gour, p. 60, et chap. v1;

VOÜTF. ET Vobnms construits par tranchcs et de Khorsabad, p. 80, 81. Compare'

sans cintrcs; Ninivc, t. IV, p. 14 et 21 celui de Gour, p. 84-
7 "1.'‚\1<T ANTIQUF. nl; 1..1 1>Ens1«z \ —.1o
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t. III‚ p. 97 et103, note I. Hatra„Zrnpounrlx.Capitale de la Chaldée sume'ri'cnnc,

t. III‚ 'p. 22. t. V, p. 2.

ZIR ZAMIN. Voir Cave, t. IV7 p. 56.

— ‚Tag E'1'van, t. V7 p. 86.

WARI'A. Colonnes en a ées ct wilastres t. IV
ZOOPHORON. —— Frisc ornée d’animaux. Voy. Frisc. \ _ g g } 7 ’

— p. 40. Voy. Contrefort.

Z00PHORON‚ ajouté par les Grecs‚ t. II7 p. 75. — Prototypes de la décoration musul-

—— Style pcrsépolitain7 Arak—el—Emir, mama, t. V‚ p. 153.


